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Agréez ce premier fruit in 

loijîr que je vous dois. Suivant 

Vufage des E pitres Dédicatoires M 

ce feroit ici le lieu de célêbrervos 

• • . 
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louanges : mais il n'efi ni dani 
votre gout 3 ni dans le mien 3 d'en- 
^retenir le Public de nos fend- 
mens réciproques ; il n'a non plus 
de foi aux Epoux heureux , que 
(te cominifération pour les Epoux 
malheureux. . . * 



PREFACE. 



A 



l a vue de cette multitude? 
prodîgieufe de plantes dont le 

* 

Créateur s'ell: plu à orner & en- 
richir nos campagnes , tout Etre 

i 

fenfîbie éprouve un fecretplaifîr 
mêlé d'admiration & derecon- 
ûoifîànce. Mais la plupart des 
hommes s'en tiennent la s ac- 
coutume nt à regarder ces mer- 
veilleufes productions de la Na^ 
ture avec tant d'indifférence , 
que plufieurs plantes très com- 
munes n'ont pas même de noms 

t i 

Tulçaires. 

c • • 

Cependant outre l'amufemcrit 

a îv 
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très innocent que fournit leur 
étude, elle peut encore être d'u- 
ne utilité infinie, fi l'on fait en 
tirer parti. 

les unes nous fervent de nour- 
riture , & Ce genre d'alimens pa- 
roît le plus naturel &c le plus fain 
de tous ; les autres font nos pre- 
mières y & peut être nos plus sû- 
res reflburces dans les diverfes 
maladies auxquels les hommes 
font aflujetis par leur nature, 
& plus encore par leur intempé- 
rance ; d'autres nous fournirent 
du linge , des vêtemens ; d'autres 
enfin font d'un ufage journalier 
prefque dans tous les arts. Mais 
que nous fommes loin de con- 

■T 
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PREFACE. ix 

noître toutes les propriétés que 
le grand Auteur de l'univers a 
répandues fur elles avec autant de 
fagefle que de profufion! Et qui 
fait (i la plante la plus dédaignée 
aujourd'hui ne fera pas la plus 
en honneur au premier moment? 
Peut-être ne lui manque-t-il pour 
cela que de s'attirer plus d'atten- 

tion. . 

LaL angue Françoife eft deve- 
nue la Langue commune à toutes 
les feiences , à la réferve de la 
feule Botanique. Pourquoi cette 
exception? Tâchons d'arrondir 
fon domaine , en y enclavant 
cette dernière portion de terri- 
toire y qui paroît tout-à-fait à & 

a Y 
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bienféance. Tâchons d'arracher 
Jes épines de la Botanique fans, 
en ternir les fleurs, afin d'en ren* 
dre Fétudc aifée & agréable à 
tous les âges de la vie, & que nos 
Dames mêmes puiflent quelque- 
fois samufer une heure ou deux 
dans les beaux jours d'été, foit £ 
faire le dénombrement des plan- 
tes, de leur campagne v foit à, 

cueillir dans les prés de ces 
fleurs fîmples auxquelles la Na- 
ture a attaché des grâces & un 
charme- fecret,, ou à rechercher 
fur les montagnes des herbes 
encore plus ptécieufes par leurs, 
vertus falutaires^ - 
-Confidérerles pla njes de mon 



Diqitized by 



P R E F A C K xf 

Pays , afin d'en pouvoir conver- 
fer avec mes Concitoyens poi^r 
notre utilité, commune; pafler 
fucceflivement du plus au moins 
connu , afin d'étendre peu à peu , 
de lier&d affermâmes connoif- 
fiances; tel fat mon objet & mon. 
plan. Je me fuisfaitainfi une peti- 
te Méthode de Botanique , & un 
Manuel d'Herborifation , l'un &: 
l'autre auffi courts &auflî fîmples- 
qu'il m'a été poiïibie, afin de les 
mettre à la portée de tout le mon- 
dé , fâns exception des Herbo^ 
riftes, ni des Gens de la campai 
gne , . des Femmes , ni des Enfans. 
En travaillant pour moi j'ai 
travaillé pour eux tous.,, & je fet 



i 
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rai très flaté s'ils peuvent ne rien 
Trouver dans mon ouvrage qui les 
arrête , ni qui les effarouche. Je 
n'ai ni affe&é ni évité les termes 
de l'art ; il s'agHïbit de réunir la 
clarté avec la précifion , ce qui 
ne pouvoit fe faire que par leur 
moyen : mais tous ceux que j'ai 
admis , je me fuis fait une loi 
d'en déterminer la fignification 
avec la plus grande exa&itudc. 
On s'accoutumera facilement à 
ces termes, pour peu qu'on veuille 

s'apprivoifer avec les chofes qu'ils 
expriment. 

Chacun connoît de vue un 

petit nombre déplantes; tout le 

refte on le voit pour >ainfî dire 
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PREFACE. xiij 
fans le voir. La connoiflance un 
peu plus refléchie des unes me- 
neroitinfenfiblement aux autres. 
La Botanique n'eft point une 
étude abftraite , elle eft fimple 
comme fon objet. Pour vous 
faire de ces campagnes riantes 

■ 

une vafte & riche bibliothèque, 
il n'eft queftion que de n'y pas 
promener vos regards à l'aven- 
ture. Confiderez <:e que les 
Plantes ont de commun , et 

EN QUOI ELLES DIFFERENT ; 

voilà en deux mots ce qui fait 
toute la fcience des Botaniftes. 

Confrontez entr'elles le peu 
de plantes qui vous font fa- 
milières , vous vous fanjiliarife- 
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rez aifémcnt avec d'autres que 
vous leur comparerez de nou- 
veau; bien-toc vous connoîtrez 
mieux la dixième que vous ne 
connoifliez la première, & j'ofe- 
rois prefque vous répondre que 
▼ou s y trouverez même une fatis* 
fa&ion très (enfible. Parcourant 
à loifir les plaines-, les coilines, 1 es- 
vallons, les vergers, ces coteaux 
verds y ces rives fraîches-, ces 
foré ts fombres^ ces prairies émail- 
Jées de fleurs , vous trouverefc 
par-tout k vous amufer & à vous 
înftruire; vous ferez un Court 
de Botanique fans autre maître 
<jue Dieu, fans autre livre que 1* 
-Nature,. 
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. Au refte, fi quelquefois vous 
. aviez befoin de confulter de vive 
voix les Botaniftes , ils ne font 
point d un accès difficile; ils re- 
cherchentpeu les autres hommes, 
mais ils les fuient encoremoins : 
.tç^ut le monde efi admis prefque 
;indiftindement à leurs promê- 
padcsphilofophiques, &les vieux 
çùmmç les jeunes y trouver 
toujours à s'inftruire ; ceux-ci y 
apprennent à faire ufagede leur* 
yeux , ceux-là àdémêler desidée$> 
confufes , tous à s'occuper de re- 
cherches intéreflantes ,à connoî- 
tre leurs vrais, leurs propres bi ens y , 
& à goûter des plaifirs gurs.Sc: 
naturels-*. 
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La France poflede fpéciale- 
ment un Botanifte , dont la con- 
vention eft une fource intarif- 
fable d'infhru&ions ; chacun y 
puife plus ou moins fuivant fa 
propre portée , & tous s'en re- 
tournent avec une pleine fatisfac- 
tion : il tient par fes mœurs aux 
fiecles antiques , & anticipe par 
fon fa voir fur les fiecles à venir. 
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AVERTISSEMENT. 

* 

Pendant le cours même de 
l'impreffion,ilm'eft furvenu de 
nouvelles idées , & on m'en a 
fuggeré d'ailleurs. 

i°. Je me fuis fait un petit Jar-' 
din de Plantes uiuelles, .que j'ai 
confacré immédiatement à l'uti- 
litépublique , nonpas tout-a-fait 
gratuitement , mais au prix le 
plus modique, afin qu'il ne foit 
onéreux à perfonne. H étoit na- 
turel d'én inférer ici le Catalo- 
gue, & indifpenfable d'y joindre 
aux noms françois vulgaires , les 
noms latins fous lefquels ces pl an- 
tes ont été connues de tous tems 
4ans les boutiques de Pharmacie. 
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i 2 0 . J'ai cru néceflaire d'ajou- 
ter à cela un Avis , ou courte 
foftrudion fur letems & la ma- 
nière de cueillir , de deffecher 
de conferver toutes ces plan- 
tes pour les ufages delà Méde- 
cine. . . . . 

3°. Quoique je tfak point eu 
<îire<3:ement en vue de travailler 
pour les Botaniftcs formés , & 
que ce foit à moi de m'inftruire 
avec eux , plutôt qu'eux avec moi; 
cependant comme mon petit 
^yftême peut exciter la curiofité 
<les Gens de fart , &: que le Ma- 
inuel d'Herborifation pourroit 
leur paraître aflez commode , la 
Téflexion m'a porté à leur épar- 
gner une partie de l'embarras des 
vérifications , en leur indiquant 



AVERTISSEMENT, xlx 

fuccin&ement le rapport des 
Plantes que je décris à celles . 
qu'ils connoiffent. Pour cet effet . 
il m'a fallu d'une part a jouter aux 
noms françois que j'ai adoptés* 
: p6ur chaque plante les noms gé- 
nériques qui y correfpondenr 
•dans le Botanicon Parifeenfe , & 
d'autre part préfenter ce Botani- 
ton y ou petit Index , dans un or-L 
dreun peu différent , pour le ra- 
çrocher démon plan , & avec di- 
vers autres changemens, comme 
additions d'cfpeces , fuppreffions 
,4e variétés , &a 

4°. Plufieurs pcrfcmies m'ayant 
.follicité àexpofer les vertus de* 
Plantes avec toute l'ingénuité 
^qu'elles me connoiflent, & toute 
£a clarté qu'il me feroit poffible 
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d'y répandre ; j'ai ^expliqué ma 
façon de penfer à ce fujet dans 
trois Lettres qu'il convenoit de 
mettre ici fous les yeux du Pu- 
blic. 

Voilà comment fe font formés 
prefque infenfiblement deux vo- 
lumes , qui (emblent encore de- 
mander une fuite, fi le Public a 
la bonté de s'y prêter. 
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CHAPITRE PREMIER. 

Des Plantes en général. 

I L n eft perfonne qui au premier coup 
d'oeil ne diftingue une Plante de toute 
autre fubftance , foit animale ou miné* 
raie \ mais on a befoin d une attention 
réfléchie pour fe rendre raifon à foi- 
même de ce qui en fait le caraétere dif- 
cinélif. Une plante eft un corps organi- 
que , qui vit attaché à la terre, ou à 
quelquautre corps , doù il tire fa nour- 
riture , ôc qui ala faculté de reproduira 
Tome L A 
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fon femblable. La plante a des organes, 
c'eft-à-dire , u#e foire de vaiflfeaux ré- 
guliers , contenant des fucs qui leur 
.font propres j elle prend de la nourriture 
Se de VafcxoiiTemjent , Çç c'eft principa- 
lement par fes racines , qu elle fuce la 
matière nécefïaire a cet effet , foit quç 
fes racines pénètrent dans le fein de la 
terre , ce qui efb le cas le plus ordinaire, 
491 qu'elles plongent feulement dan$ 
l'eau , comme la JLenticulç > ou qu'elles 
s'attachent au corps de quelqu'autre 
jplante , comme fait le Gui de$ arbres. 

Chacun connoît particulièrement 
éjaelque plante , à peu-près comme on 
connoît les plantes en générai., c'eft-à- 
dire , aflfez furement , quoique d'une 
manière un peu vague. On a tant yu & 
tant revu de Vignes , de Fraifiers , de 
Violettes, qu'il en eft refté une impref- 
fion très vive , & qu'on eft bien affiiré 
ie ne confondre jamais l'une avec l'au- 
tre. Mais comment exprimer ce qui 
*ous les fait reconnoître ? C'eft m cer^ 
pin/* m fais <juou 



D! Botanique f 
Cette efpece de favoir peut bien uf- 
fire à un Solitaire délaiiïe dans llfle de 
TAfcenfion , où Ton n'a trouvé que 
quatre plantes établies par la Nature , 
dont deux nutritives tellement quelle- 
ment , & deux médecinales \ mais dans 
un Continent où chaque jour nous fou- 
lons aux pieds des milliers de plantes 
diverfes , le je ne fais quoi fe trouve 
bientôt prefque fynonime à je ne fais 
rien. 

Ce je ne lais quoi , qui réfulte de 
l'enfemble de toutes les parties d'une 
plante , n'eft cependant pas tout-à-fait 
a dédaigner j c'eft ce qu'on appelle ea 
Botanique le Pore d'une plante , & 
nous le ferons remarquer plus d'une 
fois j mais nous ne nous repoferons 
jamais entièrement là-defliis. Si nous 
entrons dans le détail des parties qui fe 
rencontrent aflez ordinairement dans 
toutes les plantes , & qui leur font plus 
ou moins eflfentielies , nous verrons 
bientôt , & nous ferons en état d'énoa- 

A ij 
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cer clairement,ce qui fait leur caractère 
propre j nous ne ferons plus réduits Ci 
fouvent a l'inftinâ des brutes , & quel- 
quefois même à envier la perfe&ion de; 
leurs organes. 

Mes yeux fe portent d'abord fur la 
fleur , dont 1 eclac femble annoncer 
v l'importance \ de là je paflerai au fruit 
qui lui fuccede naturellement , & qui 
eft à la fois le principe Sç la fin de toute 
végétation : je confidérerai enfuite la 
tige , qui fait comme le corps de la 
plante ; puis les feuilles , dont l'utilité 
eft beaucoup moins bornée qu'on ne 
l'imagine communément j & je finirai 
par la racine , qui eft trop importante 
à l'économie végétale pour qu'il foit 
permis de la négliger , mais fur quoi 
notre curiofité ne doit s'exercer qu'a- 
vec bien de la difcrétion , puifque la 
Nature a voulu fouftraire cette partie à 
nos regards , & qu'il eft fouvent im- 
poflible de la connoître qu'aux dépens 
de toute la plante. 
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. CHAPITRE IL 

Des Fleurs. 

T i e s Heurs font l'ornement des Plan- 
tes , & leur parfait développement. 
Quelqu'un a dit que la fleur ejl à la 
plante , ce que le papillon ejl à la che- 
nille. 

On ne connoît point de fleurs au 
Champignon , &on a fait jufqu'ici de 
vaines tentatives pour lui en trouver. 

On a découvert à la Fougère, atf Bri, 
à l Orfeiile, finon des fleurs proprement 
dites , au moins des parties fi analogues 
aux fleurs , qu'on peut les appeller des 
fleurs hétéroclites. 

Les fleurs de la Lenticule fe dérobent 
aux regards du vulgaire ; mais avec un 
peu d'attention on les découvre bien- 
tôt , & on diftingue clairement toutes 
leurs parties eflentielles. 

Le Figuier n'a pas caché les Tiennes 

A iij 
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avec moins d'affe&ation j mais fon 
petit myftere a enfin été dévoilé , & 
les fleurs du Figuier ne font plus aujour- 
d'hui un problême que pour des novices 
en Botanique. 
• La fleur du Rofier attire & fatisfait 
tout à la fois les regards & Podorat. 

Celle du Melon eft moins brillante, 
mais il en offre de deux fortes fur le 
même individu. 

Le Chanvre a auffi deux fortes de 
fleurs , mais il les faut chercher fur des 
individus différens. 

De ces deux individus , Pun ne porte 
point de femences , & Pefpece périroit 
avec lui , s'il étoic feul : Pautre indi- 
vidu porte des femences propres à mul- 
tiplier Pefpece j mais il attend fa fécon- 
dité du voifinage de fon compagnon , 
fans quoi toutes fes efpérances feroient 
fruftrées. Je niéfiterai donc point à 
appeller l'une de ces plantes mâle , 8c 
l'autre femelle. 

J'ai remarqué dçux fortes de fieurs. 
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tu Melon comme au Chanvre , avec 
cette différence , qu'elles font conjoint 
us dans l'un , 6c disjointes dans Tau* 
tre ; c eftrà-dire , toutes les deux fur la 
même individu au Melon , & chacune 
fur un individu différent au Chanvre. 

Des deux fleurs du Melon , l'une 
porte des fruits, & l'autre non ; voyons 
fi celle qui n'en porte point eft néceflaire 
à celle qui en porte. Si j'ai dans mon 
potager un pied de Melon unique , en 
détruifant toutes les fleurs ftériles à 
mefure qu'elles paroiflent , je ferai 
avorter toutes les fleurs qui dévoient 
porter des fruits \ d'où je conclus que 
le Melon a fui; le même pied une fleur 
mâle & une fleur femelle , & que tous 
fes individus ne peuvent être diftinguéj 
entr'eux que numériquement* 

N'ayant trouvé aucune différence fen* 
fible entre plufieurs fleurs du Rofier, je 
conjedfcure qu'une feule lui fuffiroit , 
cm fi Ton veut , fe fufliroit à elle-même. 
Pour m'en aflurer davantage , je choifis 

A iv 
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un Eglantier ifolé dans un coin àe 
champ , & faifant main-baffe fur tous 
fes boutons à fleurs à mefirre qu'ils pa- 
rôiiTent , je n'en réferve qu'un feul pris 
au hafard. Cette fleur unique porte à 
miaturité des femences bien fécondes ; 
d'où je conclus que toutes les fleurs 
Au Rofier font naturellement hermafro- 
dites. 

11 n'y avoit originairement dans mon 
jardin qu'un feul pied de Renoncule à 
fleurs (impies. De fes graines femées & 
refTemées fucceflSvement , il eft pro- 
venu au bout de quelques générations , 
trois diverfes fortes de Renoncules j 
favoir , de fimples , de doubles & de 
femi-doubles. On juge bien que les dou- 
bles font celles à qui l'art a prodigué fes 
foins , & que les fimples au contraire 
font celles dont la culture a été la plus 
négligée.Celles-ci portent conftamment 
beaucoup de graines , les femi-doubles 
en portent peu d'année en année > & 
les doubles n'en portent prefquaucune* 
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De là il s'enfuit manifeftement" que 
ces fleurs doubles font des fleurs monf- 
trueufes , ou pour parler plus correcte- 
ment , des fleurs neutres j &c que le 
luxe neft pas moins nuifible à la popu- 
lation dans le règne végétal > que dans 
le règne animal, • 1 

Maintenant je fuis curieux de favoit 
ce qui conftitue formellement la diffé- 
rence des fexes des fleurs.Pour cet effet, 
il me faut examiner & confronter tou- 
tes les parties communes ou propres i 
chacune des fleurs mâle, femelle, her-* 
mafrodite Se neutre. Toutes ces parties 
fe réduifentà cinq principales, qui font 
la corolle , le calice , 1 etamine , le 
piftil & le réceptacle. Mais quantité de 
fleurs manquent d'une ou de plufieurs 
de ces parties : obfervons ce qui réfultof 
de la préfence ou de l'abfence de cha* 
cuné. 

■ r 

La Corolle eft l'enceinte intérieure 
ou pour mieux dire , le tégument inté- : 
xieur de h fleur, que FoircQmpàiè X 

A v 
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une petite couronne , tant à raifbn cfë 
fa forme que de fon éclat. Elle eft for- 
mée d'un ou de plufieurs pétales , Se 
comprend quelquefois.en outre un ou 
plufieurs. nedtaices. 

Pétait eft le nom que Ton donne ! 
cette forte de feuilles colorées qui dé- 
corent la fleur 6c en forment la co- 
rolle, afin de lesdiftinguer des feuil- 
les ordinaires ; ainfi je dis les pétales da 
la Rofe & les feuilles du Rofier. 

Le Nectaire eft la partie d une fle ui 
qui fext de réfervoir au miel , que les 
abeillesfavent fi bien y découvrir. Dans 
quelques plantes. , les nedfcaires font 
partie des. pétales , comme à laRenon^ 
culc , où, ils ont la forme de petites 
écailles.au bas des.onglets.des pétales j 
& dans d'autres, ils en font très diftin- 

•s. 

gué$ , comme à ¥ Ellébore , où ils ont la 
forme de cornets , & font rangés circu- 
Iakement entxe les pétales & les éja- 
jaaines. 

; Quoique la corolle foit la partie h 
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jf>lus brillante des fleurs , elle ne lenr 
£ft pas lu plus eflentielle. Une preuve 
bien fenfible de cette vérité , c eft que 
. toutes les fleurs doubles , fi elles font 
pleinement telles , comme nos plus 
belles Jacintes >font toujours ftériles , 
malgré ces magnifiques corolles qui le* 
font tant admirer } & qu'au contraire > 
on voit des fleurs entièrement dépour- 
vues de corolle , qui n'en font pas 
moins fécondes, comme dans le Chan-^ 
*re , qui en a de mâles & de femelles-, 
Se dans l'Alchimille , où elles font tou^ 
tes hermafrodires. 

! Le Calice eft l'enceinte extérieure ^ 
ou tégument extérieur de làffeur , qui 
embrafle toutes les autres parties , Se 
qui les recouvrait même tfcut-à-fair 
tàzm letfç efctiér épanouifTertteht. Vt 
tft moins brillant que la corolle , Se 
^dinairement tourvert^ : 
l / j H y a quantité de plantesoù îacor6fte> 
fèmble. confondue avec le calice , Se laf 
ifeur n'eft entourée que d'une feuk* 

A vp 
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enceinte,qui efl: entièrement verre ilâ 
Mercuriale , entièrement colorée au 
Muguet , colorée intérieurement ÔC 
verte extérieurement , de forte quç 
Tune des furfaces repréfente la corolle 
& l'autre le calice , à la Perficaire , ce 
qui fait que Ton héfite fouvent à ce'fu- 
jet , & que toutes les fois qu'une fleur 
H> qu'un tégument unique , on pour- 
voit prefqu indifféremment l'appellet 
corolle ou calice y auflî les Auteurs ne 
fe font pas tous exprimés fur cela d'une 
manière uniforme. Qu^nt à moi 
m'en tiendrai au nom.cîe çalif e pp,ur dé- 
signer le tégument unique d'^e; fleur , 
coloré ou non;. mais je ne- laiferai pa^ 
d'appeller pçtales fes Vivifions., lorfj 
quelles : feront peines daffez yivçp 
couleurs * cp^me au Pçpalage 4.& 
PercertÈg^ & .. >r . Sur' \ r? 

Au refte , ce qu thy % de bien ednfc 
tant , c^ftqiie le calice neft pas plus 
effentiel aux fleurs que la cojcQljei} J'ua 
$c l'autre manquent afefoiujnéiit a*« 
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fleurs du Frêne commun , qui n'en font 
pas moins fécondes. 

h* Etamine eft la partie de la fleur qui 
doit féconder le germe ; elle eft efTen- 
tielle aux fleuis mâles & hermafrodi- 
tes,mais on lachercheroit vainement fur 
les fleurs femelles , ou neutres. On peur 
donc regarderl etamine tommelorgane 
mâle des fleurs. L etamine eft ordinaire- 
ment compofée de deux parties j fa voir , 
le filament 8c ïantere , à qui on donne 
aufli quelquefois les noms de boffettc , à 
raifon 4e fa figure , ou de fommet , eu 
égard À fa pofition. L'antere , bien exa- 
minée , eft une efpece de petit fachet 
rempli de fines pouflîeres , & qui s ou- 
vre de lui-même à maturité pour les 
fépandre. Le filament eft comme le pé- 
dkitfe de i antere ; il eft aflfez ordinaire- 
memde làgiofàuMri fflèt : , «ç en for- 
nie d fllenë. Au refté*; t**§&e eft 1* 
feule partie absolument nécefTaire à lé- 
tamine , puifqu on en voit qui n'ont ja- 
mais de filament, comme a l'AroRi. 



Le Pi/til eft cette partie de la fleiîf j 
qui en occupe le centre , ou pour mieutf 
dire l'axe; ceft inconteftablement l'or- 
gane femelle des fleurs. Le pîftil eft ofv 
•4inairement compofé de trois parties m y 
lavoir l'ovaire , le ftile ou dard , & 1§ < 
ftigmate.- 

L'Ovaire eft* Ikué à la partie infé- 
rieure du piftil, & renferme l'embryon^ 
ou rudiment de la femence. 

Le Dard, ouStUe, porte fur lovaire, 
êC foutient le ftigmate , pour faire 1» 
communication.de l'un à l'autre. 

Le Stigmate eft fitué à la partie fupé* 
rieure du piftil , pour recevoir les pouf- 
fieres vivifiantes de Fétamine , & en 
tranfmettre Pénergie à l'ovaire , fois 
immédiatement ou par lemremife du 
ftile. L ovaire & le ftigmatfe font les | 
feules parties e0entielles t au piftil , 
f>u\fqa il D^t abfolument paÎTer de 
ftile , comme au Boigenti. 

Le Réceptacle eft la bafe fur laquelle 
paient les principales parties de U 
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Jïeur , & fpécialement l etamiite & le 
piftiL Cette partie , peu confidérable 
dans la plupart des fleurs ordinaires , fc 
feir finguliérement remarquer dans le 
Fraifier , dans le Piflenlit , &c. 

Pour réfumer tout ceci en peu det 
mots , on peut regarder la fleur comme 
fe lit nuptial d'une plante : les pétales 
en font les rideaux , & le calice la 
houflTe j 1 etamine & le piftil font Té- 
poux & l'époufe , àc le réceptacle e(b 
la couchete. 11 s'enfuit de là qu'on peur 
appeller fleur complttu , celle qui efl? 
pourvue de corolle & de calice tour 
enfemble , cemme à 1-CEillet :.fleur in» 
compUtte , celle qui manque, foit det 
calice foit de corolle , ou pour parler 
plus eaa&ement , àfqui le. calice tient 
lieu de corolle en même-tems , comme.- 
à k Jacinthe : fleur tffloréc , celle qui 
n'a ni corolle ni calice proprement dit 
comme à l'Arom , qui n'a qu'une fpate 
pour tout tégument., ou.au Coudrier , 
^ui na pour tout tégument que des 
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chatons', ou au Chiendent, qui n*à 
pour tout tégument que des balles * 
ou à l'Alguete, qui eft entièrement dé- 
nuée de tégument quelconque. Il s'en 
fuit encore qu'on a euraifon d'appeller 
fleur hermafrodite celle qui eft pour- 
vue d etamine & de piftil également 
bien conditionnés ; fleur mâle , celle 
qui a une ou plufieurs étamines fans 
piftil (i) - y fleur femelle , celle qui a un 
piftil fans etamine (i) ; faufle fleur, 
celle qui n'a qu'une faufle apparence 
de piftil , une trompe fans germe , 
comme les fleurons extérieurs du 
Bluet; & enfin fleur neutre, celle 
où r on ne découvre aucun veftige d'é- 
ramine ni de piftil , comme à toutes 
les fleurs pleinement doubles , foit Gi- 
roflées , Jacinthes , ou autres. 

Maintenant j'appellerai plante mâle , 
celle qui ne porte que des fleurs mâles j 



(i) On l'appelle aufll fleur fténlc. 
(i) On l'appelle aufli fleur nouée. 
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plante femelle , celle qui ne porte que 
des fleurs femelles ; plante androgine y 
celle qui porte fur le même individu 
des fleurs mâles & des fleurs femelles 
tout enfemble , comme le Melon; 
plante hermafrodite^ celle qui ne porte 
que des fleurs hermafrodites, comme 
Ja Mauve ; & enfin plante poligame 9 
celle qui porte des fleurs hermafro- 
dites & des fleurs mâles enfemble 9 
comme le Micocoulier , ou des fleui% 
hermafrodites Se des fleurs femelles 
-enfemble , comme la Pariétaire. 



Il 
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Suite des Fleurs. 

Je ne puis me difpenfer de reprendre 
chacun de ces objets fucceflivement 
pour les déveloper davantage , de con- 
fiderer en détail leur nombre , leurs 
ibudivifions , leurs proportions , leur 
forme 8c feur fituatiort. 

La Corolle eft pluripétale, ou unipe- 
raie y c eft -à-dire y formée de plufieur* 
pétales , ou d'un feuL 

Elle eft compofée de quinze pétale* 
au Nénufar; de douze à la Joubarbe} de • 
huit à FAdonis d'automne ; die fix à la 
Salicairejde cinq au Fraifier; de quatre 
àlaTormentilley de *rois auFluteau j 
de deux à la Circée , & dun feul au 
JLilas. 

Il paroît quelquefois affez difficile de 
décider au premier coup-d'œil & une 
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corolle eft pluripétale ou unipétale r la 
Mauve a cinq pétales tellement adhé- 
reras tou^enfemble par leur bafe , que 
de très habiles gens Tont crue unipéta- 
le : la plupart des Trèfles ont la corolle 
pluripétale ; quelques-uns l'ont unipé- 
tale , mais tellement découpée que 
chacun de fes fegmens corre/pond à un 
pétale des autres. 

La corolle , foit pluripétale , foit 
unipétale , eft dite régulière lorfque 
toutes fes parties fe corre/pondent 
exa&ement , ôc conféquemment elle 
eft dite irréguliere lorfque toutes fes 
parties ne fe correfpondent pas ainfï. La 
fleur de la Féve eft pluripétale irrégu- 
liere , & la fleur du Serpolet unipétale 
irréguliere. 

On donne le nom d'Eperon à une 
forte de pointe creufe en forme de té- 
tine , qui termine quelques corolles 
irrégulieres , foit pluripétales comme à 
k Violette , ou unipétales comme à la 

Linaire. 
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La corolle eft pliflee au Liferon; çlle 
cft torfe à la Pervenche. 

La corolle eft ordinairement rouge à 
l'Œillet, bleue à la Chicorée, violette à 
la fleur de ce nom , jaune au Mélilot , 
blanche au Pois. 

On voit auflï des fleurs panachées (i ), 
de jafpées (2) , de marbrées (3) ; mais 
toutes ces couleurs ne font pas fort conf- 
tantes , & perfonne n eft étonné de ren- 
contrer des Violettes blanches. 

La corolle dure ordinairement juf- 
qu à la fécondation des femences , & 
tombe alors. Elle tombe avant ce tems 
à la Criftofée ; ejle perfifte au contraire 
jufqu a la maturité du fruit auNénufar; 
elle dure également , mais en fe fanant , 
à l'Orquis. 

La corolle eft ordinairement pofée 



(1) Mêlées de diverfcs couleurs. 

(1) Panachées finement. 

(>) Panachées irrégulièrement. 
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{ut le réceptacle ; elle eft pofée fur le 
calice dans la Rofe. 

On diftingue deux ( ou trois ) parties 
à la corolle , fur- tout lorfqu elle eft uni- 
pétale y i°. fon tube ,2°. fon limbe t 
} Q . quelquefois aufli fa gorge. 

Le tube eft ainfi nommé , pareequ il 
eft à-peu-près en forme de tuyau j c eft 
la partie par où la corolle porte fur iç 

réceptacle. 

Le limbe eft la bordure de la corolle , 
ou fa partie la plus éloignée du récepta* 
çle. On lui donné quelquefois le nom 
de pavillon , lorfquil eft bien évafé. 

Le tube eft communément propor- 
tionné au calice , 3c en ce cas fa Ion* 
gueur n a rieft de remarquable. 

Le tube de la corolle eft long au Chè- 
vrefeuille , il eft court à la Cinoglofe , 
il eft très petit &prefque nul à la Mol* 
lene. 

Le limbe de la corolle eft crénelé au 
Lin, il eft denté en feie au Tilleul,il eft 
frériflTé de cils au Meniante , il eft entras 
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mêlé de petites dents à la Nimphete. 

Le limbe , par fa forme , eft fouvent 
comparé à des objets bien connus , ce 
qui peut aider la mémoire j il eft en 
cloche à la Campanule , en grelot à la 
Bruyère , en entonnoir â la Centau- 
riette , en foucoupe à la Pervenche, en 
étoile à TOrnigal Dame d'onze heures, 
en couronne de trépan à ia Confoude , 
en rofette à la Buglofe (i ) , en mu- 
fle à la Vervene , en mollette d'éperon 
i la Bourrache. 

On dotme le nom de gorge à la partie 
fupérieure du tube , lorfqu elle eft fort 
diftinguée du refte par fa forme ou par 
fa largeur. 

On appelle corolle papillonnu , celle 
qui repréfente en quelque forte un 
papillon volant , comme à la fleur du 
Pois. 



■• • 

(0 Cçft-à-dirc, découpé en cinq rayon* 
jurondis, 



* 
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Les principales divifions de la corolle 
papillonnée , qui font ordinairement 
autant de pétales diftin&s , font défi- 
gnées par dçs noms qui répondent à 
. leur figure ou à leur pofition. Le pétale 
le plus élevé eft appellé Xéteniart, les 
deux pétales latéraux font appellés les 
ailes y & le pétale inférieur eft appellé 
la nacelle y ou la gondole. Quelquefois 
cette nacelle eft formée de deux péta- 
les , comme aujomarin. 

On appelle corolle labiée , celle dent 
le limbe repréfente en quelque forte 
un mufle,ou une gueule. 

On donne aux deux principales divi- 
fions d'une corolle labiée le nom de ba- 
bines ou de lèvres , dont Tune eft fttpé- 
rieure , & l'autre inférieure. 

On donne le nom de tablier, à raifo* 
de fa figure & de fa pofîtion , au pétale 
inférieur des Orquides. 

On diftingue deux parties à chaque 
pétale , fa lame & fon onglet. 

La lame eft la partie principale d'un 
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pétale , & la plus éloignée du récepta- 
cle : la lame déborde naturellement le 
calice. 

L 'onglet eft la partie du pétale par où 
il s'attache au réceptacle , &c qui refte 
ordinairement renfermée au dedans du 
calice. 

Le nom de calice fe prend dans un 
fens plus ou moins étendu ; c'eft à quoi 
on doit bien faire attention , afin qu'il 
n'en réfulte aucune équivoque. 

Le calice , dans fa fignification la 
plus générale , eft le périante , ou en- 
ceinte extérieure de la fleur. Si j'ofois, 
je n'emploierois jamais en ce fens que 
le mot de périante. 

Le périanu donc , ou calice en géné- 
ral , eft de plufieurs fortes. On en dif- 
tingue au moins cinq , à qui je donne 
des noms différens j favoir , le calice 
proprement dit , le chaton , la balle , 
la collerette , & le chaperon. 

Le calice proprement dit , eft l'efpece 
4e périante la plus ordinaire j il enve- 

lope 
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lope toutes les autres parties de la 
fleur , Se femble être une production 
de 1 ecorce de la plantei. 

Le calice eft formé de fix pièces , ou 
dépecé jufquà fa bafe en fix feuilletés 
au Berberis , en cinq feuilletés à la 
Morgeline , en quatre feuilletés au, 
Chou, en trois feuilletés à la M orrène, 
en deux feuilletés à la Chelidoine. 

Le calice eft d une feule pièce , mais 
découpe en douze fegmens à la Sali- 
caire , en dix fegmens au Fraifier , en 
huit fegmens à la Tormentilîe, en cinq 
fegmens au Milpertuis , en quatre feg- 
mens à la Digitale , en trois fegmens 
au Fluteau, en deux lanières à la 
Nayade. 

w ; J.e calice eft long i la Nelle , court , 
en maffiie à la Silène -, en boule creufe 
au Cucubale , en tuyau à la Savonere, 
en baiîin a l Enule tonique ^ il eft 
droit à la Primevère , rabatu à l'Afcie- 
piade, coloré au Nénufar. 

Les bords du calice font dentés à 
Tome L B 
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l'Airelle , ils font hériffés de cils à la Ja- 
cce , d'hameçons à la Bardane. 

Le fommet du calice eft obtus au 
Nénufar, aigu à la Primevère , terminé 
en pointe à la Jufquiame. 

La bafe du calice eft renflée au Ro- 
ûer , renforcée de petites écailles à 

VŒillec. 

La Guimauve a un double calice. 

Le calice pafTe très vite & tombe 
smifitôt que la fleur s'épanouit au Pavot} 
il dure autant que la corolle , ni plu9 
ni moins,au Sinapi; il perfifte ordinaire- 
ment jufqu à la maturité du fruit, com- 
me à la Gratiole } il perfifte j groflir 
jSc fe referme fur les femençes à la Ra- 
pete ; il perfifte & s'enfle en guife de 
yeflie , pour enfermer le fruit fans le 
joucher, auCoqueret. 1 ' 

Le Chaton eft une Ample écaille qui 
couvre & tient lieu de périante propre 
à chacune des fleuretes qui font ran- 
gées le long de l'axe d'un rrunec, commç 

Coudrier * - - * 
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^. B. Le chaton reffèmble en quelque 
forte à un chaton de bague , d'où il tire 
fon nom. Le minet repréfente aiïez 
bien la que Ue d'unpetit chat , d'un pe- 
ut minet , d'où lui vient aufli fon nom. 

L& Balte eft une efpece de pédante en 
forme de bec d'oifeau , fendu très pro- 
fondément comme en deux petites pin- 
ces membraneufes , comme a l'Avoine. 
La bordure de la balle eft ordinairement 
tranfparente. 

Outre la balle propre a une feule fleu- 
rete , il y a une balle commune à plu- 
fieurs fleureres , au Paturin. 

Ondiftingue a chaque balle deux 
pailletés, pinces , ou mors. 

Les deux pinces ont chacune un bar- 
billon ou arrêtés,à la Flouvej l'une en a, 
l'autre n'en a point au Ri s ; e U es fon * 
toutes deux fans barbillons â la Brife • 
le barbillon eft long a l'Orge , court â k 
iBrome, droit au Seigle, tors à ÏAvoinê. 
, " ColUrue eft une efpece de pé- 
nalité commun àpluûeurs .fleurs : c'eil 

Bij 
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un aflemblage de plufieurs feuilletés 
difpofées en rayons. La collerete eft 
de cinq feuilletés à la carotte , de qua- 
tre feuilletés au Cornouiller , de trois 
feuilletés au Butome , de deux feuil- 
letés au Titimale : elle femble quelque- 
fois d'une feule pièce à la Buplevre. 

Le Chaperon n'appartient qu'à cer- 
taines fleurs hétéroclites à qui il fournit 
une efpece de périante. Ce chaperon eft 
une petite enveloppe membraneufe qui 
fe déchire d'elle même en deux por- 
tions , dont l'une refte au-deflus de la 
fleur en guife de toque j l'autre portion 
d'où la toque s eft détachée difparoît 
bientôt tout-à-fait auMni (a) , elle 
refte en fragmens au bas de la fleur au 
Hip(£). 

La Spate , qui a quelquefois un faux 
air de périante , eft une efpece de voile 
qui fert d'enveiope extérieure à une 
fleur , mais qui part de plus bas qu'un 
calice proprement dit. 

(a) (b) Sortes de moufles. 
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. La Spate eft de deux feuilles au Plu- 
meau ; elle eft d'une feule feuille à la 
Percenege. 

Point de fleur , point de calice : ce 
feroit abufer des termes que de rap- 
porter aux périantes la toilete de divers 
Champignons. Cette ToiUu eft une ef- 
pece de fac membraneux qui envelope 
toute la plante naiilànte, qui s'ouvre en- 
fuite en fe déchirant par le haut ou par 
le milieu, & dont les débris forment ou 
une poche au bas du pédicule, ou un an- 
neau au milieujou une cravate au colleç, 
ou un timpan fous le chapeau cachant fa 
cavité , ou un peignoir pendant tout au 
tour , ou une frange à fes bords , ou 
divers flocons épars fur fa calote. 

Je trouve une centaine détafnines 
au Pavot , une foixantaine à la Renon- 
cule , une trentaine à la Chelidoine , 
vingt - quatre au Flechier , vingt à la 
Benoite, feize à laTormentille, quinze 
au Delfin, douze à l'Aigremoine, onze 

B 11/ 
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au Refeda > dix à l'Œillet , neuf au Bu- 
rome , huit k la Bruyère, fept au Ma- 
ronier , fix au Lis , cinq à la Bourrache, 
quatre au Grateron,trois au Tilli, deux 
à la Véronique, & une feule à la Valé- 
riane des jardins. 

J en trouve à la Savonere dix , dont 
•cinq plus grandes & cinq plus courtes 
alternativement ; à la Roquete fix , 
dont quatre plus longues , & deux plus 
courtes; au Calament quatre , dont 
deux plus longues & deux plus courtes. 
J'en trouve à la Guimauve une grande 
quantité réunies toutes enfemble par 
leur bafe; au Lotier dix, dont neuf font 
réunies par leurs filamens ; au Mil- 
permis une grande quantité réunies 
par leur bafe en trois faifceaux dif- 
tinéts ; à chaque fleuron du Séneçon* , 
cinq étamines réunies par leurs fom- 
mets. Les Etamines ont de la fenfibilité 
& du mouvement à TElianteme. 
- Les étamines portent fur le récepta- 
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de dans la plupart des fleurs : elles 
portent fur le calice dans la Rofe \ elles 
portent fur la corolle à la Digitale; elles 
portent fur lé ftile au-deflbus du ftig- 
mate à TAriftoloche. . 

Le filament eft très long au Plan- 
tain , très court au Trofcart , nul à TA- 
rom j il, eft de deux pièces articulées au 
Xirimale j on compte trois anteres pour 
chaque filament à la Fumeterre. 

Pour compter le nombre des piftils » 
pn a principalement égard au ftile j 
parceque c'eft la partie la plus appa- 
rente , quoique la moins eflentielle ; & 
au défaut de ftiles , on tient compte 
des ftigmates. 

Cela pofé , je trouve un grand nom- 
bre de piftils à V Anemone,une centaine 
auFlechier , douze à la Joubarbe , fi* 
au Butome , cinq au Poirier , quatre à 
i'Épideau , trois au Sureau , deux à la 
Gentiane , & un feul au Cerifie*. 

Le ftigmate eft en boulette à la Pri- 
mevece, en plume au Chiendent j il eft 

B iv 
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feuillë à l'Iris , labié à la GrafTette j il 
cft fendu en deux au Lilas , en trois à 
la Campanule > en quatre à PAntonine. 

Il y auroit beaucoup d'autres chofes 
à remarquer fur les filamens & les an- 
teres des étamines , les dards 8c les 
ftigmates des piftils , fi je ne craignois 
de m'engager dans des détails trop mi- 
nutieux au gré de ceux pour qui j'écris. 
Non que rien foit à dédaigner dans 
l'Hiftoire naturelle , mais parceque les 
chofes les plus intéreflantes pour des 
Phyficiens de profeflion , peuvent pa- 
roi tre tout-à-fait infipides , & même 
très faftidieufes au commun des Lec- 
teurs. 

L'ovaire, ou partie inférieure du pif- 
til,eft pofé au-deffus du réceptacle de la 
fleur dans la Jacinte , & au-deflbus 
dans la Percenege. De cette diverfité de 
fituations , il réfulte que dans Tune de 
ces plantes , le même réceptacle eft 
commun à la fleur & au fruit , & que 
dans l'autre la fleur & le fruit ont cha* 
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cun leur réceptacle propre. Cette diffé- 
rence eft plus frappante dans le Prunier 
comparé au Poirier j lorfque L'embryon, 
de l'un & de l'autre fera devenu fruit , 

• 

on verra un enfoncement en ombilic 
couronné de cinq dents au haut de la 
Poire où fut le calice de fa fleur , & on 
ne verra rien de tel à la Prune. 

L ovaire eft au centre d'un récepta- 
cle circulaire au Rofierj il eft placé en- 
tre le calice & la corolle à la Pimpre- 
nelle. 

Quelques plantes ont une fleur prin- 
cipale diftinguée des autres. La fleur 
principale a cinq pétales , & les fubal- 
ternes n'en ont que quatre au Fufainj 
la fleur principale a cinq pétales & dix 
étamines , & les fubalternes n'ont que 
quatre pétales & huit étamines au Su- 
cepin. 

La fleur principale a cinq pétales 9 
ôc un fruit à cinq capfules ; les fleurs 
fubalternes n'en ont que quatre , à la 
Rue, 

B v 
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La fleur principale a quatre pétaleé , 
huit étamines , quatre piftils , une baye 
, à quatre loges j les fleurs fubalternes 
ont cinq pétales , dix étamines , cinq 
piftils , une baie à cinq loges , à la 
Mufquine. * 

La fleur principale a fouvent la co- 
rolle régulière , & les fleurs fubalternes 
ont conftamment la corolle irréguliere , 
* demi-labiée à une efpece de Teucrion, 
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tanique , & qui nous vient d'Efpagne. 
Des Fleurons & Fleurs compofées. 

Jufqu'ici Je n ai confidéré que les 
fleurs (impies. Les fleurs compofées 
n'ont pas moins de droit à notre atten- 
tion. 

• . Par quelle fatalité ce mot fimple eft-it 
devenu de tous les termes de la Bota- 
nique le moins fimple ? 
- i°. On appelle Simples toutes les 
-fiantes en général 5 peut être pareeque 
* la plupart font employées aux afages 
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de la. Médecine tout finalement , Sç 
telles que la Nature nous les fournir. 

2°. On appelle fleurs fimpks celles 
qui ne .doivent rien à l'art , mais qui 
ont confervé leur fimplicité naturelle % 
qui n'ont ^aucunes parties furnumerai- 
res, & ne manquent d aucunes de leurs 
parties eifenrielleç j & cela par oppofi^ 
tion aux fleurs doubles ou pleines qui 
abondent en fuperfluités aux dépens 
des chofes de première néceffité. 

3°. On appelle fleurs Jîmplcs , celles 
qui ne fuppo&m: point de réunion , & 
n'admettent point de divifion en plu- 
fieurs fleurons diftin&s , & cela par 
oppofition aux fleurs compofées. 

J'appelle fleur composée celle qui 
xcfulte de la réunion de plufleurs fleu- 
jpasï néceffai/res à fon intégrité , Se 
ayant quelque partie commune à tou- 
tes , foit réceptacle ou périante ; & 
j'appelle fleurons ces fortes de petites 
-fleurs qui font les parties intégrantes 
dune fleur compofée > j'appelle auili 
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corolUus leurs petites corolles 5 & calU 
cets leurs petits périantes. 

Le fleuron n'a point de pédicule 
propre ; fes étamines font ordinaire- 
ment au nombre de cinq , réunies pai 
leurs anteres en forme de tuyau cylin- 
drique. • 

Je diftingue à la corollete de chaque 
fleuron , fon tube & fon limbe. - 
- Si le limbe de la corollete eft évafé 
en pavillon , je l'appelle fleuron tubulé * 
ou fimplement fleuron. 

Si le limbe de la corollete eft ap- 
plati , ou taillé en bifeau (i) & pro- 
longé en forme de languette , je l'ap- 
pelle fleuron a languette , ou plus pn> 
prement demi-fleuron , onfleurin. 

Lorfque la fleur compofée n'eft for- 
mée que de tous fleurons fans mélange 
de demi-fleurons , je l'appelle fleur à 
fleurons , ou fleuronée , comme i la 
Tanéfie. - . \ 
> — ., 



(i) Ou ea bec de flûte. 
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. Lorfquelle n'eft formée que de tous 
demi-fleurons , fans mélange de fleu- 
rons proprement dits , je l'appelle fleur 
à Jleurins , ou laSucie 9 çoinme à la 
Laitue. 

Lorfquelle eft formée de fleurons & 
de demi-fleurons tout à la fois , je l'ap- 
pelle fleur radiée , comme au Soucu 

A la fleur radiée les fleurons occu-* 
pent le centre , ou pour mieux dire , 
l'aire ou le dlfque j Se les demi-fleurons 
forment la bordure ou contour rayon- 
nant i que, /'appellerai auréole. Voyez 
i la Marguerite le difque de la fleur 
formé de fleurons jaunes , de l'auréole 
formée de fleurins blancs. 

Les demi-fleurons de l'auréole des 
fleurs radiées font ordinairement neu-j 
très , n!ay^nt que de faux germes fans 
rtigmatç* : ; - 

Dans la fleui? compofée , outre le 
calicet^ propre à chaque fleuron, il y a 
un péri auto ou calice commun à toute 
la fleur. Ce ^e^/feuiljé à la P*- 
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crête j il eft écailJeûx à la Chicorée. 

Les écailles du calice font rangées 
côte à côte a la Tuflîlage ; elles font 
imbriquées , ceft-à-dire entaflces en 
recouvrement comme des tuiles fur uii 
toit, àlArmoife. >*\ ' 

Dans le calice icailléux embriqué * 
je diftingue 4eux parties à chaque 
écaille \ favoir , YongUt , qui fert à 
lattacher &: qui fe trouve recouvert 
par l'écaillé feivante ; & le purtau > ou 
extrémité non recouverte. Mais , pour 
plus de précifion encore , cette partie 
apparente n eft proprement appellée 
pureau , que lorfquelle refte appli- 
quée fur le dos de la précédente , comme 
i la Scorfonere ; êc on l'appelle bec , 
lorfquelle s'en écarte pour former un 
calice évafé , comme àla Sarrete. 

Le bec eft feuillé à la Quenouillete* 
il eft bordé de cils à la Jacée ,de-piquans 
au Cha rdon , dhameçons à la Sardane. > 
' Le réceptacle eft fort retttèi^qabie 
dans les fleurs confiées. & -lifti - 
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ïl eft plat à la Mille-feuille , convexe 
à la Matricaire. 

H eft nud à la Laitae , poinrillé au 
Piflenlit , velu au Chardon , hériflé dfe 
foies à la Jacée , chargé de pailletés à là 
Camomille. 

Les fleurs cénobites tiennent en quel- 
que forte le milieu entre les fleurs Am- 
ples , & les fleurs compofées. 3 

J'appellerai fleur cénobite , un affem- 
blage de petites fleurs dépendantes ré- 
ciproquement les unes des autres , Se 
ayant quelque partie commune à tou- 
tes, foit calice , ou réceptacle- Telles 
font les fleurs aggrégées & lesombelli- 
feres. 

Les fleurs aggrégées forment ordinai- 
rement une forte de tete , ou de bou- 
lon , avec un calice commun , & un ré- 
ceptacle commun à fa bafe , comme à la 
Scabieufe. 

J'appellerai fleuretes , chacune des 
petites fleurs , qui vivant pour ainfi dire 
en communauté , ne peuvent être re- 
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gardées que comme les parties inté- 
grantes d'une fleur aggrégée. 

Ces fleuretes font complètes ou in- 
complètes : complètes , fi elles ont 
chacune leur corollete propre , ôc leur 
calicet propre j incomplètes , fi elles 
manquent de l'un ou de l'autre. Leur 
.corollete eft pluripétale à la Staticée > 
& unipétale à la Cardere. 

La fleur en ombelle , ou ombclliferc , 
eft formée de Taflemblage de plufieurs 
fleuretes pluripétales , ayant la plupart 
unecollerete pour calice commun , 8c 
toutes généralement un réceptacle com- 
mun dépecé en rayons concentriques , 
comme à la Ciguë. 

Les fleuretes , ou parties intégrantes 
de l'ombelle , font fimiiaires ou diilimi- 
laires. J'appelle fleuretes fimiiaires, 
celles qui font toutes femblables en- 
tr'elles , comme fi elles avoient été 
jettées dans le même moule j & j'ap- 
pelle fleuretes diflimilaires , celles en- 
tre lesquelles on obferve des difleren- 
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*es aflez fenfibles , comme fi k nature 
avoic voulu mettre de la fubordination 
entre les membres de ces petites com- 
munautés.Le moindre coup d œil qu'on 
jettera fur les fleurs de la Coriandre & 
du Panais , éclaircira mieux ma penfée 
qu'une longue diflertation. L'ombelle 
de la Coriandre a un contour rayon- 
nant, comme une auréole, parcequ'elle 
eft compofée de fleuretes diflimilaires j 
tandis qu elles font toutes fimilaires, & 
par-tant point d'auréole au Panais. 

Lombelle eft plate à laBerlejelle 
eft convçxe à l'Angélique ; elle eft d'a-r 
bord convexe , puis plate , & enfin 
concave à la Carote. 

L'ombelle eft fimple à la Nodiflore j 
elle eft compofée au Fenouil. On ap- 
pelle l'ombelle compofée, parafol. 

Lombelle compofée a tout-à-la-fois 
une collerete générale , & des colle- 
retes particulières , au Tiflelin ; elle a 
des colleretes particulières fans colle*- 
rete générale au Cerfeuil y elle aa 
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ôc trouvant dans les jardins quantité 
de plantes fort différentes de celles que 
j'avois vues dans les campagnes , com- 
ment imaginer qu elles duflent être 
rapportées aux mêmes efpeces ? 

Mais en y regardant de plus près , il 
eft aifé de s'afïiïrer qu'il y a parmi les 
végétaux , des monftres de plus d une 
efpece , plus même que parmi les ani- 
maux ; & pour ne parler encore que 
des fleurs , j'en trouve de monftrueu- 
fes par défaut , par excès , par excroif- 
fance, par confufion, & par erreur 3 
ou fi cela fe peut dire , par quipr^uo, 

La monftruofité par défaut la plus 
remarquable > c'eft lorfque la corolle 
manque entièrement , ou prefqu'entie- 
rement , comme il arrive quelquefois 

aux Campanules, aux Violetes , &c. 

La monftruofité eft par excès dans 
les fleurs confluentes , les fleurs femi- 

4 

doubles , les fleurs doubles , les fleurs 
multiples , les fleurs pleines , les fleurs 
prolifères , & les fleurs ûrfiferes. 
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La fleur confiante , eft ceile où deux 
corolles font réunies & confondues , 
ce qui fe voit clairement dans une belle 
variété de Muguet. 

La fleur f< ni-doubU , eft celle où les 
pétales font multipliés aux dépens d'une 
partie des étamines , ce qui eft très aifé 
à remarquer dans tant de variétés de 
Renoncules. 

La fleur double , eft celle où les pé- 
tales font multipliés aux dépens de 
toutes les étamines, Ôç font avorter 
même le piftil , comme dans les plus 
belles variétés dp Giroflée. 

La fleur multiple , eft celle dont lè 
calice eft fort multiplié , comme il ar- 
rive quelquefois a l Œillet , & à un tel 
point, que chacune.de ces fleurs ret 
femble alors à une forte d'épi. , 

La fleur pleine , eft celle dans la- 
quelle les pétales & les calices, ou 
quelquefois les pétales Se Içs ne£taires â 
font multipliés avec une égile profil- 
fion , comme il fe voit dans une très 



M É T H O D I x 

belle variété de Narcifle , qu'il ne faîic 
pas confondre avec la variété moins 
rare du Narcifle à fleur double. 

On peut également diftinguer trois 
belles variétés d'Ancolie monftrueufe j 
la première à fleur double & complète , 
la féconde à fleur double & incom- 
plète , & la troifieme à fleur multiple. 

La fleur prolifère , eft celle qui 
reproduit immédiatement une ou 
plufieurs autres fleurs. La manière la 
plus connue, c'eft lorfque la fleur qu on 
peut appeller fecondaire , s'élève direc- 
tement du milieu du réceptacle de la 
Mere-fleur , ce qui n eft pas rare à une 
efpece d'Anémone j ou lorfquune om- 
belle primitive poufle de fon centre 
une ombelle fecçndaire , ce qui n eft 
pas non plus bien rare au TifTelin.Une 
autre forme de fleur prolifère , c'eft 
lorfque la fleur primitive poufle laté- 
ralement du bord de fon réceptacle , 
quelques fleurs fecondaires, ce qui 
*>nftitue une jolie variété de Pacrere , 
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où Ton voit quelquefois la Mere-fleur 
ombragée de toutes parts par une nom- 
bre ufe progéniture, 

La fleur tirjïfere , eft celle qui poufle 
de fon centre un tirfe ou branche * 
garnie de feuillage > comme je l'ai vft 
plus d'une fois à la Rofe } ce qui fait 
fur-tout un très bel effet , lorfque le 
tirfe parvient jufqu'à redonner des 
fleurs à fon tour. 

. La fleur monftrueufe par excroiflance* 
eft celle qui acquert dans quelqu'une 
de fes parties , une grandeur excfrbi- 
rante, comme il arrive quelquefois 
slu ftyle du Salfifis. 

La fleur monftrueufe par confujion , 
çft celle où tout femble déforganifé , 
comme au Mufcari , dit Lilas de terre » 
qui femble réduit aux feuls ftiles, ou 
plutôt à des pédicules colorés & ter- 
minés par une efpece de frange , uni- 
que veftige de la fleur, 

La fleur devient monftrueufe^r^ 

proauo , en plufieurs manières. Ou I* 
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calice , en fe colorant ôc s'éloignant en 
même tems de la corolle , donne à la 
fleur un faux air de fleur prolifère , ce 
qui neft pas rare à la Primevère } ou 
le difque d une fleur radiée , fe répand 
fur toute la circonférence , & étouffe 
fon auréole , ce qui conftitue une jo- 
lie variété de Pacrete à fleur rouge ; ou 
l'auréole au contraire fe répand fur le 
difque , ce qui conftitue une autre va- 
riété de Pacrete aflez connue , & une 
belle variété de Camomille , qu'on ap- 
pelle Romaine. Enfin le cimier de 
l'Obier ayant pareillement une forte 
d'auréole , la même chofe lui arrive 
aufli, ce qui conftitue une très belle 
variété, que l'on appelle Obier-pe- 

lote^de-neige. ' 

• - 

^ . -9 Pofîtion des Fleurs. 

Il ne fuffit pas de confidérer les 
fleurs ifolées & détachées , il eft bon de 
les examiner auflS en place. 

Les 
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tes fleurs naiffent de la racine même 
£ la Primevère ; de la rige au Pois ; des 
nœuds au Serpolet ; de l'extrémité de 
la tige & des branches , &: je les ap- 
pelle fleurs terminantes, au Refeda ; 4e 
l'enfourchurexles rameaux, à la Scrofu- 
laire ; de l'aiflelle des feuilles , & je les 
appellefleurs axillaires^ila Mauve ; i 
côté des feuilles i la^MorelIe ; d'entre 
les feuilles à l'Afclepias ; des nœuds 
des feuilles au Voiandeau verticillé j 
de la queue des feuilles au Ncriet; 
du dos des feuilles au Houflbn ; a 
Joppofite des feuilles au Becdegr u. 

Les fleurs montent dire&ement 4 
l'Œillet : .elles font appliquées fur la 
tige au Velar ; inclinées , préfentanc 
/Jburxiilque ra- 
battues au Cha*dk>n pendeloque; pen- 
santes auJMuguet. 

«orée. x : 

(i) Portant immédiatement fur la tige fans 
pédicule. 

Ta mt JL C 
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Elles font en pied (i) au Pêcher.' 

Le pédicule de la flçur eft lîmple £ 
la Rofe , compafé au Calament ; il eft 
foyeux au Tremblin ; tors en fpirale ad 
Mni-hygrometre ; il fe tortille & fe 
rabat pour enterrer les femences , au 
Trèfle femeur, , 
,, Les fleurs font folitaircs (2) au Bec- 
degru fanguin ; deux à deux au Bec- 
degru mauvin ; au moins trois à trois 
gu Becdegru cigutin. 

Elles font iparfes ( 3 ) , à la Per- 
venche. 

Elles affeftent un feul coté au Ge* 
jiouillet, • ' 

Elles viennent par toupets (4) an 
Poirier, . , , , 

H 1 I ■ ■ I ■ I ' ' ■ . ■ ■ » 

- . (1) Portant fur un pédicule propre, 
(1) Une à une, 

- - (3 ) Répandes en quantité , & fans ordre fur 
la tige, 

(4) Trois à quatre pédicules partant du 
jqêipe point. 
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En bottes (i), au Miller. 

En bouquets (z) , à l'Œillet bouquet- 
tout- fait. 

En boulons (3) , ou conglobées , au 
Trèfle. 

En corimhs (4) , au Lierre. , 
En grades ( S ) 9 à la Vigne. 
En verticilUs {6) , au Poulior. 
En verricilles fi ferrés , qu'ils repré- 
f entent un épi à la Mente-en-épl. 

* 

(ODi/Férentes des toupets, en cequ'elles font 
partie d'une panicule ou d'un épi. 

(1) Ayant plufieurs fleurs droites près-à- 
près. 

(3) Plufieurs fleurs ramaffées entête ronde 
•ou boulon. 

(4) Plufieurs rW en pi^d , difpofécs fur 
un axe a peu de di/rance Jes unes des autres , 
& s'éle van t à proportion. 

(/) Le pédicule étant fort ramifié. 

(0 Plufieurs fleurs entourant la tige, comme 
par anneaux, d'étage en étage, en guife de 
fufcau. 
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Les fleurs viennent en épi (i) , an 
Bled. L'axe de l'épi eft appelle rapt , 
parceque l'attache de chaque fleurete 
y trace de petites éminences comme de 
petites confoles , qui repréfentent les 
-dents d'une rape. 

L'épi a plus ou moins de rangs , fui- 
vant les efpeces , fur-tout a l'Orge. 

L epi eft lâche au Falari; ferré au 
îléon y entrecoupé au Pani interrompu. 

L'épi eftfimple à TEgilope , compofé 
<le plufieurs épillets(2) auSegie. 

Les fleurs viennent en panicuie ($) , 
#c la panicuie eft étalée à l'Avoine , 
ferrée au Da&ile. 

La panicuie eft compofée de k>quete$ 
<au Millet } d'épillets à la Brome. 

La fleur fe tourne inceflamment vers 

' (1) Plufieurs fleuretcs rangées de fuite , fur 
>un axe , ou rape fort grêle. 

(2) Sorte de petits épis qui font partie d*ua 
grand épi, ou d'une panicuie. 

( 3 ) Plufieurs pédicules étant diverfemeat 
fous-diviCU. , 
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le foleil , en fuivant fon mouvement 
jpurnalier,au Corona-Jolis des Fleuriftes.^ 
. Les fleurs s epanouiflent , dit -on, 
au Sallifis jaune , . . . à 5- h, du m.. 

au Liondem > à 4 

a la Crépille-des-toits , à 4 8c demie, 
au Laitrondoux*, » . . à y 

au Piffenlit , à 5 & demie. 

à la Porcelle-des-prés > i6 

à la Pulmonietç-, ... . à 6 Se demie*. 

à la Laitue des jardins 5 4 7 

au Figuet barbu > . . . ak .8 

i- la Pilo&lle rameufe , à v £i 

Les fleurs fe refermant 
au Pifleniit^ . . . . à 9 h. du m* 
à la Laitue dès jardins , à 1 o 
à la Crépille des Alpes , à ir- 
ai! Laitronde Laponie , à midi, 
à rCEillet prolifère , . . a 1 h, du C 
à la Pulmoniere , . . ■ . . à %. 
au Souci fauvage , ... à 3, 
au Souci d'Afrique , . . à 4 
au Nénufar blanc , ... à 5 
an Pavot nud, ..... à 7 

Ciij 
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Ainfi ces Plantes pourroient en quel- 
que forte fervir d'horloge. 

D'autres ferviroient prefque de ba- 
romètre, comme le Souci d'Afrique. 

D'autres fervent d'hygromètre , & 
notamment 1 efpece de Mni qui tire fon 
furnom de cette propriété, 
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CHAPITRE IV. 

Des Fruits. 

T 1 E Fruit eft cette pfodudtion des 
plantes qui contient la femence defti- 
née à multiplier l'efpece. 

Je fais qu'on ne donne vulgairement 
le nom de fruit , qu'à celui qui eft un 
peu fucculent & palTablement gros ; 
mais c' e ft trop .limiter la lignification 
de ce terme. 

On diftingue au fruit trois parties , 
qui font , le péricarpe , U femence Se le 
placenta* 

Le péricarpe eft la partie du fruit qui 
cnvelope & défend les femences. 

La femence eft comme l'œuf de la 
plante ; c'eft le principe de fa repro- 
du&ion. 

Le placenta eft la partie du fruit fur 
laquelle la femence porte immédiate- 
ment. 
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On diftmgue plufieurs fortes de pé- 
ricarpe ; favoir , la capfule , la filique , , 
la gonfle y le follicule , la pnmette (i) , 
la pomerte (z), la baie , & la toupie, ou; 
cone. 

, Lacapfole eft une efpece de péricarpe 
«n forme de petite boete > compofée de 
plufiears valves., ou panneaux fees >, 
plus ou moins durs. 

Je trouve douze capfules à là Joa? 
barbe , fix au Buroine , cinq à V Ancolie , 
quatre au Tilli , trois au Delfin , deux,: 
à l'Erable , & une feule à la Gentiane. « 
, La capfule eft longue à la Savoniere , 
courte & prefque sferique au Mourotxv, 
courbée au Ceraifte , torfei l'Ormiere * 
ailée à l'Orme. 

La capfule eft à cinq valves^ ou pai** 
j*eaux v au Volandeau , à quatre pan- 
*»eaux au Neriet , à trois panneaux à 
la Violete , à deux panneaux à la Che- 
Ëdoine. 

(i) Ou fruit à noyau, 
00 Ou fruit à pcpifta 
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c Ea capfule s'ouvre par fon fommec i 
cinq dents à I4 Morgeline , à quatre 
dents à l'Œillet : elle s'ouvre près de fa 
bafe à la Campanule , elle s'ouvre en 
long y comme une valife , à l'Ancolie ; 
elle s'ouvre horifontalement , comme 
une boëte à favonete 3 au Pourpier j 
elle s'ouvre par fes angles Amplement 
iLl'Alluya , avec explofion à la Balfa^ 
tnine: elle n'eft jamais fermée au Re- 
féda. 

La capfule eft (impie ou compofée 
de plufieurs loges , c'eft-d-dire , parta- 
ge e intérieurement en plufieurs cavités 
par une ou plufieurs cloifons intermé* 

Je trouve une capfule à dix loges an j 
ïlin , à huit loges à la, Milgraine , i 
fix loges à TAriftoloche , à cinq loges à- 
h Pirole , à quatre loges au Fufain, , h 
trois loges au Buis , à deux loges à ia* 
Jttfquiame , fimple > ou a une feule logç ; 
i la Primevère coucou. 
• £)àw les capfiiles à plufieurs loges?*;, 

C-v/ 
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on trouve fouvent une forte de poteau , 
ou de pilier vertical qui foutient les 
diverfes cloifons , comme au Lin. 

Lorfque la capfule eft un peu char- 
nue , & renferme une efpece de gland , 
on donne à cette chair ferme &c feche 
le nom de t rou , comme au Châtaignes 

La cupule du gland de Chêne , eft 
une demie capfule. 

La Jîiique eft une efpece de péricarpe 
formé de deux panneaux alTemblés par 
un chaffis qui fert d^/placenta aux.fe- 
mences, comme au Creflbru 

La filique s'ouvre de la bafe au fonv 
niet. 

Lorfque la filique eft fort courte , 
ayant fes deux dimenfions ( longueur & 
largeur ) prefqu égales , on la nomme 
Jîlicuic y comme au Lépidion. 

Le chaifis eft ouvert r & ne confifte 

en une fimple batxlelete tournant 
autour des panneaux , au Paftel. 

Il eft fermé par une pellicule qui pae- 
tage la cavité de la filique en deux loges» 
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Corïime dans les animaux le médiaftin 
partage la poitrine en deux cavités la- 
térales, ce qui a fait donner à cette 
cloifon le même nom de médiajiin , au 
Sinapi. 

- Le médiaftin eft pofé parallèlement 
aux panneaux de la filicule dans l'Alif- 
fori ; il eft pofé perpendiculairement 
aux panneaux dans le Tlafpi. 

Les femences font attachées au chaf- 
fis , ou aux bords du médiaftin , par une 
efpece de cordon ombilical , comme à 
la Giroflée. 

Lzgoujfe eft une efpece de péricarpe, 
oblong, compoféde deux coffis aflem- 
blées par leurs bords , dont le fupérieur 
fert de placenta aux femences qui y 
font attachées alternativement par une 
forte de cordon ombilical , comme au 
Genêt. 

Lorfquune goufle n'agueres plus de 
longueur que de largeur , je l'appelle 
goujfeie, comme au Trèfle. 

On appelle future la ligne datfem-, 

Cvj 
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blagedes dèi*x cofTes d'une goulïe oifc 
gouiTere. 

La goufle eft fîmpie à la Vulnériere ; 
elle eft articulée & partagée par divers , 
étranglements fuivant fa longueur à la 
Goronille , interrompue dans fa lon- 
gueur 1 par des efpeces de petites lames 
perpendiculaires , au Lotier ,j, elle Sem- 
ble formée de plufieurs portions foudéefc 
«nfemble , à la Grifete.. 

Elle eft arquée avec une fdrte dé gou-i 
tiere en deffus à l'Aftragale; elle eft 
foufflée en guife de veilie au Bague-? 
ûodier,. 

Le follicule eft une efpece de pérK 
carpe membraneux en forme de fâcher,., 
& qui s ouvre pas. le côté * comme lî 
KAfclépiade* 

La prunctte { ou fruit à noyau ) efc 
une elpece de péricarpe charnu & fuc^ 
cul en* , qui renferme.un noyau. 

Gr le noyau eft une efpece de caifle- 
dure comme un petit os , qui renfermée 
|ï:défëj^iiieflaea^. 
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Et la femence. renfermée dans le 
noyau , eft appellée amande , aamoin*, 
lôrfqu elle eft un pea grofle. 

On donne le nom de pulpe , à là fabk 
tance charnue ou médullaire des fruits* 

On donne le nom de brou , à la chair, 
du péricarpe , lorfqu'elle eft très ferme 
& non fucculente , comme à la Noix. 

La pommette (ou fruit à pépin) eft une 
efpecede péricarpe charnu Scfolide qui \ 
renferme des pépins- 

Le pépin eft une femence revêtus 
d'une envelope mernbraneuie, ou caU- 
léufe., 

La baye eft une efpece de péricarpe y , 
ordinairement de la grofleur d'un pois i s 
mou à fa maturité , tic contenant plu* 
fïeurs , femences au . milieu d'une pulpe 
fheculente , comme au Houx. 

Quand les bayes font ramaffëes enr 
grape, en corimbe , ou en cimier, or. 
léur donne le nom de grains , commet 
a&Grofeiller, au Lierre* au Sareau- 
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> . La baye eft fimple à la Morelle ; elle 
eft compofée à la Ronce. 1 

La baye eft une corolle qui eft deve- 
nue charnue à la Mufquine , ceft un 
chaton charnu au Genièvre } ceft un 
péricarpe fucculent à la Brione; ceft 
un réceptacle charnu au Rofier m y c eft un 
placenta fucculent au Fraifier. 

La baye du Coqueret eft renfermée 
dans une efpece de bourfe colorée , à 
laquelle on donne quelquefois le nom 
de veflit , qui provient du calice , & 
qu on prendroit mal-à-propos pour une 
capfule, 

La toupie, ou cone> eft une efpece de 
péricarpe oblong , compofé de plu- 
fieiirs gaines écailleufes, comme au 
Pin. 

Les femences font renfermées dans 
une capfule à la Mollene j dans 
une filique à la Roquete j dans un© 
goulfe a la Lentille j dans un follicule 
à la Pervenche } dans un noyau au Pr** 

r 

/ 
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nier; dans un oflelet (i) au Néflier; 
dans un pépin dur à la Vigne ^ dans un 
pépin membraneux au Pommier j dans 
une pulpe ferme au Nénufar } dans une 
pulpe fucculente à laMorelle. Elles font 
envelopées d'une coque rude à la Ci- 
noglofe , tendre au Fufain , {eche à la 
Mauve , cartilagineufe au Chêne } on 
appelle gland cette coque cartilagineufe 
qui renferme une grofle femence. 

Les femences font à nud , &c quatre 
à quatre à la Betoine ; trois à trois au 
Titimale ; deux a deux au Perfil - y une 
une à la Perficaire. 

On diftingue à la femence deux par- 
ties , favoir la. graine , ou femence pro- 
prement dite , & la couronne qui neft. 
qu'une partie acceflbire , & qui manr 
que a la plupart des femences. | 

Les femences ont une longue queue 
provenante du ftile à la PouflTatile- 
■ — - 

(*) Vofeletcfr une forte de pépin dur com- 
me du bois , ou comme un petit os». 
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; La.. graine ou femence propremear 
dite , étam ouverte , on y diftingue lo 
germe , qui en eft la partie eflentielle , 
& le cotylédon j le tout recouvert d'une 
'tunique qu'on peut regarder comme une 
espèce d' Amnios, pareil à celui des anU 
maux naiflans. 

On reconnoit aifémem fur cette tu-* 
aique dans quelques femences , le hil > . 
ou nombril , où étoit inféré le cordoa- 
net qui Pattachoit au placenta , comme 
à la Feve. 

On diftingue au germe deux parties 
également importantes , favoir la radin 
uiLe qui eft le germe de la racine , & 
Xi. plument qui eft le germe de la tige 
d'une plante à venir. -On donne aufli 
quelquefois a la plumet te le nom de 
plantule. 

Le co iledon eft une forte de lobe, ou : 
lbpin charnu , deftiné à fournir la 

première nourriture.au germe, d'una 

graine. 

L' e xpanfio n d u c o tile do a forme or di* 

■ • 
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ftaîrementk première feuillejoafeuille 
fcminale de la plante naiflfante.. 

On ne trouve poincde cotiiedons aux 
Moufles* On feroit tenté d'en compter 
quatre au Lin y & dix au Pin \ mais ce 
ne font que deux cotylédons échancrés, 
au Lin , & découpé* chacun en cinq, 
fegmens au Pin. 

Toutes les Plantes femblent Ce parta- 
ger naturellement en deux grandes tri- 
bus., des Bicotiledones & des Unico^ 
idledones ; celles-liayanr très conftam- 
ment deux cotiiedons , comme le Pois j. 
& celles-ci n'en ayant jamais qu'un feul 
comme le Bled. 

, La. couronne eft une partie acceflbire 
de lafemence,quieft pofée au-deflus de? 
la graine , comme pour la couronner. 

La couronne eft pofée immédiate- 
ment fur la tête de la graine à la Pilo- 
felle ; elle eft portée fur une tigeee , ou. 
petit pivot , au Pitfenlit* 

Lorfque la couronne eft chargée de. 

jointes ou de, languettes, memhra* 



neufes , on l'appelle couronne antique f 
comme à la Chicorée j lorfqu'elle effc 
chargée d'une aigrete > on l'appelle 
couronne aigretie* 

V aigrete eft une forte de brofle , ott 
de pinceau de poils déliés. 
, Si ces poils font fimples , je l'appelle 
aigrete à poils , comme à la Laitue ; 
S'ils (ont ramifiés en guife de barbes de 
plume , je l'appelle aigrete à plumes , 
comme à la Valériane. 

Ces fortes de femeiices refTemblerït 
aflez à des volants à jouer ; la graine 
repréfedtartt le culot , Se l'aigrette les 
plumes du volant. 

Le placenta eft le réceptacle propre 
de la femence , qui fe confond fouverît 
avec le réceptacle de la fleur , à qui feul 
convient proprement le nom de récep- 
tacle. 

Le placenta eft fec & adhérent au 
réceptacle à l'Argentine \ il eft charnu, 
lardé de femences , & fans adhérent 
au réceptacle , au Fraifier. 
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Le placenta eft en forme de future 
au Pois y en forme de colonne à la 
Mauve. 

Toutes les herbes des champs font 
dévouées à la mort aufli-tôt qu'elles ont 
porté des graines à maturité y leur rôle 
fur la terre eft rempli : germer, croî- 
tre , fleurir , grainer & dépérir , voilà 
à quoi fe réduit tout le cercle de la vie 
végétale. Ce feroit trop m'écarter , que 
d'en faire ici le parallèle avec laviehu- 
maine y chacun peut le faire pour foi* 
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CHAPITRE V. 

Des Tiges.* 

T i A Tige eft cette partie des plantes 
qui part immédiatement de la racine r 
& qui foutient tout le refte. Ceft com-r » 
me le corps de la plante; 

Il y a dans la plupart des plantes un. 
intervalle indécis entre la tige & la rav 
cine , qu'on, apelle Iq colla y comme ai*: 
Panais. 

La tige eft ronde & cylindrique au 
Troefnej anguleufe à l'Airelle } trian- 
gulaire au Souchet \ quarrée à la Mente^ 
à quatre asgles à vive arrête au Gra- 
teron j à cinq angles, à la Margrite j : 
plus mince par le bas que par le haut, 
à l'Ellebore-griffon. Elle eft applatie 
avec des bords feuilles à la Gefle} can- 
nelée l£ Ache j.fillonée au Pigamon. 

Elle s'élargit quelquefois monftrueu* 
fbnept au Sedon de Portland. 
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Elle eft noueufe à l'Œillet ; fans 
nœuds au Jonc. J'appelle nœud > une 
efpece de renfleimenr où deux portions 
de tige font comme fondées enfemble j 
& j'appelle entrenœuds , ou falanges 9 
les portions 4e tiges comprifes entre 
deux nœuds. 

La tige eft haute à peine de trois & 
quatre lignes au Mni - y elle s'élève à 
plus de cent pieds au Peuplier : elle a 
tout au plus une ligne de diamètre à la 
Morgeline des guerets ; elle a dix , & 
jufqu a vingt pieds &c plus de circon- 
férence au Chêne. - 

La tige eft dure à la Bray ère ; tendre 
au Séneçon (1) ; feche au Houflon; 
Succulente à laBéte ; pleine à la Gui- 
mauve j creufe i la Scabieufe } creufe 
Gc bombée en fon milieu à l'Oignon ; 
jaiteufe a FEfule ; remplie d'un fuc 
jaune à la Chelidoine, 

' (ï) On appelle tige herbacée , une trgt tear 
Âiç Ce peu durable. 
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• La tîge eft verte à lleble , cendrée au 
Sureau , blanchâtre au Marrube , brune 
à l'Ornière , rougeâtre a PArmoife, ta- 
chetée à la Ciguë. 

. La tige eft droite & ferme au Char- 
don ; pliante à la Morelle-douflamere ; 
prenant diverles inflexions d'un nœud 
i l'autre à la Buplevre faucille \ farmen- 
teufe à la Vigne \ recourbée en queue 
de fcorpion à fon extrémité fleurie , à 
l'Eliotrope \ grimpante en fe roulantà 
droite au Liferon , en fe roulant à gau- 
che au Houblon } foible&r retombante 
au Gaillet \ rampanteàla Nummulaire ; 
traçante au Lierre \ racinante (i) à la 
Ronce. 

La tige eft garnie de feuilles à la 
Confoude ; elle eft prefque nue a la 
Lampfane \ elle eft liiTe à l'Afperge ; 
elle femble un peu farineufe au Piga- 
mon ; elle eft gluante , & comme poif- 
fée à l'Aulne \ foyeufe à la Pilofelle ^ 

(i) Rcpouflantdcs racines de fes noeuds. 
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hériffée de poils à laCrapaudine ; velue 
à la Mente fauvage } cotoneufe au Fila-* 
gon 5 drapée à la Mollçne \ rude au 
Grateroir, piquante à l'Ortie j épineufe, 
armée d épines fimples à l'Aubépine , 
d'épines fourchues à PAgacia , d'épines 
en trident au Berberis. 

La tige eft annuelle au Lis ; elle eft 
vivace à la Giroflée-ramodor. Au refte 
la durée dépend beaucoup des circonf. 
tances , & fur-tout de la çhaleut du 
climat. 

La tige eft entièrement à l'air à l'O- 
feille j elle eft en partie fous terre au 
Chiendent - officinal j elle eft toute 
dans l'eau aux plantes aquatiques , 
çomme la Macre , &c 

La tige fe contourne un peu pour fe 
diriger au foleil à lEliotrope ; pour fe 
dirigera l'air prefqu a toutes les plantes 
renfermées. On appelle nutadon , ces 
fortes d'inflexions des plantes. 

La tige eft unie à la Biftorte j elle eft 
branchue ila Giroflée, 
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La tige branchue pouffe fucceflive- 
•ment divers rameaux collatéraux dont 
i^lle eft toujours diftinguée , comme au 
Xi las. 

Les rameaux s'élèvent autour delà 
tige à llf \ ils s'écartent au Saule ; ils 
fe rabattent au Cyprès , dit mâle \ ils 
le fubdivifent irrégulièrement au Del- 
fin. 

Les rameaux font alternes à P Aubé- 
pine y oppofés deux à deux au Chèvre- 
feuille , verticillés , ou oppofés autour 
de la tige trois a ttois , au Nérion. 
: Les rameaux naiflent dans les aiffel- 
les des feuilles au Sifimbe. 

L'affemblage des branches ou des 
fions > forme un buiflbn au bas de la 
tige, auRofier ; il forme une efpece de 
cône au Cyprès y une elpece de tête au 
Pommier. 

La tige du Mni eft haute de trois -à 
quatre lignes ; cel'les'dtf Peuplier s'élève 
il plus de -cent pieds. 

J'appelle a iffkttt la partie d'une tige 

ou. 
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ou (Tune branche qui eft à demi-caçhée 
par la bafe , ou par la queue d'une 
feuille. 

Les branches font comme les bras des 
arbres. 

Les branches s'appellent auffi ra- 
meaux. 

Les rameaux fouples & flexibles do 
la Vigne , prennent le nom de far- 
menés. ' • 

On appelle pampre , un ferment garni 
de feuilles & de grapôs. 

On appelle drageons , pitreaux , ou 
sions 9 les remettons ou petites tiges 
grêles qui pullulent âu pied d'un arbre, 
du arbufte. 

On - appelle tirfe , une baguete ou 
JioufÏÏne garnie de feuillage. 

La tige eft lîmplç, compose, ou artir 
culée, 

La tige fimple fe continue 4.e bas en 
haut fans interruption , çomme à la 
MélilTe. 

7VwJ, » 
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: La tige compoftt fe ramifie tellement 
qu'elle fe perd .dans fes fous-divifions , 
fans qu'on puifle dire quelle eft la bran, 
çhè 9 ou la continuation de la tige » 
comme à la Centauriette. 
- Là tige fe.fubdivife toujours de deux 
en deux a la Mâche , de trois en trois 
à la Clématite. 

La tige articulée eft formée de plu- 
fie'urs pièces aftemblées bout à bout 

Elle eft articulée fans moyen , lorf- 
que fes diyerfes pièces font Amplement, 
fembôëtées Tune dans l'autre , en gtlife 
de tuyaux dé poêle , comme à la Prèle. 
. Elle eft articulée avec moyen , lorf- 
que fes diverfes pièces font enfilées en 
manière de chapelet , au moyen d'ùne 
efpece de corcîofr, comme à une fatrfïe 
fiante aquatique , nomtfiée Coralline. 

La hampe eft une efpeçe de tige im- 
proprement dite,qtti n*eft deftinée qu'à 
porter tes fleurs &- les fruits , & qui 
palTe çrefqu'aulfi - tôt , tandis que h 
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piante fubfifte d une année à fautre , 
comme à la Primevère. La4mtpeeft 
aufli quelquefois nommée^ 

La hampe eft fimple au Piflerilit j elîe 
«ft nue à TAU ; garnie de feuilles à 
l'Anémone ; garnie de ftipules écait, 
leufes à 1» Tuflîlage. 
t Elle foutient une feulé fleur à h 
Scorfonnere^phtCeurs fleurs au M B : 

■ La Bugle a une tige traçante , & une 
hampe droitev ■ " 

Le CMon^it tige , n 'a point du 
«tout de rige. - trj . . f, ~ ; , , r ,. 

s La tège^tteds s'appelle plus pro- 
prement chaume. 

' LecA^eftuneefpeeedetigelé- 
•g«e, We-i propre à'faîretles chalu- 

** He «I tvhièhderir, '■ ' : - '»--ï . r< .» 

H «ft «ad au Souchet jaunâtre': 
g*BU de feuilles au' Souchet odorant.- 



Vij 
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Il porte des épis au Segle j des panï- 
çules à l'Avoine. 

Il eft rond au Sirpe $ triangulaire au 
Souchetj quarré à la Feftuque mou- 
tonne y droit au Fléon j genouillé au 
Yulpin aquatique ; courbé au Pa-- 
turin des bois j CQUché à l'Agroftis dç 
chien j très haut au Sirpe des étangs j 
xçès petit au Sirpe foyeux. 

On appelle proprement tronc , la tige 
dure , haute & durable qui fait le corps 
dçs arbres , comme au Çhêne. 

On diftingue dans la coupe d'un 
tronc d'arbre , cinq parties principales ; 
favoir , Fécorce , le livret , l'aubier , le 
bois & la moelle, 

Vécorce eft aux arbres , ce que la 
peau <?ft aux animaux , & même aux 
fimples herbes , comme au Chanvre. 

L ecorce déchirée dans le tetns de la 
levé , rend en forme de larmes une eau 
douce à l'Erable ; de la gomme au Pru-, 
RiçrjdçlaréfmeauSapin, ; 

i ' * 
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L'écorce eft ordinairement recou- 
verte d'une pellicule mince , que Ton 
appelle épiitrmc , ou furptau. 

L epiderme n'eft regardé que comme 
une partie âccelîbire de l'écorce. Il s'en- 
lève facilement , & fouvent de lui- 



Le livra eft quelquefois appelle fe-> 
conde écorce. C'eft une pellicule feuil- 
letée , interpofée entre l'écorce & l'au- 
bier. . . 

U aubier , ou aubour , eft [ordinaire- 
ment blanchâtre 8c aflTez tendre } c'eft 
en quoi il diffère du bois , dont il fem- 
ble faire les premières couches. 

Le bois eft aux arbres , ce que font 
les os aux/animaux. ; 

La moelle eft la partie inférieure & la 
plus mollete d'une tige. Elle eft très 
abondante au Sureau. 

Le tronc des Arbriffcaux approche 
de la dureté & de la hauteur des arbres ; 
mais la plupart fe ramifiant prefqu'à 
fleur de terre , ne, forment que des 
buifTons peu élevés. D iij 
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On appelle Arbufks 3 ou fous-ArBrif- 
fumx y des plantes très baiTes , dont la 
tige approche de h dureté du bois , 
comme la Bruyère. 

• Toutes les plantes femblent fe par- 
tager délies mêmes en deux ordres ; 
arbres & herbes. Les arbres font aflea 
diftingués des herbes , pat leur hau- 
teur combinée avec la dureté de leur 
tige y à quoi on peut ajouter la confia 
dération de leur durée. Enfin ce qui 
achevé de les caraârérifer , ou du moins 
les arbres de nos climats , ce font leurs 
boutons , où «fe petites feuilles tapies 
Tune £bus l'autre , fe forment lourde^ 
ment pendant ï hiver , pour bourgeon- 
ner au printems fuivant. 
. ' Entre les arbres & les fimples herbes, 
il y a quelques intermédiaires qui font 
les arbrifleaux , & les arbuûes ou fous- 
^rbriffeaux- : ceux -11 , quoique d'une 
médiocre hauteur , font rapportés aux 
arbres , parceque leur tige a la dureté 
du bois j &. ceux-ci , malgré la dureté 

' > Ai 1 J % • ■ 
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de leur tige , font rapportés aux her- 
bes , à raifon de leur petiteflfe. ' ' > 

La tige eft fouvent chargée , non- 
feulement de branches , de boutons; 
de feuilles , de fleurs , de fruits , de 
ftipules , des bra&éoles , mais encore 
d épines > d'aiguillons , de vrilles > de 
poils , de glandes. 

Uépint eft une pointe dure &: pi- 
quante , tellement adhérente à la tige 
qu'on ne peut l'en décacher fans déchi^ 
rement , comme a l'Aubépine. L'épine 
provient de l'expanfion delafubftance 
même du bois. 't 

U 'aiguillon eft un piquant qui tient 
peu , de forte qu'on le détache aifément 
fans rien déchirer , cotpme à l'Ortie. H 
provient uniquement de l'expanfion de 
l'écorce. 

La vrille eft un gros filet contourné , 
placé dans l'aifTelle d'un rameau , ou 
d'une feuille , pour s'acrocher aux corps 
voifins. On l'appelle aufli main , comme 
au Pois. 

D iv 
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. Le poil proprement dit , eft flexible > 
comme à la Velvote. 

La plupart des Plantes perdent leurs 
poils en vieilliflTant , comme nous-mê- 
mes devenons chauves. 

La foie eft une forte de poil roi-* 
de & prefque inflexible, comme des 
foies de fanglier. 

Les cils font des efpeces de poils roi- 
des , rangés fur les bordures , comme 
ceux qui bordent nos paupières. 

Le coton réfulte de laflemblage d'une 
infinité de poils fins & mollets. 

La g/an Je eft dans les plantes, à-peu- 
près comme dans les animaux , une ef- 
pece de petit corps organique qui fen 
de filtre à quelques humeurs. 
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CHAPITRE V I. 

« * 

Des feuilles. 

Xe pe trouve aucunes feuilles à la 
Morillç j je ne vois pour toutes feuil- 
les, que les découpures d'une lame ram- 
pante à la Marchantine , que des ef- 
pece d'écaillés au Nidoifei , que des pi- 
quans au Jomarin , que des vrilles à 
l'Afaque. 

Les feuilles , vraiment dignes de ce 
nom , font plates & minces , comme 
au Lilas« 

On y diftingue deux faces , eu pages , 
lune fupérieure , & l'autre inférieure # 
que l'on peut appellçr le reUo Qc le 
verjp. ' ' 

La feuille a fes deux faces planes au 
Poirier, ondées (i) , ou bouillonées à 

- 

(i) Ccft-à-dire , qu'ayant trop d'ampkui 
à proportion de fa bordure ', clic s'élève & s*a%' 
baiifc alternativement, comme les ondes. 

Dv. 
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h Laitue , boflèlées , crépues au Chou- 
pommé. 

La face fupérieure eft concave à l'A- 
farer ; fouvenc creufée en cuilleron au 
Buis. t- 
. La plùpart des faaélles me ime cote 
principale , on arrête dorfala , <juon 
«ppelle cirent , q*i partage la feuille 
en deux feuillets. 

La caréné eft ordinairement convexe 
*n deffcu^&r «oancav&m deflTu$ 5 co¥nm£ 
à l'Ofeille ; elle eft très rouge à k lW 
tieiice^angnaèke ; ette eft feériffôei'de 
fiepaaos lia Cardeie*- - , • i 

Les deux feuillets font ordinairement 
égaux , «comme au Gctifier ; ils font 
inégaux à i'Orme. < . < r 1 

Par rapport a 'k#gt*re , k'ftttilléeft 
circulaire au Gobeleau ; arrondie à fc 
Violete j ôvale ila Velvotîè j obkmgue 
i k Pàrience ; allongée en formé de 
langue a la Scolpp ndre j en lemillei la 
Lenxicule^ en ; palete à k Pkmineile > 
en.lûzangg a^ P^uplierjioir j eacawi 
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la Lampourdej en rein au licrrçr ; ea 
coin au Pourpier j en raquete au Re- 
veille-matin \ ennavete au S^doo rou- 
geâcre ; en lame 4spée au Naixifle ; en 
bayonnete à l'iris j enJan.ce,, $c je 1 ap-. 
pelle feuille élavcét , au HoujTon - y eu 
lancete à la Valériane rouge j en. pique 
à TArom j en flèche au Fléchier ; e$ 
alêne au Parurin fubulé ; en lacet au 
Chiendent officinal - y en aiguille articu- 
lée aux rameau£,çequ on appelle feuille 
acérée , à ttf j en violon à la Patience* 
violon y en lire au Sifimbe-Irion ; ib- 
y^ufe à la Feftuque-durete ^ chevelue 
au Nardet j dé deux fortes , étroite au* 
de(Tus de l'eau , heaucoup plus étroite 
fous l'eau a la Morginate veniciliée. 

Qn appelle improprement £euùk$ p 
celles qui ont plus de deux faces, 
qui n'en ont qu'une feule. Ainfi la 
feuille, eft prifmatique i crois pans au 
Sedon-trique j elle eft sonde Çc jonguç 
en vçraiffeapj p^.enrouieau^eia ^ 

Dvj 
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Se don vermiculaire ; demi cilindrique 
à la Maftife greta ; fiftuleufe , ou en 
tuyau creux à la Ciboule, 

A Pcgard de la forme , la feuille eft 
roulée en deiïbus à la Canneberge ; 
roulée en long en cylindre au Chien- 
dent jonché j pliée en goutiere à lOr- 
quis bouffonne - y plifTée ( c eft-à-dire 
pliée à petits plis en papier de lanterne ) 
au Charme. 

Par rapport au volume , la feuille eft 
fort ample à la Bardane % fort petite au 
Serpolet. 

Si Ton confidére les feuilles naiflan- 
tes , elles font rabattues à la PoufTatile ; 
embriquées au Pourpierjchevauchantes 
à l'Iris \ fermées en cayer au Chêne } 
plifTées à la Vigne \ roulées en cornet à 
l'Arom - y en boulete terminante à la. 
Fougère j roulées en dedans à la Vio- 
lette ; en dehors à l'Ofeille ; enroulées 
( les bords des feuilles oppofées fe cou- 
vrant alternativement) à l'Œillet. 



Di 
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L'aire , champ , ou difque de la 
feuille , eft femé de points glanduleux 
tranfparens au Milpertuis, 

La feuille eft entière au Clapet ; elle 
eft partagée en diverfes portions , en 
lobes (arrondis ) a l'Angélique j en feg- 
mens ( aigus ) au Chanvre., 

Les fe&ions s'étendent du fommet 
vers la bafe à TAlcée ; des côtes vers la 
carêne à la Milfeuille. 

La feuille eft fendue en deux lobes 
au Ricci bleuâtre ; en trois lobes £ 
l'Agripaume } en main ouverte à l'Ellé- 
bore griffon j en palmette à fcpt lobes 
à la Dentaire. 

Elle eft fendue en trois fegmens au 
Bident triparti } en crête de coq à la 
Pédiculaire ; en dents de peigne i l'Epi-, 
deau à peigne. * 

Elle eft recoupée à la Jacobée ; déchi- 
quetée en lambeaux au Fenouil , en la^ 
nieres fines à la Sophie , en cheveux à 
fAfperge.i les feuilles d'en -bas font 
chevelues , & celles d'en-haut en ron^ 
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dache à la Renoncule-greriouiUette.' 

La feuille eft fendue en deux , & ne 
porte des feuillets qu au-dedans de fa 
courbure à plulïeurs efpéces d'Aromj je 
rappellerai feuille crojfée. 

Au refte , il ne faut pas beaucoup 
compter fur les découpures qui font fu- 
jetes à trop de variétés. 

La Crépille xle Diofcoride a été dé~ 
fignée fous plufieurs noms divers , & 
ibuvent par les mêmes Auteurs , parce- 
qu elle a fes feuilles 5 tantôt découpées 
fort profondement , tantôt entières ou 
feulement Entées , quelquefois crêpées 
ôc ondées. 

Le Silîmbe amphibie a fes feuilles 
plus découpées dans les marais que fu* 
les collines. 

En général dans les*eux aquatiques 
les feuilles d'en bas font les plus décou- 
pées , & elles font au contraire les moins 
découpées dans les lieux fecs. - 
: La feuille eft découpée en ailerons f 
& je Yaf pelle feuille aitic au Cerfeuil j 
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eil pinnules ou comme en nageoires , de 
je rappelle feùille tmptanu auCa^ 
pillairè. ' : 

Ce qui fait une feuille ailée c eft H 
ramification de fa rigete -, ces ramifia 
cations font , pour ainfï dire , redou* 
Wées à la Pouffatile } elles font multi- 
pliées encore davantage au Peucedan , 
dont la tigete ne porte des feuillets 3 qu à 
fa cinquième fbus-divifion. t 
. Dans la feuille empennée, lespia* 
nules font oppofées à. la Filicule ; al- 
reroes à la Sauvevie ; les pinnules lont 
oppofées par paires , mais alternative- 
ment grandes 6c petites à l'Aigremoine$ 
oppofées par paites , mais terminées par 
une pinmde impaire , plus grande que 
les autfès l.l'Ormiere. ;'" j 

Il faut encore confidérer aux feuilles, 
leur bafe leur fommet , leur marge , 
leur fuperficije^ leur couleur, leur odeuc, 
leur faveur , leur fubftâate intérieure*. 
î»;r;La bftfe <&Q<isL feiûlk^ft arrondie^ la 
Pirole^anguleufe au Jonc-de£<rapatf dsj 
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échancrée auLierret ; à oreilles ï l'Âfa- 
rec ; hérilTée de cils à l'Afclépiade. 
: Le fommet de la feuille eft aigu à la 
Patience fauvage ; pointu au Gremil ; 
terminé par un piquant -, au Houfïon j 
émoufTé à la Géneftrole velue^ fourchu 
au Callitric d autonne ; armé de plu- 
fleurs cornichons à la Cornifle. 

La marge ou bordure de la feuille, 
eft unie au Clapet; ourlée au Romarin ; 
cartilagineufe au Staquis des monta- 
gnes ; denchée , c'eft-â-dire , chargée 
d'une forte de dents à bafe fort large , 
au Piffenlit ; crénelée (i) à la Germai 
drée ; dentée au Fufain ; furdentée au 
Bouleau ; dentée en fcie auChâtaigner; 
iurdentée en fcie au Staquis germani- 
que; vivrée au Licope (2); finuée d 



(1) Lcscrcnclures font directement opposes 
à la carcnc de la feuille , fans regarder ni le 
/bmmet , ni la bafe. »' ■ t ' 

- . (1) Vivrée, c'çft-à-dtfCjWfttcttroéççommff 
en ferpentant. , „ ' , v 
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rOrmin ( 1 ) ; garnie de piquans au Ma- 
rifque , de glandes à l'Obier. 

La juptrficic de la feuille eft lifle au 
Porreau j luftrée à PEpideau luifant } 
verniflTée au Nénufar j poiflee à l'Aulne; 
faupoudrée d'une fine fleur, à rAncolie; 
foyeufe en deflbus , à l'Argentine } ve- 
loutée à la Guimauve ; duvetée en def- 
fous au Poliom ; cotoneufe à 1 Ourfonj 
pluchée à la Crapaudine \ drapée à la 
Moliene \ rude , raboteufe au Grate- 
ron j pointillée à l'Aliflbn des mon- 
tagnes; ridée à la Bourrache ; chagrinée 
à rOrvate -, cannelée (1) au Jonc bul- 
beux -, parfemée de veines parallèles , 
au Muguet \ de veines ramifiées, à la 
Campanule \ de veines abouchées , c'eft" 
à-dire , rentrant les unes dans les au- 
tres , au Populage ; de nervures au 
Plantain. 

(1) Les finuofités font des échancrures de la 
marge. * 

(1) Les cannelures font comme des demi-ca*» 
naux , dont le fond cft arondi. 
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J'appelle veines , des lignes fuperfl- 
cielles tracées fur le difque d'une 
feuille , & qui paroi(Tent indiquer des 
vaiiïeatix. Et j appelle nervures , des 
lignes en relief, répandues fur le difque 
dune feuille , & qui partent ordinai- 
rement de la carène , & ne fe ramifient 
point. 

La fuperfîcie de la feuille > eft femée 
de véficules , ou petites veffies ( pour 
l'ordinaire ), à TOrme y de poils > ou de 
tuyaux , au Roflbli. 

Elle eft armée d'aiguillons à l'Ortie ; 
d'épines au Houx. 

Elle eft quelquefois chargée de manne 
au Frêne ; de fucre à 1 Erable j de miel- 
lée au Tilleul (i). 

' La feuille eft chargée de grains , ou 
de capfules à fon dos.au Ceterac , à fon 
bord au HoufTon. 



(i) Il ne faut pas confondre la miellée d'où 
les abeilles tirent le miel , avec la matière 
de la cire qu'elles recueillent û*r Içs ameres. ; 
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La feuille eft verre au Fromenr $ 
bleuâtre, ou verd de mer , à la Ché- 
lidoine ; rougeâtre à la Bererave - y ta- 
chetée de noir à la Perficaire douce j 
jaune au Troefne } bigarrée au Bliton^ 
rricolor j liferée de blanc à la Coro- 

La feuille a une odeur douce au Ser- 
polet ; forre à TAcante ; difgracieufe 
à la Jufquiame } puante à la Maroute 5 
une odeur de chenil au Chèvrefeuille 
( lorfqu'oh la froiflfe ) ; dgeufs couvés à 
la Chélidoine ; de maquereau pourri à 
TArroche vulvake.; 
' La feuille a un goût acide à l'Ofeille; 
très amer à TAriftoloche ; piquant au 
Creflon j acre à la Roqueté j cauftique 
à la Renoncule feelerate. !" 

Si | entame la feuille pour en con- 
noître l'intérieur , je trouve fa fubftance 
croquante fous la dent \ à la Charagne ; 
feche Se mince au Chêne ; mince 8c 
fucculente à la Béce } épai(Te & fuccu- 
lente à la Joubarbe ; rendant un laie 
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clair au Laitron ; blanc & acre à TEfalej 
jaune à la Chelidoine. 

La plupart des feuilles font attachées 
à la tige , par le moyen d'un petit brin, 
que Ton appelle , queue , tigete , ou 4 
pétiole. 

La queue eft longue à TArom j courte 
à la Mollene ; cannelée à la Berle ; fil- 
lonée au Baffinet } creufée engoutiere 
au Chou y creufée en tuyau au Popu- 
Iage j renflée dans fon milieu à laMa- 
cre ; *H?6ulég i la Clématite j chargée 
de petites glandes à l'Obier j de points 
calleux , au Saule jaunâtre- 
La queue eft peu diftinguée de la 
feuille , n étant que le bas de la carene, 
accompagnée de quelques feuillets 
étroits , & pour ainfi dire , commen- 
çans, au Piffenlit; la feuille n'apoint du 
tout de queue à la Euglofe. 
. Le haut de la queue eft appelle ta- 
lon , lorfqu il eft foiblement articulé au » 
bas de la feuille , &c feuille lui-même , 
comme a TOranger. 



i 



Digitized by Google 



de Botanique. 93 

La queue s'infere ordinairement à la 
bafe de la feuille , en fon bord , comme 
au Pécher \ elle. $ infère dans le champ 
même de la feuille à fa face inférieure , 
& on Tappelle •feuille pavoifée ( ou en 
pavois , en rondache ) , à la Capucine. • 

Elle a une appendice qui envelopé 
la tige dans une certaine étendue , & 
lui prête une forte de colliçr , à la Per^ 

ficaire. J 
La fei^le eft articulée , c'eft-à dire ; 
formée de l'aflemblage de plufieurs 
feuillets , • pofés bout à bout , de ma-* 
niere que la première fert comme de 
queue à la fuivanxe , à la Géniftelle. 

La feuille eft compofée , c eft à-dire , 
formée de la réunion de plufieurs feuil- 
letés fur une queue , ou pétiole com* 
inun , au Marondier. 

J'appelle feuilletés , chacune des pe-« 
rites feuilles qui font les parties inté- 
grantes d'une feuille articulée , ou corn* 
pofée. 

Dans la feuille compofce , les feuil* 
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letes partent du même point de divi- 
fion plus de cinq eufemble , & on les 
appelle feuilles tn cVrapi?» au Maroa- 
4ier \ cinq à cinq à k Quinte-feuille j 
mois à trois au Trèfle ^deux à deux, 
Se on les appelle feuilles ctn/.uguéts , à 
la Gefle anguleofe. H y a des feuilles 
fimples & des feuilles en trèfle au Ge- 
»cr y des le miles eoirrefle Ôc Jes feuilles 
en quinte-feuille , à la Ronce. . 
, II y a plufieurs conjugaifonfcde feuil- 
les difpofées en barbes de plume fur 
une côte, ou pétiole commun, au 
Noyer - k cote de la feuille compofee 
de plufieurs conjugaifons, eft terminée 
par une paire tle feuilletés , akîeve ; 
par une feuilleté impaire , à ÎAgacia ; 
par uniileti k Geflè des marais; par 
une vrille à la Veice j par un éperon à 

- Les feuilles partent ^ie k racine 
même , & je les appelle feuilles radi- 
cales , à la Sanicle j de la tige à laGiro* 
flée^ les unes paiaeaDâeiwmcifle ^les 
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autres partent de la tige, & différent des 

premières , à la Globulaire. 

La feuille eft attachée immédiate- 
ment à la tige , à la Tormentille , je 
l'appelle feuille affijfe ; elle l'embraiïe 
à demi par fa bafe , a la Tourete } elle 
l'embraiïe en entier , au Panicaut , je 
l'appelle feuille embrasante } elle l'en- 
toure en guife de ceinturon , a la Perce- 
feuille , je l'appelle feuille enfilée , par- 
cequelle femble percée en fon centre } 
elle lui fert comme de fourreau , a F Ail, 
je l'appelle feuille à gaine j elle des- 
cend de court fur la tige , en guife de 
jabot de chemife , au Chardon des 
ânes , & je l'appelle feuille courante , 
ou feuille en jabot. 

Deux feuilles oppofées fe réuniffènt 
par leur bafe , au Chèvrefeuille \ & je 
les appelle feuilles foudées , ou con- 
fluences ' y elles enferrent la tige , en 
forme de cuvete , à la Cardere , & je 
les appelle feuilles matées. 

tes feuilles montent prévue ditçç- 
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tement à l'Orpin ; elles font inclinées 
horifontalement à la Laitue fauvage ; 
nageantes , ou flotantes fur Peau , au 
Nçnufar ; plongeantes à la Renoncule 
grenouillete. 

Les feuilles font éparfes fans ordre , 
àTEperviete ; toutes tournées du même 
fens , au Genouillet \ deux à deux en- 
yelopcespar leur bafe , dans une gaine 
membraneufe , au Pin , & je les appelle 
feuilles couplets ; aflemblées trois à 
trois , au Genièvre ; par bottes à l'Abri- 
cotier ; drues à la Linaire ; embriquées 
à la Bruyère; alternes (i) au Lierre; 
oppofées ( de front -, la tige entre deux ) 
à la Sahcaire j trois à trois en oppofite , 
à la Bruyère à balais ; quatre à quatre 
à la Croifete \ cinq à cinq en étoile , au 
Çrateron ; en verticilles ( c eft-à-dire , 
par anneaux en forme de fufeau ) au 
Gaillet jaune; en fautoir par paires 

t ■ 

(i) Ceft-à-dire , montant par degrés le long 
4e la tige chacvmç de foû côté alternativemenr. 

aoifées, 
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tarifées , à la Bruyère ; oppofées Se 
alternes fur le même individu, à l'Epi-; 
deau nain* 

' J appelle feuillage , tout laflemblage 
des feuilles d'une plante. 
: Le feuillage eft cilindrique au Hip j 
ovalaire au Mni j triangulaire à la Fon- 
tinelle ; en verticilles au Grateron ; à 
quatre pans , par Pentrecroifement des 
paires de feuilles , au Cyprès. 
1 Le fommet du feuillage forme une 
houpe colorée fur la tête de la fleur , 
au Mélampire ; un épi à l'Origan. 
: Le feuillage périt, & fe renouvelle 1 
d année en année , au Saule j il fubfifte 
tout l'hiver au Buis- 
1 Les feuilles fuivent journellement le 
mouvement du foleil , ée qu'on appelle 
feuilles héliotmpes , à la Mauve. 
~' Le feuillage précède ordinairement 
les fleurs j il Vient pirefqu'eh même terni 
tjue les fleurs r, au Cérifièrj immédia- 
tement après les fleurs , . Rrutuef ; 
quelque tems aprçs , auTuflilage.; 
Tome It E 
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fleurs viennent en automne, & le feuil- 
lage au printems fuiv^nt , au Colchi- 
que- 

, On appelle ftipules , des efpeces de 
feuilletés, ordinairement écailleufes, 
qui fervent à emmailloter , pour ainil 
dire , les bourgeons des arbres. ) 
• On donne encore le nom de ftipu- 
Ics , à des efpeces de feuilletés acce(Toi- 
res , qui fervent comme de fatellites 
aux feuilles principales de diverfes 
plantes , comme à l'Aubépine. 

Les ftipules , font placées à la bafç 
d'une feuille , au Haricot j fur la queue 
de la feuille , à la Perficaire j fur la tigç 
à la Mauve j à Toppofite de la feuille , 
à laCoronille minçure j elles font feule 
à feule , au HoufTon ; par paires au Ha- 
ricot -, trois à trçus à TAfperge. 

Les ftipules font en oreilletes , au Lo- 

tier ; en alçnes au Jotrçarin i épineufep 

^Agacia;endemi-vol (i) àlOrobçj 

* . — : L 

(x) Ccft-à-dirc , ca *îl« craplum&s d'y* 



»b Botanique. 99 
dentelées à la Bugrande arrête-bœuf j 
cbmme des foies à la Bugrande mineu- 
re ; crénelées au Pois r en latrie d'cpée 
àlaNùTole. 

J'appellerai bracliole, ou feuille flo- 
rale , une forte de feuille finguliere,. 
qui vient fur la hampe , & qui diffère 
tant des feuilles ordinaires , que de* 

pétales , comme à la PoulTatile. 

• .... 
Fourure, 

r- , » • ► W 

y appelle fourure , ce q ui met les ten- 
drens des plantes à l'abri des rigueurs 
de l'hiver : tels font les boutons & les: 
bulbes, , . . 3 ; 

Le bouton fert de fourure aux ten- 
drons hors de terre : il eft ordinairem en 
formé de. :ftipul e $„ 0 u t de feuilletés 
écaUleufes. ; ,\ , ■ 

Les.bputon§ font oppofés., Se à pédi- 
cules ap Btttfi, oppofés & 4.ftipules au 
Nerprun • alterne? ,, i. pédicules & à 
ftipules , au Prunier. 

Le bouton , ne renferme que des t«n< 
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djons de feuilles tapies Tune fous Tau- 
t-re,-fans fleurs 9 àiï? Aulne ; il y a deux * 
fortes;da Jaofatons;, ïxm.i feuilles , & 
l'autre à fleurs , au Peuplier vcebôuton 
* fleurs , s'appelle plus proprement 
œilleton. 

Le bouton commençant à s'épanouir 
ai printems , prend le nom de bour* 

On appelle communément bouton 
de Rofe , la fleur prête à s épanouir , 
mais encore renfermée dans fon calice; 
ainfi les boutons du itofier , & les bou- 
tons de Rofe font chofes^ilférentes. 

Le bulbe fert de fourure aux tendrons 
fous terre. ' \ ? - \ 

On donne quelquefois un peu plus 
d'extenfidn «au nom de bt|lbé ; ainfi on 
attribué à TOrquis un bulbë charnu 5* 
a la Claaddtine , un buîbe articulé, 
an fb&né dé lames endiaiiiées 4 une à 
lautre^ mais tout celtf rie fait point dç 
vrais bulbes. ,,: ^ V - 

^Onappdlç^ 
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oignon. Le cayen. eft effediveunent up 
petit oignon , qui pouffant lourdement 
entre deux tuniques de l'oignon prin- 
cipal, paroît à côté, auffi-tot que la 
tunique extérieure qui l'envelopoit, 
vient à fe flétrir. 

r Le bulbe a poûr bafe , une efpece de 
plateau charnu , qui eft le vrai principe 
de la racine. Ceft de ce plateau que 
part le chevelu. 

Le bulbe eft formé de tuniques en*- 
boîtées l'une dans l'autre, à l'Oignonor- 
dinaire; il eft écailleux, ou formé de 
lames épaiffes & embriquées au Lys. 

Le bulbe de l'Oignon étant le plus 
connu de tous , on donne vulgairement 
le nom d'oignons , aux bulbes des au- 
tres plantes bulbeufes. 
f m • , « * » • 

-, • t 

£ il) 
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CHAPITRE VIL 

* - * . g * 

Des Racines. 

L. r ... . . ' »" 

A racine Tèmble ne pas faire partie 

de la plante , mais plutôt conftituer 
feule toute la plantera la Trufe. Au con- 
traire , on napperçoit aucune racine à 
lf Fervale. 

, La racine des arbres nç diffère pref- 
t *jue du tronc ? que par fa fil uation ; c eft 
un tronc enterré. Cela eft fi vrai , qu'en 
replantant à rebours un arbre arraché^on 
fait changer de fon&ion , & en appa- 
rence de nature , à la racine & au 
tronc. 

• - ». . » ■ .# 

La racine , quoique affez menue , 

approche de la dureté du bois, à la. 

Bugrane arrête - bœuf j on l'appelle 

racine ligneufe. 

La racine eft charnue , à la Patate ; 

eUe eft propre à faire de la farine > à 
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TOrquis ; elle eft fpongieufe , & fô 
renfle par 1 humidité , à la Confoude j 
elle eft fongueufe à là Brione. 

La racine eft pleine & folide dans fa 
jeune/Te, creufe & fiftuleufe dans fa 
vieillefle , à la Ciguë j elle eft longue 
& mollete , mais avec un cordon (i) 
folide , régnant le long de fon axe , au 
Salfifis. 

La racine eft pleine de tait blanc 
& doux , àlachicdrée; d un lait acre , 
au Colchique ; d'un lait jaune , à laChe- 
lidoine. 

La racine eft branchue au Poirier ; 
noueufe à ¥ Afaret j genouillée au Co- 
queret. 

La racine eft vivace (2) y grofte , di- 
yifée par cercles &c par rayons , à la 
Brione j elle eft à-peine annuelle au 

(1) On appelle cordée , la racine qui a aquis 
*n cordon , ayant d'abord été charnue. 

(z) Vivace , qui dure plufieurs années. Bi- 
fannuelle , qui ne dure que deux ans. Annuelle, 
^ui périt chaque année avec la tige. 

E iv 
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Froment ; elle périt fans retour avant 
la tige , à la Cufcute , qui devient dès- 
iors nécefTairement parafite. 

" La racine vit & repullule , quoique 
coupée par rouelles , ou par quartiers , 
au Cran : c'eft un vrai Polipe végétal. 

La racine eft longue au Panicaut j 
ronde, en boule, à laTernoix j cilindri- 
que à la Buglofe , conique au Navet j 
en poinçon à la Carote j en fufeau à la 
{lave y anguleufe à l'Afaret j ébrechéé 
à là Valériane j quarrée au Lierretj. 
fibreufe au Segle (i) j filamenteufe à la 
Çercemouffe y chevelue au Polirric j 
comme de la foie à la Marchantine j 
imperceptible , ou nulle , au Noftoc. 
- La racine eft formée de petits grains 
à la Saxifrage blanche} de tubercules (2) 
à la Ficaire ; elle eft charnue avec dés 

tubercules olitaires , fufpendus par de 
» 1 

(1) Les fibres font grofles comme de pc-> 
tites ficeUes. 

(1) Mafles charnues prefqu'en forme d'oi- 
gnon. 
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bienues fibres , à la Filipendule j arti- 
culée à la Ciandeftine. ^ rr 

Elle eft comme dentelée , à la Den^ 
taire. Elle repréfente un fcorpion , au 
Doroniq une culote, à la. Mandragore. 

La coupe de la racine repréfente une 
aigle impériale , à la Fougère j arrachée, 
elle jette du lait , fe ride , &c fon lait fe 
grumelle bien- tôt à la Chondrille. 

La racine eft droite à la Fumeterre 5 
elle eft torfe au Souchet } elle eft on- 
doyanteà l'Eufraife* 

Les racines s'entrelacent auHoublon; 
elles s'entortillent enfemble , à la Lon- 
quite. 

Je trouve des racines nombreufes X 
là Jaeobéë ; j'en trouve fort peu à pro- 
portion du tronc , au Sapin* j 

• La bout eft un groupe de racines 
charnues , oblôngues ; & la pate , un 
groupe de racines tuberculeufes. 
■ j La racine eft blanche au Genouillet J 
jaùné^au Genêts y4tf««f à là<Pàtierice$ 
rouge 4 k'VlteraVef j vefdâffe à la Fili- 
cule. Ev 



106 M E T H O 0 B r 

» ; La racine, eft aromatique.au Carvî f 
elle a une odeur forte à la Valériane \ 
fétide à! la Ciguë y dégoûtante à la jhif- 
quiame j elle ient la poix,» au Pçuce-r 
dan$ ld jeheniU la, Gmoglofe > $Ue fent 
le Geroflfeila Benoite,. :L « <jik>:> s J 

La racine eft iiffiipide à }\iGmm« 
riete; fort acre à là^enoncuîe ; bi'&r 
lame à FArom^ afTez fade à rOrtiej 
fucrée auChervi > glufttrç a la : Bç>ur- 
geue; ^ fajée au <3h«vtefeiuU§:i ;:afe«lT 
gente àlaBiftorte.; vAuH t ; , , 

%A racine s enfonce p0rp<mdic#laire- 
nîent en terre ( on. rappçllfe mcinç/?/^ 
tante ) , à FAche y elle rampe près de la 
furface , a la Pervenche j elle trace au 
Chiendent 5 elle eft enterré^ fous V$wi 
à la Charagnei ellerefteiufpendu^e^ 
îte deux eaux , & tenue à plomb par le 
ppy en d'une efpece de petit foureau en 
éteignoir renverfé , à la Lenticule ; elle 
^implantée fur des troncs 4 arbres, au 
Guy ; ; ; furde$ faciès, d herbes,, i PQro* 
bmht> o.nappelle.Gesa^iççakres 
e% eces ? tàçines parq/îtts. . > 
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Une plante eft vraiment parafite , 
lofqu'elle croît fur une autre , Se vit à 
fes dépens. Les unes naiflent parafites , 
foit des tiges , ou des racines , comme 
nous venons de le dire du Guy & de 
l'Orobanche ; les autres le deviennent 
néceflairement , quoiqu'elles ne foient 
pas nées telles , comme la Cufcute j les 
unes le font eflentiellement, ôc ne fau- 
roient vivre en terre ; les autres ne le 
font que par occafion , & peuvent très 
bien fe paffer de 1 être, comme plufieurs 
plantes fonguèufes , qu'on appelle 
Champignons lorfqu'elles viennent en 
terre , & Agarics lorfqu elles viennent 
fur les arbres, fans tige te propre. 

Nous ne voyons parmi les hommes , 
rien qui reiTemble au Guy , ni à l'Oro- 
banche : mais que d'Agarics & de Cuf- 
eûtes / 
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. CHAPITRE VIII. 

* - « . • 

. Syjiême de Botanique. 

• » • 

L. 
E même ordre que j'ai fuivi pour 
donner une idée des diverfes parties qui 
entrent dans la compofition des plantes 
en général , jet le fuivrai dans l'examen , 

# la defeription de chaque plante en- 
particulier } ceftrà-dire, que la prenant 
toujours dans l'état le pl»s avantageux, 
dans l age de fes amouts, je confidé- 
r$rai d'abord fa fleur, puis fon fruit, 
& fucceflivement fa tige , fon feuillage, 

# enfin fa racine. 

# Dans la defeription de la fleur , je 
commencerai par la corolle , d'où je re- 
viendrai au calice ; & ce jie fera qu'a-, 
près avoir levé ce double voile , que je 
décrirai l'étamine , puis le piftil , & 
enfin le réceptacle. Dans la defeription 
de la corolle, les pétales précéderont 
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fes nectaires. Dans la defcription des 
pétales , je rendrai compte de leur nom- 
bre , de leur poGtion , de la forme de 
chacun , & enfin de leurs proportions 
refpedfcives. • 

Je fuivrai conftamment le même 
plan dans le détail de toutes les parties, 
lorfquil pourra paroître nécetfaire de 
n'en omettre aucune. 

Pour le fond des defcriptions , je me 
garderai bien de trop prendre fur moi } 
; aurai foin du moins de les confronter 
avec celles des meilleurs Auteurs. Je 
me réduirai même le plus fouvent qu'il 
me fera poflible , a copier > ou traduire 
leurs frafss y & principalement celles du 
célèbre Von-Liné , tout ce qui importe 
au Public , c eft que je ne les copie pas 
trop fervilement. 

Arbrts. 

i. ... . ... 

. Je confidérerai les fleurs des Arbres i 
un peu moins fcrupuleufement, & pour 
âinfi dire, en gros. Si les plantes doivent 
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être diftinguées par des caractères fen- 
fibles , cette condition eft furtout eflen- 
cielle par rapport aux Arbres. En effet, 
qui eft-ce qui voudroit s'affujettir à 
trainer après foi à travers champs , 
une échelle , & un microcofpe , pour 
aller obferver à la cime d'un Hêtre , ou 
d'un Peuplier , le nombre des écamines 
prefque imperceptibles , qui compofenc 
chaque fleurete de leurs Minets ? 

En récompenfe , je ferai une atten- 
tion particulière à leurs fruits (i), 
qu'on a moins de peine à fe procurer. 

Diflribution des Plantes* 

■ Toutes nos plantes ainfi décrites , je 
Aiivrai encore le même ordre dans leur 
diftribution fur mon Catalogue j c'eft- 
à-dire , que donnant toujours la préfé- 
rence aux fleurs , puis aux fruits , ôcc. 
je rejetterai aux derniers rangs , toutes 



"(O A fruftibus corum , cognofectis CQS * 
Matth.YU,x^ 
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lesr plantes dépourvues de fleurs an 
moins apparentes } qu'entre les plantes 
à fleurs , je ferai marcher les fleurs com- 
plètes avant les incomplètes , les co- 
rolles pluripétales avant les unipétales, 
les régulières avant les irrégulieres ; 
puis >t/enant aux périantes , je placerai 
les fleurs à calice , avant les fleurs à 
balle. 

. Lorfqu'ayant épuifé routes les diffé- 
rences fenfibles , ou trouvant tout pa- 
reil entre deux plantes , par rapport à 
leur fleur, il me faudra avoir égard au 
fruit , je rangerai les plantes qui ont des 
fruits à capfule , avant celles qui ont 
leurs femences à nud. xj 
Enfin dans chaque genre des plantes, 
les efpeces pourvues d'une tige quel- 
conque , doivent être rangées à mon 
avis , avant les efpeces fans tiges , & 
ainfi du refte- 
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CLASSES. 

Depuis le Chêne,honneur de nos 
jets , jufqu au Liquen, qui en fixant fes 
petits grapins fur quelques points d'uneï 
ccorce >n y fait qu'une tache peu fenfi- 
ble , â-peine l'Auteur delaNaturea-t-il 
marqué une feule ftationj& nous avons 
befoin d'en faire plufieurs, pour fuivre 
fa marche de loin. . . rt- 

Lz diftribution par claffes , par or- 
dres, par fe&ions , eft le vrai moyen dé 
nous ménager ces points de repos '„ pour 
foulager notre mémoire , & éviter la 
confufion de tant d'objets épars dans. 
l'Univers. : - : ? ' < 

Les claffes , quoiqu entièrement at4 
bitraires , fuppofent toujours mx choix> 
refléchi. Elles doivent ctre bien cir- 
confccites , point trop chargées , point 
trop nombreufes } mais le point eflen- 
tiel , c'eft que le d£velopement en fok 
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facile j enfin il eft à défirer que Ton y 
procède conftamrnent, du plus au moins 
fenfible. 

Je me propofe de diftribuer toute* 
nos plantes en fix clafles , où je ferois 
très flaté que Ton put trouver toutes ces 
conditions remplies. 

La première clafle fera des plantes à 
fleurs compofées , c eft-à-dire > dont 
chaque fleur eft un groupe de fleurons 
étroitement &c eflentiellement unis. 

La féconde des plantes â fleurs com- 
plètes , c eft-à-dire , dont chaque fleur 
a tout-à- la-fois fon calice propre , & f* 
propre corolle. 

La troifieme des plantes à fleurs in- 
complètes , ceft à-dire , dont chaquç 
fleur n'a qu'une feule efpece de tégu- 
ment , un calice fans corolle. 
. La quatrième des plantes à fleurs 
éflorées , c'eft-à-dire , dont la fleur n*a 
ni corolle , ni calice proprement dit , 
$c où les parties eflentielles , ou paroit 
tout-à-fait à nud , ou font tout au pluj 
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recouvertes de quelque fpate , chaton , 
ou balle. 

La cinquième des plantes à fleurs 
étéroclites , c eft-à-dire , où les parties 
mêmes les plus etfentielles à la florai- 
fon ( étamines & piftils ) , ne fe voyent 
pas bien diftindtement. 
* La fixieme , enfin des fleurs tout-à- 
fait imperceptibles , ou abfolument 
nulles. ' ' 

Maintenant en confrontant les plan- 
tes dans toutes leurs parties , j'en trou- 
ve des quantités qui ont tant d'affi- 
nité entr'elles à divers égards, qu'il 
femble que la Nature même invite à les 
rapprocher les unes des autres j c'èft ce 
qu'on appelle des familles naturelles. 
" Ces traits de reffemblance , qui conf-* 
tituent l'air de famille , font très fra- 
pans , & fautent pour ainfi dire , aux 
yeux dans les unes j ils font au contrai- 
re fi peu faillans , fi foiblement ex- 
primés dans les autres , qu il faut beau- 
coup de fagacité , & des attentions 
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redoublées pour les faifir , & que tout 
Je monde n'en eft pas également affe&é. 
Je fuis parti de-la pour recueillir les 
premières avec le plus grand foin, & ne 
pas trop m'inquiéter des autres j & 
voici ce qui en a réfulté , en ne faifant 
pour le préfent , l'application de ce 
princ ipe , qu'aux feules plantes com- 
munes. 

J'y ai compté vingt- fept familles plus 
diftindtes , & mieux prononcées que le 
refte , & véritablement fi naturelles , 
qu'elles font prefque univerfellemenc 
reconnues , & révérées comme telles. 

"Une feule de ces familles , forme 
comme deux branches, ou deux lignées, 
dont l'une fe rapporte à la féconde , 8c 
l'autre à la troifieme des clafTesci-def 
fus énoncées. 

Les vingt fix autres familles vien- 
nent conftamment , & comme d'elles- 
mêmes > fe Ranger chacune en entier, 
dans telle ou telle clafle , & me fervent 
à en former les principales fe&ions. 
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Plus des trois quarts 
trouvent renfermées dans ces vingt-feps 
familles. 

Quant aux autres , ne voulant rien 
forcer pour les réduire en familles , je 
les ai réfervées à un plus ample exa- 
men , & j'en ai compofé les dernières 
fe&ions de chacune de mes fîx clafTes. . 

— — à 

» 

• » 

SOUS-DIVISIONS 

■ 

DES SIX CLASSES. 



' CLASSE PREMIERE. 

* 

► 

Des Plantes à Fleurs compofe'es. 

ette Clafle fera divifée en trois 

Sections. 

I. Fleurs radiées. 

II. Fleurs à Fleurons. 

III. Famille des La&ucées. 
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Famille des Laclucées. 

• « » j • • • # » 



Toutes ces plantes ont des fleurs 
compofées de demi-fleurons. * 

Le calice écailleux. 

Le piftil a deux ftigmates roulés eq 
dehors. 

La tige laite ufel 

Les feuilles alternes, * 

• ...» ... 

CLASSE SECONDE, 

• •••«*. 

« Des Plantes à Fleurs ■ complètes. 

. .Cette Claiïe fera divifee en vingç 
Settions. 

- . h Famille des Dipfacées. 
t II. ci ; • • . . des Ombellifere3„ 

III. .... des Crucifères. 

IV. .... des Paverines 
r V. . . . . des Rofacées , 

i °. arbres , i°. herbet 
*..... des Ramnides 
fc« h V'L * * *■ • ^desPécmid*** -a 
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Se&ionVIl. Famille des Cariofillées. 

VIII. .... des lombardes. 

IX des Malvacées. 

X des Légumineu- 

fes * i Q arbres , i 0 herbes. 

XI des Campanife- 

res. 

XII des Solanons. 

XIII des Curbitacées. 

XIV. .... des Apocinées. 

XV des Borragioées. 

XVI. .... des Rubiacées. 

XVII. . . . desMuflaudes. 

XVIII. ... des Labiées. 

XIX. Pluripétales à reconfron- 
ter , i Q arbres, z° herbes. 4 

XX. Unipétales à reconfron- 
ter , i° arbr.es, *° herbe? < 

Famille des Dipfacées. 

Toutes ces plantes, qnt des fleurs 
aggrégées en boulon , ou tête ronde , 
ou oblongue , avec un réceptacle com- 
mua , & uasalice copipijin , & chaque 
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fleurets ayant fa corollete propre, & fon 
propre caliçet \ la corollete eft unipç- 
taie , découpée à fon limbe, en quatre 
ou cinq fegmens j Fembrion eft pofé 
fous la fleurete>& adhérent à labafe du 
caliçet. 

Les étamines font au nombre de 
quatre , ou cinq , adhérentes au tube 
delacorollete. 

Les tiges font cilindriques , creufes. 
„ Les branches $c les feuilles font 
pppofées par paires , qui fe croifent ; 
ces feuilles font au moins allifes , ôç 
fçmvent embraflàntes. 

En naûTant , elles font concaves 8c 
enroulées , c'eft-à-dire , pliées en deux, 
de forte que le feuillet droit de Tune , 
recouvre le feuillet gauche de l'autre , 
&: réciproquement, 

* - Famille des Qmbelliferes. 

Toutes ces plantes ont des fleurs 
cénobites , dont les fleuretes font com,- 
pietés , pluripétales , quj femblent 
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incomplètes dans la plupart , le calice 
étant prefque imperceptible. 

Ces fleuretes portent fur l'embrion. 

Le fruit eft compofé de deux pe- 
tites coques appliquées Tune contre 
l'autre , fur un placenta qui n'eft qu'an 
filet fourchu. 

Tel eft le caraétere eflentiel de cette 
famille. 

' Les fleuretes font prefque univer- 
fellementdifpofées en ombelles , c'eft- 
à-dire , chaque fleurete a fon pédicule 
propre. Tous ces pédicules,fe réunifiant 
en un même point , forment une om- 
belle qui porte fur un pédicule com- 
mun , ou baguete. Toutes ces baguetes 
vont à leur tour aboutir à un même 
point central , comme autant de rayons, 
& forment ainfi un parafol , ou ombelle 
générale de piufieurs ombelles parti- 
culières. 

: L'ombelle , ou parafol , refTemble eu 
quelque force à un bouclier antique. 

Famille 
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« 

t ; Famille des Crucifères. 

■ 

Toutes cçs plantes ont des fleurs 
complètes , ermafrodites, de quatre pé- 
tales difpofés en prqix , avec un calice 
de quatre feuilles , en deux paire$. 

L embrion dans la fleur, 
% Le fruit eft une filique , oufilicule. 

Les étamines font ordinairement au 
nombre de ûx , dont deux , oppofées 
Tune à l'autre , font plus courtes , ou 
pofées plus bas que les quatre autres 
iur un difque,. * 

Les tiges font cilindriques. 

Les feuilles font alternes. 

Toutes ont une faveur plus ou moins 
piquante. 

Remarquez le difque, qui foutient 
les étamines & l'ovaire. : 

• • • 

Famille des Paverints. . . 

Toutes ces plantes ont des fleurs 

complètes , pluripétales , contenant 
i'embrion. 

Tome I, F 
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Leur calice de deux feuille^ eft pei| 
durable. 

Les étamfoes ëti grand ribrôfcHK^ 
Toutes' rèndëht im fue btariê , ëvP 
jaune , lorfqtfôiv lfes erftame. ( f * < " 3 
Le tirs feuilles naiflantes font pliëé^- 
en deux dans la- moitié fupériëtiré , 
& concavès dans leur moitié inférieur 

• • * . • r ; ci' , \!, ■ g; J 

. FamilU des Rofacées. 

* 

La plupart des plantes de cette fa- 
mille , ont des fleurs complètes, plu* : 
ripétales , &c même aflez belles. 

Toutes ont leur calice en tUyau dé- 
coupé en plufieurs fegmens , perfiftant, 
6c tant les pétales , que les étamines 
inférés aux bords du. calice. 

tes étaminës font çn afTez grand» 
nombre. 

Il y a dans cette famille des arbres , 
& de fimples herbes. Ainfî je la parta- 
geai «n deux parties. 
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Ramnides, féconde ligne de la famille des 

Rofacées. 

Toutes ces plantés ont dés fleurs 
complètes , contena ntl'embrion } mais 
avec des^ corolles fi petites , qu'on 
a peine à les reconnoître' pour ce 
quelles font : le calice ert partagé 
en plufîeurs fegmens ; les étamines & 
portent fur fon tube , fans 
toucher l'ovaire. 

Famille des Pionides 

Toutes ces plantes ont des fleurs 
aflez remarquables J la plupart même 
des plus belles. 

Ces fleurs font complètes , pluripé- 
tales , & leur calice eft pareillement de 
plufieurs feuilles peu durables. 

Les embrions font contenus dans la 
fleur , & entourés de quantité d'éta-' 
mines. 

Les femences font en grand nombre,' 
foit dans des capfules- , ou à nud. 

ri; 
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Toutes ces plantes font herbacées, & 
<wit une faveur plus ou moins acre. 

Famille des Cariofillée$. 

Toutes ces plantes ont des fleurs; 
complètes j la corolle pluripérale , ré- 
gulière , affez cJurabLe ; le calice en 
cornet 9 perfiftant } l'embrion dans }a 
fleur j & leur fruit çft une capfule qui 
renferme plufieurs femences , ou une 
baie à plufieurs femences également. 

Les feuilles entières & oppofées. 

Toutes ces plantes font herbacées.,. 

L'ovaire eft porté fur un difque qui 
fie fait point corps avec lui , uon plus 
(qu'avec le calice. 

Famille des lombardes. 

Toutes les plantes de cette famille 
ont des fleurs complètes ; à corolle 
pluripétale régulière j calice découpé 
en plufieurs fegmens ; l'embrion dans 
la fleur j & pour fruit plufieurs cap- 
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fuies , qui s'ouvrent en long , en va- 
lifes , par leur angle interne. ' ; 

Leurs feuilles font épaiffes , fuccu- 
kiites. 

Le calice perfifte jufqu à la maturité 
des fruits , à qui fa bafe fert de dif* 
que. 

Famille des Malvacécsi 

Toutes les plantes de cette familî© 
ont des fleurs complètes, contenant 
l'embrion. 

Les pétales ordinairement au nom- 
bre de cinq , unis par leur bafe , & qui 
s embraflent fucceflîvement par le côté. 

Le calice perfiftant. 

Plufieurs étamines réunies par leur 
bafe , fur un difque. 

Plufieurs piftils en obélifque , éfî- 
Jés par leur fommet. 

Le fruit à plufieurs coques 3 ou une 
capfule à plufieurs loges. ' 

Les pétales font a(Tez durables , mai* 
ils fe fanent & changent de couleur. 

F iij 
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Les feuilles font (impies & alternes,' 
avec des ftipule^ peu ( 4^ab{es- 

Toutes ces plantes ont une faveur 
douce , un peu gluante , & une qua- 
lité émolliente. 

Cette famille eftpeu nombreufe dans 
nos climats. 

Familles des Légumintufes. 

Toutes ces plantes ont des fleurs 
complètes , ermafrodites , de figure 
irréguliere , repréfentant en quelque 
forte un papillon volant. 
: La corolle eft de quatre à cinq péta- 
les dans la plupart. 

Le pétale fupcqeur eft appelle éten- 
dard , f ou drapeau^ les deux pétales 
latéraux , ayant .chacun une efpece 
/ToreilUte inférieurement , font appeL 
lés les ailes ; & le pétale inférieur eft 
appçllé nacelle , ougopdole.Dans quel- 
ques efpeces , cette nacelle eft corç- 
.pofée de deux pétales. Dans quel- 
ques autres au contraire , rétendart > 
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les ailes & la corolle fqnt tout d'jine 
pièce. " . ;. y . ^ , 

Le calice eft conftamment d'unie 
feule pièce , ordinairement *>en cornet 
découpé. 

Les étamines font prefque généra- 
lement au nombre de dix ; dont neuf 
font réunies par leurs filamens. Elles 
Tont attachées au tube du calice. 

Le fruit eft une goufle , ou légume. 
" Les pétales font attachés âutube du 
calice vers le bas. 

Famille des Campamfens. 

* Toutes ces plantes ont des fleur$ 
complètes , unipétales , qui portent fur 
i'embrion. 

% Le fruit eft une capfule partagée en 
plufieurs loges , qui s'ouvrent par lé 
bas , au-deffous de la partie moyennes 

Toutes font herbacées , &c rendent 
du lait quand on les entame. 

Les feuilles font fimples. 

•la. t * 

Fiv 
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La corolle fe fane , & perfifte jus- 
qu'à la maturité du fruit. 

FamillêdesSolanons. . 

Toutes ces plantes ont des fleurs 
complètes , unipétales , régulières } 
ermafrodites* 

Et la corolle & le calice font décou* 
pés en cinq fegmens chacun. 

Cinqétamines égales attachées à la 
corolle. 

L'embrion dans la fleur. 

La plupart ont pour fruit , une baie 
i plufieurs loges > avec un placenta à 
fon centre , où les graines font atta- 
chées. 

Les feuilles font alternes , & ont une 
faveur aqueufe j avant leur dévelope- 
ment, elles font concaves en bateau * 
& senvelopent fucceflivement. 

ê * 

Famille des Curbitacits. 

Toutes ces plantes ont deux fortes 
de fleur* complètes , axillaires. 
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* * * 

La corolle eft attachée 8c incorporée 
aux parois du tube du calice , & décou- 
pée en cinq fegmens. 

Le calice eft peu durable , en cloche, 
ôc découpé en cinq fegmens. 

Les étamines font attachées au tube 
de la fleur. 

Leurs anteres font vivrées , ou fer- 
pentantes , ou godronées en guife de 
fraife antique. 

Toutes ces plantes font herbacées 
& prefque toutes ont des vrilles axil- 
laires. 

Les branches & les feuilles font al- 
ternes i ces feuilles avant leurdévelo- 
pement , font embriquées. 

L'embrion eft pofé fous la fleur. 

Le fruit eft charnu , ou fucculent , 
pomme , ou en baye. 

Toutes ces planteront des fie 
* complètes , ermafroditesr 

La corolle udipétale , régulière 5 1$ 

Fv 




Digitized by Google 



1.50 M i TH O D B 

calice découpé en plujïeurs fegmens; 
l'embrion dans la fleur: & pour fruit 
deux follicules oblongs , qui s'ouvrent 
en valifes. 

Toutes ces plantes étant entamées , 
rendent un fuc plus ou moins coloré du 
verdâcre au blanc. 

Les feuilles font entières. 
y La corolle eft peu durable , découpée 
en cinq fegmens égaux , un peu cour- 
bés de gauche a droite , & un peu em- 
bri^ués ayant leur développement. 

Le calice eft découpé en cinq feg- 
mens , perfiftant. ■ , . 

Les étamines font attachées vers te 
haut du tube de la corolle. 

• • t r 

Famille des Borraeinées. 



Routes les plantes de cette famille 
ont des^urs complètes , ermafrodites, 
contenant les ambrions. 

La corolle eft peu durable , découpée 
f en cjnq parties , & le calice pareille- 



ment. Il perfide jufqu a la maturité des 
femences. <- 

Lçs femences font à nud au fond du 
calice , ordinairement au nombre de 



Les feuilles font alternes , entières 
Famille des Rubiacées. 



« • - -• 



, : Toutes les pWppes de cette famille 
ont des fleurs complètes , unipétales , 
&c toujours ermafrodites , quelquefois 
ftériles , pofées fur les embrions. 

Les fruits gémeaux. 
' Les feuilles font entières , oppofées- 
Elles naifTent tout ouvertes , Se appli- 
quées à plat , les unes en face des 
aijtres. 

i La corolle eft pofée fur les bords du 
tube du calice , qui entourent l'ovaire , 
& elle perfîfte comme lui. 

Les étamines font attachées vers le 
haut du tube de la corolle. 

F vj 
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* 

Famille des Mujlaudes. . 

Toutes les plantes de cette famille 
ont des fleurs complètes, unipétales, 
irrégulieres , ermafrodites > renfermant 
Fembrion. 

Le fruit eft fuie capfule à une > oa 
deux loges. 

La plupart de ces fleurs repréfentenr 
en quelque forte un mufle , ou gueule 
d'animal. 

Famille des Labiées* 

Toutes ces plantes ont des fleur* 
complètes» unipétales> irrégulieres, 
renfermant les embrions. 

» 

Les femences font conftamment au 
nombre de quatre > nichées au fond da 
calice. 

Ajoutez , Fleurs ordinairement ver- 
ticillces y Feuilles oppofées , & comme 
brodées ; Odeur. 



CLASSE TROISIEME 
Plantes à fleurs incomplètes. 

Cette ClafTe fera divifée en quatre 
Serions. 

Ii Mélampides, féconde ligne 

des Péonides. 
IL Famille des Liliacées. 

IH des Orquides. 

IV. A reconfrontrer, i °. arbres, 
i Q . herbes. 

Mélampides y ficonde ligne de la Famille 

des Péonides* 

Toutes ces plantes ont> des fleurs- 
incomplètes , à calice de plufieurs pé- 
tales , ou deplnfieurs feuilles. 

Les embrions font contenus dans la 
fleur , & entourés de quantité d'état 
mines. 

Les femences font en grand nombre; 
ou dans descapfules fimples, ou tout- 
à-fait i nud> 
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Toutes ces pl^sibnt M^açées y Sc 
ont une faveur plus ou moins acre. 

N. B. Cette famille n'eft à propre- 
ment parler qu'une ligne collatérale de 
la famille des Péonides. 

. FamilU des Liliacées. 

Toutes ces plantes font unicotiledo- 
nés. Toutes ont des fleurs incomplètes 
qui femblent affe&ér dans toutes leurs 
parties le nombre de trois. 

Trois, ou deux fois trois pétales; 
pu pétale à trois , ou à deux fois troji$ 
fegmens. 

Trois , ou deux fois trois etammes. 
Un feul embrion , ou trois ftiles. 
. Trou ftigmates , ou ftigmate trian- 
gulaire. . . 

Trois , ou deux fois trois capfules , 
ou capfule à trois loges, ou baie à trois; 
loges. 

Placenta à trois bandes , aux bords 
des cloifons , ou aux angles des loges. 
Toutes ont des feuilles alTez funples, 
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^ayant toutes leurs nervures longitudi- 
.tLales ? pu au moins parallèles entr'elles. 

Famille des Orquides. 

Toutes ces plantes font unicotiledo- 
nés , & ont des fleurs incomplètes , irré- 
gulieres , pofées fur l'embrion , & ra- 
maffées comme en épi au haut des 
tiges. 

Chaque fleur eft formée de fix pétales 
qui fe fanent, mais qui perfiftent juf- 
quà la maturité du fruit. 

Le premier qu'on regarde comme un 
.nedtaire , pend en devant en guife de 
tablier , & je le défignerai toujours par 
ce nom. 

Deux autres un peu au-defliis , que 
j'appellerai les ailes y deux plus exté- 
rieurs que j'appelle fourreaux , parce- 
qu ils recouvrent en quelque forte les 
ailes , enfin un fixieme plus élevé , &: 
également extérieur , que je nommerai 
le mantelet* . 
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Le tablier fe termine difFeremnfënt 
A fa partie poftérieure , fuivant les gen- 
res & les efpeces. 

Il y a conftamment deux étamines , 
pofées fur le ftile du piftil y 8c le piftil 
eft tortueux. 

Le fruit eft unecapfule à une loge, 
formée d'une carcaiTe triangulaire , re- 
couverte de trois panneaux. 

Il y a fous chaque fleur , une fpate 
plus ou moins longue. 

Les feuilles font entières , & garnies 
de fibres longitudinales. 

Ces feuilles s'envelopent fucceffive- 
ment , & embraiTent la tige. 

) y 

CLASSE QUATRIEME^ 
Plantes à Fleurs efîlorées. 

Cette Gaffe fera divifée en fix Sec- 
tions. 

I. Fleurs à fpates. 

II. Famille des Gedrines. 
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M. Famille des Amentacées* 

IV des Graminées , 

i 0 . Ciperotes, 2 0 . Grataes. 

V. Fleurs nues, i°, arbres, 
i Q . herbes. 

VI. Fleurs cachées. 

Famille des Cedrines. 

■ 

Toutes les plantes de cette familfe 
ont des fleuretes accumulées, de deux 
fortes ( mâles & femelles ) , (bit coru 
jointes , ou disjointes. 

Les étamineS font réunies par leut* 
filaments. 

Les péricarpes proviennent des ca- 
lices. 

Les feuilles naiflent toutes dévelo- 
pées. . . 

Famille des Amtntacees. 

t 

• 

Toutes ces plantes ont des fleurs à 
minets , les fleuretes fans corolle , ôC 
avec des chatons pour calicets» 
c Toutes ont des ftipules* 
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' : - \ \Ciperotes. 

.'i ... . i 

Les Ciperotes.ne fbnr proprement 
<qu*une première ligne délia famille des 
Graminées. . . . . . î . ' - 

Toutes ces plantes ont des fleurs 
cénobites >& portent dans chaque fleu- 
rete , unè femence fans péricarpe , ni- 
,cfaée Amplement fous un chaton , ou 
une balle , Se ont pour tige des chau-» 
mes fans nœuds. 

Les feuilles fimples , entières , Ôc 
alternes. 

Famille des Graminées. 

.- * » 

Toutes ces plantes ont des fleurs cé- 
nobites , dont chaque fleurete a pour 
calice , une balle qui renferme un feul 
embrion. 

rLeur tige eft un chaume garni de 
.plufieurs nœuds , de chacun defquels 
part unepetitegaîne , qui fert de bafe 
à une feuille ordinairement en lacet , 



dont les nervure? font toutes longitu- 
dinales. 

Les feuilles, avant leur dévelope- 
ment , font roulées en cornet. 

CLASSE CINQUIEME 

* Plantes à Fleurs hétéroclites. 

Cette Clafle fera diyifée en quatçe 
Se ons 

I. Famille des Fougeroles. - 

II des Moufles. 

HI des Crufteiles. 

IV. A reconfront^r. 

Famille des Fougeroles. 

m 

Toutes ces plantes ont des fleurs peu 
connues , quoique aflez apparentes. 
Elles les portent fur leuçs feuilles , dont 
la queue n'eft point diftinguée de la 
jtige tnênje. 

. Ces feuilles , avant Je#r dévelope- 
,ment , fpnt roulées e* dedans en cro(Te 
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» 

d'Evêque , & fouvent couvertes d\ine 
pouflîere écailleufe, brunâtre* 

-Famille des Moujjcs. 

Toutes ces plantes , ou pour mieux 
dire ces plantules , ont des fleurs affez 
inanifeftes , mais dont les parties font 
fi petites , que divers Botaniftes en ont 
confondu , ou méconnu plufieurs. 

Les feuilles ne fe détachent jamais 
des tiges ôc des rameaux j ce font pour 
ainfi dire , de fauffes feuilles. 

Ces plantes , quoique très petites > 
font prefqùe toutes vivaces , croiflenc 
très lentement > & font très long-tems 
en fleur. 

Dans la plupart , les anteres font en 
forme de petites urnes. 

Famille des CruJlJUs. 

Toutes ces plantes , ou pour mieux 
dire , ces plantules ne préfentent pref- 
quë que des lames , ou des croûtes 
retapantes. 
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Ce qu pn regarde comme leurs fleurs, 
n'en a gueres le cara&ere apparent. 

CLASSE SIXIEME. 
A Fleurs inconnues , ou fans Fleurs. 

Cette ClaflTe fera divifée en deux 
Se£tion$. 

I. Famille des fongueufes. 

II. Tremelles. 

Famille des Fongueufes. 

Toutes les plantes de cette famille 
liront ni fleurs apparentes , ni feuilles 
proprement dites , ni poils , ni glandes 
fenfibles. 

Les femences font a(Tez fenfibles dan* 
quelques efpéces , & tout-à-fait incon- 
nues dans le plus grand nombre. 

Il eft prefque impofliblede détermi- 
ner des genres Se des efpeces , par des 
carafteres bien confiants dans cette fa- 
mille, quoiqu'elle ne foit pas des moin? 
1 mportantes à connoître.. 
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La plupart partent très vité , & preri* 
nent fucceffivemenc des formes très 
différentes dans une fi courte durée. 

Je délignerai le plus exactement qu'il 
me fera poiîible , toutes celles que, Fon 
aobfervées aux environs de Paris , mais 
plus sûrement celles que j'y ai trouvées 
moi-même , & dont j'ai confervé quel- 
ques-unes eti nature, & fait peindre > 
ou modeler les plus diftinguées. 

TretnclUs. 

Ces plantes femblent les plus impar- 
faites , & juftement les dernières de 
toutes. 

A peine ofe-t-on leur fuppofer des 
femences , & moins encore des fleurs. 

Familles 

» • 

m » 

Je ne prétens ni côntefter ni affirmer 
la poflibilité de diftribuer par familles 
, toutes les plantes, fans aucune excep- 
tion. C'eft un problême difficile à ré- 
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- • , 

fëudrepour lesplus grands Botaniftes.^ 
M. Adanfon eft le premier qui en ait 
donné la folution dans un ouvrage très 1 
profond & qui ne peut que lui faire in- 
finiment d'honneur ; mars où je fuis 1 
obligé d avouer ( peut-être eft-ce ma" 
fatute), i Q . que je ne vois pas aufli' 
clairement que je le défirerois , la ligné 
de féparation de certaines familles ; par 
exemple , de celles du Pavot & dit 
Cifte i c . que' quelques plantes me" 
femblent ne teriir que par un fil préfque 
imperceptible a la famille où il les rap-; 
porte, comme le Plantain; 3 0 . que 
d'autres femblent indécifés entre deux' 
ou plûfieurs familles , & font peut-êtré 
deftinées à leur fervir comrtie de pont j 
telle me femblé la Prêle. 1 

Si Ton pouvdît afïïgner des limites $ 
toutes les familles naturelles avec urié 
précifion géométrique , la Botaniquë 
auroit acquis dès-lors toute la per- 
fection qu'on peut lui defirer. Toui 
1 cchaffaudage de nos clalfes'artifidellcâ 
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fçroit bientôt à bas , & la feule divifion 
par familles fubfifteroit toujours en 
honneur. 

Mais la magnificence de la Natijre 
xx a-t-elle point tout lié , tout fondu en- 
fembU, & nos divifions les plus judi^ 
cieufes ne porteront-elles point tou- 
jours l'empreinte de notre imperfec- 
tion ? Il faudroit que 1 h omme pût 
tout voir d'un feul coup d'œii, comme 
Pieu a tout formé d'un feul jet. 

En attendant que la méthode natu- 
relle dont on n'a eu jufquici qu'une 
idée vague , foit démontrée ôc > pouf: 
*infi dire , homologuée > chaque Ecri- 
vain peut fe tracer un plan à fa guife , 
pour diriger plus sûrement & plus fa- 
cilement fon travail ( hanc ventant pçtU 
mufquç\damufqut vicifftm ) : chacun en a 
la liberté , & c'eft à qui en ufera le 
mieux. 

Pourfuivons donc le dévelopement , 
& de nos familles naturelles , & de nos 
ferions artificielles. 

Genres. 
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Genres. 

Lorfquentre deux plantes de la mê- 
me famille , ou de la même fedion, je 
trouverai une différence notable dans 
la fleur , ou dans le fruit , je les conli- 
dérerai comme deux genres diftinéts > 
& leur appliquerai à chacune un nom 
générique : & Iorfque je trouverai en± 
rre deux plantes toute la conformité 
requife dans la fleur & dans le fruit , 
je les rapporterai au même genre , 
quelles différent ou non dans leurs 
autres parties. 

• Dans cet établifTement des genres , 
je n aurai égard qu a la fleur & au fruit, 
abftraftion faite de tout le refte, 

Efpeces. 

\ Il s'enfuit manifeftement de-lâ , que 
plu/îeurs genres auront befoin d'être 
encore -décompofés. Lors donc que je 
trouverai entre deux plantes du même 
;genre , des différences fenfibles & bien 
.confiantes dans telle partie que ce foit, 
Tome L G 
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je les regarderai comme deux efpeces 
différentes , ôc j'ajouterai au nom gé- 
nérique , un nom fpécifique pour dé-? 
figner chacune d'elles. 

Mais je rapporterai deux plantes à la 
même efpece , lorfque je ne trouverai 
point de différence entr elles , ou que 
j'y en trouverai trop peu , pour m'em- 
pêcher de croire qu elles n aient pu 
provenir originairement de la mêmç 
graine. 

Individus. 

• 

Lorfque je ne trouverai entre deux: 
plantes aucune différence notable,je les 
regarderai comme deux individus de la 
même efpece. Telles font deux Carotes 
dans un potager , où Ton a femé de la 
graine de Carotes. 

Il ne faut pourtant pas s'attendre à 
trouver toujours la plus parfaite refTem- 
blance entre deux individus de la même 
efpece , lors même qu'ils proviennent 
immédiatement l'un de Fautre,ou tous 
Jes deux de la même graine. Les tige* 
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pourront être plus ou moins fortes, les, 
feuilles plus ou moins découpées ,1e* 
fleurs colorées différemment (i). 

Mais jufqu a quel point peuvent aller 
çes différences entre deux plantes de 
la même efpece ? c cft ce qu'il eft pre£ 
que impoilibb & déterminer. 

Varie es. 

* * i 

Les plantes ne font pas moins fujete* 
que les animaux à dégénérer. Le con- 
cours fortuit de mille & mille circonf- 
tances , peut aflfedter fort diverfement 
tels ou tels individus , d où il réful- 
tera ce qu'on appelle des variété* dans 
Tefpece. 

Ces variétés peuvent n'être que paf- 
fageres & accidentelles , mais elles peu- 
vent fe foutenir plus long tems, & faire. 
ract. 

Si les mêmes combinaifons de tant 
de circonftances ne ceflent d influer fur 
une longue fuite de générations , quel- 



(i) Nimikm m ctede colçri , Virgil. 

Gij 
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ques rejetons d'une race améliorée 
d'un côté , 8c détériorée de l'autre , 
pourront à la fin s'éloigner de leur pro- 
totipe , au point que toute la fagacité 
humaine fuffife à peine pour en fuivre 
la pifte, de faifîr avec précifion les 
traits cara&ériftiques de leur véritable 
origine. 

Quel eft le mortel qui pourroit fe 
flatter de connoître toutes les efpeces 
de plantes aflez à fond , pour ne pas 
craindre d'en dépecer quelqu'une , ou 
d'en confondre plufieurs , de prendre 
quelques variétés pour des efpeces , ou 
quelques efpeces pour des variétés ? Ce 
qu'il y a d'heureux en Botanique >c'eft 
qu'une erreur de cette nature , ne peut 
jamais porta: grand préjudice , Se que 
la découverte de la moindre vérité y 
fait toujours le même plaifir. 

Pour moi , tout ce que j'ofe promet- 
tre c'eft de ne prendre nulle part un 
ton plus affirraatif qu'il ne me convient) 
& les occafions ne fout pas bien rares 
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où il ne me convient que de douCer , 
ou tout au plus de propofer des con- 
jectures. 

Je tâcherai de fignalet chaque efpece 
par des caraûeres affez fenfibles pour 
être à portée de tout le monde , &: 
affez conftans pour n'induire perfonne 
en erreur. 

Je ne négligerai point de marquer 
les variétés qui paroiflent avoir fait ra- 
ce &c acquis par le laps du tems une 
certaine confiftance, ou qui peuvent 
être de quelque utilité. 

Les variétés qui peuvent fe rejicon-, 
trer dans quelque efpeceMe plante que 
ce foit ont rapport au volume , à la 
conformation , au nombre , ou à l'u- 
nion des parties, aux couleurs aux 
faveurs , aux odeurs», à la durée , aux 
qualités , aux poils, aux épinçs (i) ? 6cc^ 

La plupart font l'effet d'un pur ha* 

' ~ ' 

(1) Il eneft des Pruniers épineux , & fans 
épines , comme des Moineaux fauvages & 
aprivoifés. % * - il ' J * < 

G iij 
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lard, mais pliifieurs auffi font dues à 
l'art des Fleuriftes, aux yeux defquels 
la beauté eft l'unique mérite des plan- 
tes. A force de lutter contre la Nature , 
3s parviennent fouvent à dégrader les 
efpeces , en ne fongeant qu'à fe procu- 
fer de ces fleurs d'apparat, où les parties 
éclatantes font multipliées avec profu- 
fion , tandis qu elles manquent des par- 
ties vraiment néceflaires pour former 
de leur fubftance , & modeler dans leur 
ftin, de nouveaux individus. 

Je ne chargerai point ma mémoire de 
ce qui n' eft fait quS pour récréer ma 
vue j & quand un Curieux m'aura étalé 
fur des gradins trente pieds d'une 
même fleur plus magnifiques les uns 
que les autres , mais fans caraéfcere for- 
mel ni Habilité fuffifante , je ne me 
ferai aucdn fcrupule d'indiquer fur mon 
Catalogue toutes ces prétendues ef- 
peces par un feul afterifque à la fuite 
d'une petite fleur champêtre > foit Œil- 
let , Giroflée , ou Jacinte 5 d'où j'aurai 
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iieu de croire qu'elles procèdent ori- 
ginairement. 

. Résumons des définitions impor- 
tantes, pour éviter la confufion des 
termes. . . 

. Une affinité notable dans les parties 
qu'on regarde comme les principales ( 1 ) , 
conftitue la claflè. 

Uneaffinr.é notable dans toutes les 
parties , dans tout l'enfemble des plan- 
tes , conftitue la famille. 

La confomité entière dans les par- 
ties principales , abftra&ion faite du 
refte , conftitue le genre. 

La conformité entière dans toutes le* 
parties , conftitue Tefpece. 

Àinfi la clalfe eft formée par la réu- 
nion d'un certain nombre de genres 
diftinâs , mais avec des traits, de reC- 
femblance affez marqués. x 

Et la famille comprend un nombre 
d efpecês qui ont des rapports fi intimes 

<i) Fleur 4c ftttit.i 

G iv 
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êc à tant d'égards , que tout femble in- 
viter à les rapprocher. 

Les clafles font comme nous l'avons 

• • • « 

déjà dit , entièrement arbitraires j mais 
elles fuppofent un choix réfléchi. 

Les familles font fignalées par divers 
traits , les uns fort évidents , les autres 
prefque imperceptibles. 

Les genres font puifés dans la na- 
ture , mais déterminés par le goût. 

Les efpéces font fixées par la feuls 
volonté du Créateur. 
- Les variétés font dues pour la plupart 
au hafard ,& évaluées par k fantaifie. J 

Tâchons de recueillir toutes les efpé- 
ces vraies , d'élaguer les variétés for- 
tuites , de déterminer des genres pré- 
cis , d'établir des clalTes faciles , & de 
concourir , autant qu'il eft en nous , 
à vérifier les fignalemens des famille? 

naturelles. " 

. ■ • 

Dénomination des PlantcSè 
Chaque genre de plantes doit avoir 
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Ibn nom approprié ; & lorfqu un genre 
renferme plufieurs efpeces , chaque ef-* 
pece doit avoir fbn nom fpécifique , ou 
qui s ajoute au nom générique. 
Tout le monde admet ce principe. 11 y a 
cependant une exception à faire ici, 
Lorfque deux efpeces très remarqua- 
bles,telles que le Cçrifîer &c le Prunier, 
pnt été regardées de tout tems, comme 
pout-à-fait difparates, le commundes 
gommes à qui elles fonr très familière^ 
étant beaucoup plus affe&é de leurs lé^ 
gères difFérences,que de leur grande af- 
finité,quoique ces efpeces aient tant de 
conformité dans leurs parties principa- 
les qu on ne puifle s'empêcher de les 
rapporter au même genre,il ne p roît ni 
néceffaire , ni convenable de réordon - 
ner l'une à l'autre ; je croirois même 
embarrafïêr la mémoire , plutôt que de 
la foulager , en confondant deux noms 
également autorifés par un ufage irré- 
fragable. 

Quand les Botaniftes saccorderoient 

Gv 
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tous avec un de leurs plus grands Maî- 
tres, à répéter fans ceffe le nom de Pru- 
Uus Ctrafus ,pour défigner l'arbre por- 
teur c!e Cerifes , le Public ne fe prê- 
tera jamais i dire que c'eft un Prunier- 
Ctrijkr.' J ' r : ;i 

-» j i , Sinonimts«v v 

* La plupart des plantes ont reçu cha- 
cune plufieurs noms en différens temsr. 
Je me contenterai pour l'ordinaire d'ert 
rapporter un ou deux finonimes , eti 
donnant , autant qu il fera pratiquable 
la préférence aux noms vulgaires fur les 
noms feientifiques : je ferai pis encore j 
t il m arrivera fouvent d eftropier des? 

noms feientifiques , pour en faire des 
noms vulgaires. Je n écris pas pour les 
Savans j s'ils daignent jetter les yeux fur 
mes foibles produ&ions , pour peu 
quelles leur paroifTent pouvoir être 
Utiles à quelqu'un , je fuis sûr de leur 
indulgence. ..... 
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LETTRE PREMIERE. 

J. . , v; , .:>: r: ' !i ;p - 
E conviendrai yolohtiers avec vous, 
Monfieur , qué, Dieu ayant créé lés 
Plantes pour notre utilité aut^ht ' ou 
plus que pour notre agrément > fi l'on 
failbit de la Botanique une vaine & 
ftériie étude , çefejroit très^al répon- 
dre aux bontés du Créât eut - y Se que 
pour rendre cette Science aufli utile 
qu agréable y une defeription exacio 
des fimples doit naturellement être 
fuivie d'une expofition fuccincte de 
leurs vertus. , 

Mais ne confondons pas , je voui 
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prie , deux chofes , qui pour être étroi- 
tement liées , n'en font pas moins di£- 
tin&es Tune de l'autre j la Botanique 
pûre, & fon application à la Médecine, 
La confidération des Plantes en elles- 
n$m<?s eft l'objet direâ: de la Botani- 
que ; leur confidération relativement 
au 'corps humain eft entièrement du 
reflbrt de la Médecine j car il eft effen* 
ciel au Médccia de connoître les Sim- 
ples qu il doit employer au foulage- 
mmv des Malades ; mais il n'ëft pas 
eflfenrid au Botanifté de confioître les 
maladies où ces planés peuvent être 
de quelque ufage. 

: Les fciencés- phyfiques , ^entré lef- 
quelles la:Botanique { tièrM: un rang dis- 
tingué font comme les portiques du 
Temple de la Médecine. Tèl a parcouru 
àvec plaifir ces portiquès ornés de fef- 
tons & de guirlandes , qui s'arrête en 
tremblant aux approches duSan&uaire, 
Oc! tout reflenc la préfence de la Dir 
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Mon intention fut toujours detrai^ 
ter des Plantes en Médecin , après en 
avoir traité en Botanifte ; j'», médite 
fur ce fujet, & jofe croire que la 
fuite de cette Lettre vous en convain- 
cra : mais quelle cache' pour qui vou r 
droit la bien remplir ! Plus j'y reflet 
chis y plus j enfuis effrayé. Les rampons 
des* caufes aux effets font fi difficiles 
à faifir en cette matière , leurs çonjpli- 
ications fi fréquentes , leurs combinai- 
fons fi nombrëufes , Se les conféquence$ 
de la moindre eneurfi terribles,qu'Hip- 
pocrate avoir grande raifon de dé- 
plorer le peu de proportion qu'il y a en- 
tre la brièveté de la vie , & Pimrpen- 
ikjé : de l'Art. i. •/ • 

N'allez pas conclure de4à qu'il ne 
faille donner aucunes notions de Mé- 
decine au vulgaire de peur qu'il n'en 
abufe , comme on l'écartoit des anciens 
myftères crainte de profanation? Je 
penfe bien différemment. 

On peut quelquefois abûfer de h 



fciencë , mais jamais' l'ignorance ne 
jpourra être mife à aucun bon ufage. 
Les hommes un peu plus inftruits fe- 
f oient moins faciles à tromper, ou moins 
difficiles à détromper. Ils ont la déman- 
geaifon de parler toujours médecine * 
'parcècjuils n'ont point appris à rougir 
d'en parler mal. f : r j 

Qu'eft-ce qui déterminera leur choix 
entre deux Médecins , ou foi-difans ? 
L'un marche prefquë de niveau aV'tfe 
eux, l'autre plane preftju à perte de 
vue au-defïus de leurs têtes : ils fe laif- 
fent pJtetôt entraîner au premier , ils ne 
cefTent de fronder l'autre à tort & à tra- 
vers , & plus d'un honnête Médecin a 
été découragé de fe voir perpétuelle- 
ment en but aux jugëmens impitoya- 
bles de fi pitoyables Juges. 

J'avoue qu'un Médecin bien appellé 
à cet art fublime , ne doit pas perdre 
courage fi aifément ; il doit confacrer 
fans reftridtion fa vie , fes veilles 
tien de l'humanité , & tenir même à 
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honnèur cie fervir des ingrats , Comme 
notre Pere célefte , qui a fpécialemenc 
déligné le Médecin comme fa plus vive 
image & fa créature favorite (i), ré- 
pand indiftin&ement fur les bons & fur 
les médians fes rofées bienfaifantes. 

On a donné le nom de plantes ufuel- 
les à toutes celles qui font ufitées dans 
la pratique ordinaire de la Médecine , 
& le zele éclairé des Médecins a fu met- 
tre à contribution pour un fi grand bien 
de l'humanité , tous les climats de l'U- 
nivers. Heureux trois fois qui pourroit 
nous les faire toutes connoître à fonds; 
pour moi , tout ce que j'ambitionne 
c'eft de pouvoir aider à répandre quel- 
ques vérités utiles , & à profcrire des 
erreurs trop préjudiciables au Public. 

Il eft fort vraifemblable que les Plan- 
tes de notre climat , croi(Tant au milieu 
de nous , dans la même atmofphere , 
& habituées à la même température 



(i) Crcavit illum AltiJfîmus.EcckC. j8. i. 
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' Pour étendre, éclaircir & affermie 
nos connoiflances en cette partie , il 
faut beaucoup de tems & d occafions 5 
de travail & de patience , de fagacité 
ôc de réflexiorf. — • : - — 5 
Il faut raifonner , mais toujours 
* d'après l'expérience ; rechercher les eau? 
4es prochaines des faits bien obfervés , 
& abandonner les caufes éloignées & 
métafifiques. 

Sydenham met prefque fur la même 
ligne , comme fe jouant également du 
cuir humain > les Empiriques qui ont 
*opié quelque recette, à quoi fe réduit 
tout leur favoir , & ces faux Savans , 
bouffis d'une vaine théorie , qui vou- 
droient affujetrîrla Nature à des princi- 
pes hypothétiques , fur lefquels on dif- 
fmtera éternellement dans les Ecoles. 

En effet , le meilleur Pilote n'eft pas 
Celui qui differte le plus fubtilement fur 
les caufes du flux & reflux delà mer ; 
mais celui qui connoît le mieux les cô r 
tes , les écueils , les courants , les vents 
alifés , &c. 
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3 Le même Auteur regardoit les plus 
belles théories de Médecine , notf com- 
me des flambeaux, capables cC éclairer les 
Praticiens , mais comme des feux folets 
uniquement propres à les égarer. Auilî 
voit-on ces théories briller & fe difli- 
pér tour à tour y tandis qu une métho-' 
de fondée fur la (impie & naïvejobfer- 
yation de la Native , dujrera autant que 
la Nature même- " 

Dans l'état de fanjéjes perfonnes ro- 
buftes & Jaborietf fe$ n'ont prefqu a con- 
fulter que leur appétit , ou leur goût, 
tandis que les perfonnes oifives, délica-* 
tes, ou infirmesiont befoin d'une atten- 
tion continuelle au choix de leurs ali-r 
mens. 11 convient d'avçir égard à la déli- 
çatelfe de ceux-ci, mais il feroit ridicule 
de vouloir afliijettij: ceux-là aux mêmes 
obfervances. , • - : •» < • 

Dans Tétat de maladie , ce feroit 
une grande erreur de croire que les Sim- 
ples le$ plus falutaires fçiçnt elfçntiçl- 
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lement bienfaifantës , & ne puiflent 
pas produire quelquefois de très mau- 
vais effets. Les alimens qui font le plus 
dans l'ordre de la Nature peuvent 
faire beaucoup de mal > s'ils font pris à 
contretems \ à combien plus forte rai- 
fon les médicamens n'en feront -ils 
pas capables ? 

Je né puis m'empêcher de regarder 
comme des Charlatan» , ceux qui ofent 
afïurer que leurs remèdes ne fauroient 
jamais nuire , comme fi la Providence, 
par un décret exprès , y avoit fpéciale- 
ment attaché ce privilège exclu/if. 
- Je vas plus loin : je regarde prefque 
comme des fléaux de l'humanité , tous 
ces Auteurs , qui ( foit crédulité , oi* 
mauvaife foi , peu importe quant aux 
effets), autorifent parleur témoignage, 
& répandent par leurs écrits,de préten- 
dues vertus de plantes qu'ils n'ont ap- 
prifes que par des rapports fufpects ou 
fort incertains , Se infpirent ainfi un<* 
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confiance aveugle , & qui peut être fi * 
funefte, en des remèdes de nulle verra; * 
Wedelius dit , qu!/7 en ejldes Remèdes ; 
comme des Amis : la lifte des bons nejl 
jamais fore grande. 

Que fert d'exagérer les vertus d'une 
plante , ou de dillimuler fes inconvé- 
niens , Ci Ton ne. peut ni ajouter aux 
unes , ni parer aux autres par la pompe 
&lemphafe du difeours ? Peut-êtrç 
m'attirerai- je moins de confidération en 
fpécifiant les ea$ où une plante peut être / 

nuifible, qu'en indiquant feulement 
ceux où elle peut s'employer aveefuc- 
çès ; mais fuis-je moins tenu par devoir 

a 1 un qu a 1 autre ? 

Quiconque étudie fans prévention, 

& expofe fans entoufiafme les vertus 

des fimples, trouve que toùtes leurs 

qualités ne peuvent gueres être appel- 

lées bonnes ou mauvaifes que relati- 
vement^ a fouvent occafion de mettre 

le contre à côté du pour. 

Çe , dont l'ufage çft capable de pro-, 
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duire dans le corps vivant un change- 
ment falutaire, eft appelle médicament. 
Ce, dont l'ufage eft capable de produire 
dans le corps vivant un changement 
pernicieux , eft appelle venin ; 8c s'il 
eft tout-à-fait funefte , il prend le nom 
-de poifon. Mais comme il n eft point 
de médicament qui, donné à trop forte 
dofe, ou [dans des circonftances dé- 
favorables, ne puifle faire beaucoup 
de mal 3 parlons nettement ,qui ne punTe 
en quelque façon devenir poifon ; auffî 
n'eft-il point de poifon qui , adminiftré 
avec ménagement , ne puiffe dans quel- 
ques circonftances particulières , pro- 
duire un bon effet, & devenir un vrai re- 
mède. Si deux poifons ont des qualités 
diamétralement oppofées , comme cela 
eft indubitable à l'égard de plufieurs, 
ils font les contrepoifons réciproques. 
• * Suppofé donc que la matière nutri- 
tive , la matière médicale 8c la matière 
morbifique ne foient pas abfolument la 
-même , au rpoins ne different-elles pas 

auffi 
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ètitfî erfentiellement qu'il le femble. 

Pour avancer sûremenr dans la re* 
cherche des principales propriétés des 
plantes , il faut procéder conftamment 
du plus au moins fenfible : c'eft le mo* 
yen le plus fimple , le plus naturel , ou 
plutôt c'eft le feul fur lequel on puifle 
parfaitement compter- 

L'odorat & le goût font les premiers 
inftruméns de nos découvertes en ce 
.genre. Les fels & les huiles affe&enc 
différemment l'un tk fautre organe j 
s'ils font plus fixes , ils agiffent direc- 
tement fur le feul organe du goût j s'ils 
font plus atténués , ils affe&ent même 
d'aflez loin l'organe de l'odorat par- des 
effluves ou émanations continuelles , 
quoique invifibles , de leur fubftance. 

Quandr des plantes par fécherefle., 
ou par vétufté *, ôht perdu de leur goût , 
on doit s'attendre qu'elles ont égale- 
ment perdu de leur vertu j & on doit 
dire la même chofe des plantes natu- 
rellement odorantes , lorsqu'elles ont 
Tom L U 
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perdu leur odeur, foit pour avoir été 
mal confervées , ou autrement. 

Les qualités des plantes dépendent 
beaucoup du fol & de l'expoGrion où 
elles fe trouvent. 

Les plantes qui viennent dans un 
terrein plus gras , font plus abondantes 
enfucs , mais leurs fucs font moins af- 
fines que ceux des plantes de la même 
efpece qui viennent dans des lieux fecs 
& élevés. Le Serpolet , la Primevère , 
l'Origan, le Calament, la Fraife,peu* 
vent être données pour exemples j & les 
mêmes fçns de l'odorat $: du goût en 
feront encore les Juges. 

Les plantes naturellement acres le 
font d'autant plus quelles viennent 
dans des lieux humides , aquatiques , 
Sautant moins qu'elles viennent dans 
. un terrein plus fec & plus expofé au 
foleil ; telles fonç l'A^he , la Renon- 
cule , la Ciguë, 

Si nous faifons venir lanaiyfe chi- 
mique à l'appui du témoignage de uqj 
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ffens- retirant par fon moyen de chaque 
plante , des parties huileufes , aqueu- 
ïes , ûlines & terreufes en différentes 
proportions , Tentant & goûtant de nou- 
veau tous fes produits & fes réiidus 9 
nos connoiflânees s'étendront , fe lie- 
ront davantage les unes aux autres , Se 
acquerront de jour en jour plus de cer- 
titude & de précifion. 

Ces qualités , pour ainfï dire palpar 
bles, des plantes ,&aat ainfi conftatées 
par un double ferutin,* nous pourrons 
fans témérité , tenter de nouveaux ef- 
làis , pourvu que nous marchions tou- 
jours pas à pas , ne portant un pied en 
avan$ qu autant que nous fejntons l'au- 
tre bien affermi, 

Ainû éprouvant fiicceflîvement dos 
plantes douées de diverfes qualités feu- 
fibles , on reconnoîtra bientôt que ceL 
les qui ont une faveur acide , oufira- 
plement aigrelete , comme l'Ofeille , lç 
Verjus, les Grofeilles, l'Epine 7 ai. te 2 
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rafraîchiflent ôc défakerent. Etendant 
plus loin leur ufage , on trouvera qu'el- 
les conviennent fpécialement dans les 
fièvres ardentes & bilieufes •> enfin fi on 
multiplie inconfidéremment les tentati- 
ves , on reconnoîtra avec la même évi- 
dence , qu'elles ne peuvent faire que 
du mal à ceux qui ont des eftomacs 
froids y &c qui engendrent beaucoup de 
vents. 

Les plantes qui ont une faveur acef 
be , auftere , qui fronce la langue & le 
palais , comme les Raifins verts , les 
Poires fauvages , les Nèfles , la Prêle , 
la Quintefeuille >; l'écorce' de Chêne, 
méritoient bien d'être éprouvées dam 
les fluxions & les évacuations immodé- 
rées y &c en effet on les y employé très 
utilement , lorfque ces fortes de maux 
proviennent d« relâchement d«s fibres. 
Mais d'un autre coté , on n'a que trop 
.éprouvé qu'il eft très dangereux de re- 
• courir d'abord à ces forces de remèdes 
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fcftringens dans les diarrées & les difTen- 
teries » & ceft ce qu'on ne fauroit ja- 
mais aflez inculquer au Peuple- 
On s'eft affiué par des expériences 
fans nombre que les plantes qui onc 
une faveur amere , comme FAbfinte , 
la Tanefie , la Fumeterre , la Centau- 
riete , la Gentiane , la Germandrée , 
l'Ivete, FAriftoloche, font ftomachi- 
ques , vermifuges , incifïves , aperiti- 
Yes , mais échauffantes , & auflî fuf* 
pe&es dans les maladies aiguës , qu'ef- 
ficaces dans les maladies de langueur; 

Les plantes qui ont une faveur acre 
& piquante , comme l'Enule - campa^ 
ne, le Chardon-beni> la Scabieufe } 
1 Angélique, F Ail, agilTant dans Fin- 
térieur du corps comme fur les lèvres , 
ftimulent les fibres , & par là accélè- 
rent la circulation du fang , pouflent 
à la tranfpiration & à la fueur ; auflî 
font-elles eftimées comme cordiales , 
& fort échauffantes , & partant égale- 
ment capables d'exciter la fièvre à pro- 

Hiij 
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pos, & de la provoquer à concre-cemsJ 

Les plantes qui onr une faveur âcre^ 
volatile, & pour ainfi dire ammonia- 
cale , comme l'AUiaire , le Creflôn , 
la Moutarde, la Capucine, leScordiom, 
pénétrent plus rapidement & ftimu- 
lent moins fortement, elles font jufte- 
ment réputées anti-fcorbutiques. Uex- 
preffion vulgaire c'eft quelles purifient 
le fangj mais on auroit tort d'en con- 
clure qu'elles ne fa(Tent jamais aucun 
mal : elles en peuvent faire beaucoup» 
meme dans le feorbut que Ton appelle 
confirmé & invétéré , au moins fi on 
les y donne feules , Se fans quelques 
correctifs appropriés. 

Les plantes qui ont une faveur acre, 
mêlée dune certaine vifeofité, comme 
le Sedon vermiculaire , les Oignons 
communs , & ceux de Lis, de Jacime, 
& de Scille , font employées avec ftu> 
cès à l'extérieur pour accélérer la ma- 
turation des abfcès, mais prifes inté- 
rieurement elles font plus ou moins 



P k A M Ç O ! |T 17? 

ïaufiabondes > le cœur'femble fe fou-' 
lever contre elles. 

Les plantes qui ont une faveur tout- 
i-Fait douce , graffe , on&ueufê , oïl 
mucilagineufe , comme la Guimauve > 
la Mollene , le Pafdane , les Figues , 
les Pruneaux, la graine de Lin, les 
racines de Polipode , de Confoude, 
font adouciflantes , anodines, emol- 
lientes, & s'emploient très utilement 
dans le rhume , dans les maux de gor- 
ge , dans les ardeurs d'urine ; mais 
leur long ufage"ne pourroit qu'achever 
de ruiner un eftomach qui feroit déjà 
foible. 

Les plantes qui rendent beaucoup 
d eau , comme la Laitue , le Pourpier , 
la Béte , ou Poirée , font conféquem- 
ment délayantes, hume&antes. 

Celles qui font fentir fur la langue 
une forte de fraicheur, & qui étant 
jettées fur des charbons ardents , y fu- 
fent à la manière du Nitre, comme 
h Cerfeuil, la Pariétaire, font una^ 

Hiv 
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nimemenc reconnues pour diurétique* 
& rafraichiflantes. 

Enfin le$ plantes tout-à-fait infipi- 
des ne donnent pas grande opinion de 
leur à&ivité , foit en bien, ou en mal. 

Les pjaptes qui exhalent une odeur 
douce, & gracieufe , comme les fleurs 
4e Muguet, de Tilleul, de Gaillet y 
de Primevère , de Weliïfe , die Camo- 
mille Roipaine , font nervines , anti- 
ipasmodiques , cefaliques. 

Les plantes qui ont une odeur vi- 
reufe & défagrcable, coftjnie le Pavot > 
la Morelie , la Jufquiame , font narco- 
tiques, fttipéfiantes, affbupiffantes. 

Les plantes qui ont une bonne odeur» 
mais forte , comme la Rofe , h Jon- 
quille , donnent des vapeurs ayx femr 
mes hifteriques> : 

Les plantes qui ont une odeur féti- 
de, comme la Patedoue vulvaire, la. 
Maroute, appaifent les mouvements 
vaporeux. 

^Xes plantes qui ont une pdeur acre ^ 



Digitized by Google 



4 



Fit ahçoi s.*" 177 

fcatfamique , comme le Genièvre > le 
Milpertuis, font vulnéraires a diuréti- 
ques. 

Ces détails feront pouffes plus loin 
dans la fuite de cet ouvrage. 

Tandis que les Médecins avancent 
ainfi de proche en proche , & toujours 
la fonde à la main , il furvient de tems 
en tems quelques heureux hazards, qui 
enrichirent tout-à-coup leur Arcenal 
de nouvelles armes contre diverfesL 
maladies. 

Ces rencontres fortuites s offrent le 
plus fou vent aux pauvres & aux igno- 
rans , tant parcequ'ils font répandus 
par tout en plus grand nombre , que 
parceque la néceflité les pouffe fouvent 
à effayer différentes chofes & à tenter 
les aventures. Ceux à qui ces tentatives 
téalTittçnt mal , en portent feuls la fau- 
te, & la terre couvre leur imprudence. 
Ceux que le hazard fert mieux en ren- 
dent compte à qui veut les entendre j 
leurs Hiftoires font recueillies tôt ou 
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tard par les Savans , & confacrées en- 
fin par leurs fuffrages unanimes à l'u- 
tilité publique. 

Un Médecin donne moins au ha- 
sard \ mais s'il fe trouve en campagne , 
dénué de fes reffburces ordinaires , il 
fe livre plus hardiment à de nouvelles 
épreuves , [quoique toujours guidé par 
l'analogie. Ainfi Galien dans fon voya- 
ge d'Alexandrie à Pergame , ayant 
eu occafion de voir un Villageois atta- 
qué d'une violente efquinancie & en 
grand danger de fufFocation , regarde 
tout au tour de lui , aperçoit des éca- 
les de noix vertes , en fait exprimer le 
fuc , le fait mêler avec du miel , &c 
pafler au travers d'un drap groflier, pour 
faire un gargarifme , dont le fuceès fut 
fi heureux & fi prompt , que ce grand 
Médecin y a fouvent eu recours par la 
fuite dans des cas femblables. 

Pour bien connoître les qualités cF li- 
ne drogue quelconque, il faut rem- 
ployer feule autant qu'il eft pofliWe j 
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fer dar^> les grandes compofitiorts , on 
tie peut jamais fâvoir au jufte lequel de* 
leurs ingrédiens contribue le plus à 
J effet total. 11 faut être bien attentif à 
tous les changemens qui peuvent arri- 
ver en conféquence , foit aux fondions 
des organes, aux excrétions des hu- 
meurs, ou aux qualités des parties; 
compter , comparer les expériences par- 
ticulières, afin de modifier Tune par 
l'autre , & d'en pouvoir déduire enfin 
des aphorifmes de pratique. 
4 Cette fimplicité eft fondée en natu- 
re ; le mélange d'une multitude de 
drogues eft ridicule , à moins qu'on n'y * 
foit obligé pour quelque raifon parti- 
culière. Si deux drogues pofTedent les 
mêmes vertus &: au même degré, deux 
onces de Tune ou de l'autre équiva- 
lent à une once de chacune des deux. 
Si elles ne pofTedent pas ces vertus au 
même degré , on doit fe contenter de 
celle qui eft ou la plus efficace , ou la 
plus appropriée au degré de la mala-; 

H v) 
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die que Ton a a combattre. Si eUes ont 
des vertus différentes, ou Tune détrura 
l'effet de l'autre , ou enfin il doit ré- 
fulter de leur combinaifon de nouvelles 
propriétés j or il eft prefqu'impoffible 
de repondre d'avance quelles feront ces 
propriétés, & à quel degré ; ainfi le re- 
mède corppofé deviendra inutile, ou 
dangereux. 

Plus on éprouve enfemble , ou fuo 
. ceffivement de différents remèdes, plus 
on trouble la marche d'une maladie, 
& moins on fait définitivement quelle 
part les uns ou les autres ont pu avoir 
à la guérifon , & quelle part y a ea 
la Nature. 

Hippocrate & les anciens Médecins, 
emplQyoient très peu de retnedes , & 
les employoient très Amplement. 

Sydenham reprenant leurs traces dans 
le fiecle dernier , en a propofé plusieurs 
de fi fimples , & où il y avoit fi peu 
d art , qu on pouvoit à peine les rap 
porter à la matière médicale* 



€alie* > & f es Sénateurs , Paracelfe 
& les Chymiftes , ont introduit une 
multitude prodigieufe de compofitions 
nouvelles , plus faftueufes qu'utiles. 
Hofman ofe adirer qu'elles ont beau- 
coup nui aux progrès de l'art , & fon 
témoignage n'eft pas fufped. Il avoit. 
cultivé longtems la Chimie , non-feu- 
lement avec ardeur, mais encore avec 
un fuccès éclatant , & perfonne n etoit 
plus prévenu pour les remèdes chymt- 
ques ; cependant la pratique de la me* 
decine Iç défabufa enfin , & il ne craint 
point d'affirmer (ur ce qu'il y a de plus 
facré, qu'il avoit trouvé des reflburces 
plus promptes & plus efficaces dans 
quelques petits remèdes vulgaires 
de nul prix , quê çhms les arcanes les 
plus chers ôc les plus vantés. Il met 
fpécialement l'eau , le vin , & le pain , 
fur tout le pain greffier de Segle , tel 
que le mangent les Payfans de We£ 
tphalie , an rang. & prefqU a la tête des 
plusi grands remèdes qui foient connus 
£n Médecine» 
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M. Lieutaud, après avoir ér^U qûé 
le Kiakina eft pour les fièvres tWce 
& double tierce ce quon peut employer y 
Je mieux, ajoute, je nai pas laiffe 
de donner tris fouvent la préférence à 
Veau pure , prife pendant trois ou qua- 
tre jours pour toute nourriture. Le 
Quinquina , comme on ne l'ignore point, 
produit fouvent de mauvais effets , Veau 
n'efi jamais malfaifante ; le Quinquina 
ne fait fouvent que fufpendre la fièvre , ; 
Peau la guérit fans retour; mais ce 
rémede eft trop fimple & trop commun 
pour être adopte , & le public ne fera 
jamais porté à ejlimer ce qu'il connoit. 
Vult decipi , dit Pline , decipiatur. J'a- 
dopte volontiers tout ce que dit ici M, » 
Lieutaud, à la referve de fa citation de 
Pline. Il femble que le Peuple aime à 
erre dupé} il paie mieux ceux qui le 
trompent que ceux qui veulent 1 éclai- 
rer. Mais ne nous rebutons pas pour 
cela , fervons le comme il convient de 
k fervir ;.fes yeujt pourront fe dccUler 
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Jteix à peu , auquel cas il faura faire 
tôt ou tard la différence de fes vrais 
amis davec fes adulateurs; enfin quand 
cela n arriveroit pas , nous aurons tou- 
jours fait notre devoir. Au refte ce 
que je dis ici eft moins pour critiquer 
M. Lieutaud , que pour déveloper 
davantage fa façon de penfer, car 
elle ne fauroit être douteufe; tous 
fes ouvrages annoncent non - feu- 
lement un favant Médecin , mais en- 
core un Médecin Philofophe. 

Dans le courant d'une maladie ai- 
guë , l'honneur ou le deshonneur d'un 
remède dépend pour l'ordinaire d'avoir 
été placé dans l'augment, ou à la veille 
de la crife. . , " 

Ce n'eft que par le grand ufage Se. 
la pratique ailîdue de la Médecine que 
1 on peut parvenir à conftater fûrement 
les vertus des fimples, à reconnoître 
la manière , la force x la promtitude de 
leur a&ion, à diftinguer des méctica- 
•rçen$ foiMes, médiocres , & vigourettfc-. 
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ou énergiques; des medicamens lents 
Se promts , ou pénétrans , des medi- 
camens innocens , de fufpe&s , d'infi- 
dèles y & de dangereux , des medica- 
mens analogues , équivalons , ou auxi- 
liaires les uns des autres , & des me- 
dicamens oppofés , capables de fe cor- 
riger réciproquement, ou de fe détruire 
l'un par l'autre, > 
D ailleurs ce n'eft pas bien connoî- 
tre un remède que d'ignorer la dofe à 







• 





extérieurement j or il n'y a que les ob- 
fervations cliniques, que des effais mul- 
tipliés & de mures reflexions fur leur» 
réfultats qui puiflent donner une telle 
affunuice. ' 

Encore cette obfervation feroit-elle 
néce/Tairement très bornée , & très< 
équivoque , fi elle n'étoit dirigée & 
fortifiée par la tradition des Méder 
cins , qui forme une chaine fans inter-- 
mption depuis plus de vingt fiecles. * 
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: Il y à des medicamens dont l'effet 
tft fi promt & fi marqué , que tout le 
monde peut aifément s'en affurer par 
foi-même. Mais il y en a dont les effets 
plus lents, & moins fenfibles, quoique 
très grands & très réels , ouvrent une 
ample carrière aux doutes & à la con- 
troverfe , & quiconque prétendroit ne 
s'en rapporter qu a fa propre expérien- 
ce , fans fe foucier de ce qu'en ont dit 
fes Devanciers , n'aquerroit jamais le 
droit de les employer. Il faut lire, écou- 
ter , pefer les témoignages , balancer 
les autorités , réfléchir mûrement & 
longtems avant que de mettre foi- mê- 
me la main à l'œuvre. 

La tradition fondée fur des expé- 
riences réitérées eft la voie la plus fûre 
pour prendre les premières notions des 
propriétés des iîmples , & pour mettre 
le dernier fceau à leur efficacité. 

Songe-t-on à ce que l'on fait lori- 
quon propofe à un Médecin de pré- 
férer aux remèdes que fa fcience & foo 
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expérience lui fuggerent, celui qtté 
Ton a ouï dire qui avpit réuili chez un 
autre malade dans un cas qui, à vue de 
pays, patoiffbit a(Tez reflemblant? Cela 
eft beaucoup plus ridicule , comme le 
remarque fort bien M. Tiffot, que fi 
on propojoi: à un Cordonnier de faire un 
foutier pour un pied fur le modèle d'un 
autre , plutôt, que fur la mefure qu 'il au* 
roit prife lui même* 

Défions nous des éloges outrés , des 
epithetes au fuperlatif } pour peu qu'on 
ait pratiqué la Médecine, on convien- 
dra quil y a beaucoup à en rabattre. 
Lè moindre mal qui puiffe refulter de 
toutes ces exagérations , c'eft de faire 
fouvent prendre pour caufe ce qui ne 
l'eft pas, c'eft-à-dire, de faire attri- 
buer l'opération triomfante de la na- 
ture à l'aâion d'un remède prefqu in- 
différent. 

L'a&ion des remèdes eft toujours dé- 
pendante de l'application que la na- 
ture s'en fait, & il eft fouvent très. 
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iîf/ficile de juger fi tel qui relevé d'une 
maladie où il a pris tels de tels reme j 
des auroit guéri plus tôt ou plus tard 
fans leur fecours. 

Plufieurs prendront ceci pour un pa- 
radoxe y c'eft cependant un principe 
aufli vrai qu'important , & qui mérite 
d'être dévelopé davantage; mais il faut 
reprendre haleine , & cette lettre eft 
peut-être déjà beaucoup trop longue. 
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Je vous avois promis une deuxiefne 
Lettre , Monfieur; je ne vous lai pas 
trop fait attendre. Puifliez- vous être 
auffi content de mes principes que de 
mon exa&itude! 

Le Corps humain , cette machine 
incomparable, qu'on admirera d'autant 
plus qu'on l'aura plus étudiée , eft cora- 
pofé de diverfe^ parties , tant folides 
que fluide% 

Entre les parties folides , il y en a 
de plus & de moins fermes , de plus 
& de moins fouples , de plus Se de 
moins elaftiques , dont le tiffii, & les 
combinaifons différentes forment des 
fibres , des membranes , des vaifleaux , 
des vifeeres, où font contenues, où fe 
meuvent, tantôt mêlées, tantôt fépa- 
rées, diverfes liqueurs , les unes plus > 
les autres moins épaiffes. 
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Àinfi le corps vivant eft fans cefTe 
*n a&ion , les folides &ç les fluidee 
cèdent & réagifTent tour à tour, cha- 
que organe , chaque vifcere a fa fonc- 
tion propre , qui toutes confpirent à 
l'harmonie générale. 

Mais l'exercice même de la vie con- 
fume , ou corrompt peu à peu toutes 
ces parties y les folides s'ufent , s'éli- 
ment, les fluides s'altèrent, fe difli- 
pent , & nos corps fans cefTe expofés à 
mille & mille frottemens tant inté-; 
rieurs qu extérieurs , dureroient beaiv 
coup moins que nos vêtemens , fi leur 
.mecanifme merveilleux ne renfermoit 
la faculté de réparer eux-mêmes leurs 
pertes par l'application de nouvelles 
matières qu'ils aflimilent à leur pro- 
pre fubftance : c eft ce qu'on appelle 
des alimtns. 

La matière alimenteufe pafle d'a- 
bord de la bouche par l'œfofage , dans 
,1'eftomach, d'où elle enfile le jpjtnal 
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înteftinal , mais non fans fubir de* 
changemens confidérables ; converri* 
enfin en forme laiteufe , elle prend le 
nom de chyle , & pénétre par des rouî- 
tes qui lui font propres jufques dans 
les vailTeaux fanguins , roule avec le 
fang , s y confond j & le met en état 
de fournir fans cefle de nouveaux fucs 
'pour Taccroiflement , l'entretien , ou la 
réparation de toutes les parties orga- 
niques du corps humain. 

De quelques aliments que nous faf- 
fions ufage, la matière vraiment nu- 
tritive ne s'y troûve jamais parfaite- 
ment pure , mais toujours mêlée en dif- 
férentes proportions avec quelques par- 
ties, hétérogènes, & non nutritives. 

Suppofons que ces parties hétérogè- 
nes mêlées à la matière alimenteufe , 
n'aient aucune qualité propre , ou ce 
qui revient au même , faifons pour un 
moment abftra&ion de leurs diverfes 
qualités, toujours en refulte-t-il i*M^ 
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fléceflîté d'en faire la féparation , i 0 . la 
néceffité de les rejetter comme excre- 
mens inutiles , & devenus même oné- 
reux. La faculté de fe décharger de ces 
parties qui ne peuvent être aflimilées, 
n'eft pas un attribut moins précieux dqs 
corps vivans que la faculté même d'af- 
fimilation. 

Mais fi les parties hétérogènes mêlées 
aux parties vraiment nutritives des ali- 
mens, ont, comme on n'en fauroit dou- 
ter , des qualités propres & particuliè- 
res , elles peuvent affe&er plus ou 
moins l'œconomie animale , altérer les 
qualités naturelles du corps vivant , 
nuire à fes fondions , caufer enfin dif- 
férentes maladies - y d'où s'enfuit que 
la même matière peut - être appeliée 
nutritive & morbifique à difFérens 
égards , & que les caufes de maladies 
& de mort font fouvent confondues 
avec les caufes de vie 6c de fanté. 

Dans certains alimens , ces parties 
hétérogènes font en petite quantité t 
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dans d'autres elles font plus abondan- 
tes , & ceux-ci font conféquemment 
d'autant moins nourri(Tans. 

Dans certains alimens , les parties 
hétérogènes font foiblement unies aux 
parties nutritives , dans d'autres elles 
y font tellement liées que l'extra&ion 
ne s'en peut faire qu'avec beaucoup 
de peine, c'eft ce qu'on appelle des 
alimens de difficile digeftion. 

Dans certains alimens , les parties 
hétérogènes ne contiennent pas de prin- 
cipes fort actifs, ou leurs diverfes qua- 
lités font tellement tempérées l une 
par l'autre que le corps n'en peut pas 
Être notablement affe&é dans d'au- 
tres ces parties hétérogènes font douées 
de qualités fi actives qu'elles affeétent 
puiflamment le corps ou elles font tranf- 
raifes , modifient différemment fa fubf- 
tance, excitent ou repriment fes fonc- 
tions d'une manière très fenfible , c'eft 
ce qu'on appelle des alimens malfains. 

Mais cette diftin&ion d' alimens peu 

aourrhTans % 
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jiourrifTans , ijicjigeftes % malfains, eft 
fujet^ à bpaueogp d'exceptions & de 
modifications > relativement aux cir- 
confiances. Tel fujet a befoin de plus 
d'alimens , tel digçre plijs prompte- 
,ment & pjus facilçmçjit , {gj; enfin ne 
fe trouve que bien , de chsfo qui 4Jtr 
.commodejroient beauçoup lin autre, '•> 
Dailleurs, ces parties hétérogènes , 
non-feulement très différentes, mais 
fouvent tout à-fait oppofées entr'elles, 
font quelquefois balancées l une par 
l'autre, & leurs qualités n.uîfibles tel- 
hm^t è^uSc^s , qu'elles £ç fervent 
refpe&ivfcme^t d antidote , $ç font tour 
à tour caufes &: préfervatifs de mala- 
dies, p»,ii 1 on veut, m&tjere morbifi- 
que & matière médicale , principes de 
défordre , & moyens de guérifon. 
j/jEnlinie Oéateurafu dans la ftruc- 
ture du corps vivant , lui ménager en- 
core une autre reflburce contre ces ma- 
tières hétérogènes deftrudives ; c'çft 
vlaugmentation .du mouvement vital 
TomcL : X 



L e Botaniste 

Lorfqu'une matière hétérogène , in- 
domptable aux forces ordinaires de la 
-nature , endommageant tes parties , 
troublant les fondions , menace dfe 
conper la trame de la vie ; fon irrita- 
tion même provoque des ofcillations 
-vives , les liqueurs circulent plus rapi- 
dement, les fibres fe contra&ent pltfs 
.fortement , les parties hétérogènes font 
attaquées avec «ne force fupérieure, 
battues , brifées , atténuées ou expul- 
fées 5 ainfi avec l'aide de la fièvre , la 
-nature triomphe enfin d'un ennemi fous 
lequel elle fembloit prête à fuccomber. 

De-là vient que les plus fages & les 
-plus grands Médecins , les Hippocrate , 
les Baillou , les Sydenham , ont défini 
Ja fièvre , un effort de la nature , qui tend 
à repouffer la maladie* 
- La Nature eft le premier & le plus 
-grand des Médecins , le Maître & le 
modèle de tous les autres ; mais outre 
que fes facultés font bornées , fes pro- 
pres armes fe tournent quelquefois 
contrôle-même. 
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ïl eft des circonftances où fes moyens 
trop foiblesn e peuvent détruire que là 
moindre partie du mal (1) ; il en eft, oà 
luttant envain contre la matière rrîor^ 
bifique, fans pouvoir l'entamer > elle ne 
fait qu'ajouter mal fur mal (*) ; il en eft 
enfin où elle fe confume en efforts 
impuiflans contre un mal infurmonta- 
ble , mais prefque fans confcquence , 
Se lui oppofe un remède plus perni- 
cieux que le mal même ($). 

Il eft donc fouvent utile , ibuvent 

même néceflàire que l'art vienne an 

• * • • .- 

_ 

« 

(i) Dans l'apoplexie , la fièvre que la Nature 
peut exciter , eft rarement proportionnée à la 
violence du mal. » 

(i) Dans une pbtinc confirmée , la fièvre 
hectique dont la Nature ne manque point <te 
tenter le fecours, eft conftamraent un remedfc 
en pure perte. 

(0 Pour une épine enfoncée dans le" doigt" 
la Nature peut dans un tempéramment fan gui a 
exciter une fièvre violente » & quelquefois 
jjioricllc. 

T !â 
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fecours de la Nature , mais en Minif- 
tre fournis aux loix de fa Reine , ho- 
noré de la fervir , & ne pouvant rien 
que par elle. 

C eft à l'art de pourvoir au régime ; 
mais il auroit beau fournir des alimens 
choifis , ils feroient plutôt à charge au 
corps , qu'ils ne le nourriroient vérita- 
blement , fi la Nature ne prend fur elle 
d'en extraire les parties vraiment nu- 
tritives , de les digérer , les diftribuer 
& les appliquer partout où il en eft 
befoin. 

H auroit beaurechercher ôc combiner 
les médicamens les plus précieux , ils 
.tourneront plutôt à la perte qu'au falut 
du Malade, Ci la Nature n en opère ^lle- 
mewie la coâion, la répartition & l'ap- 
plication convenables. 
' Avoir une attention continuelle à 
fuivre la marche de la Nature , à obfer- 
ver fes befoins , fes efforts , pour fubve- 
»ir aux uns , pour fcconder les autres ; 
fe conformçr,autant qu'il eft poflible,à 
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fous fes mouvemens , les diriger , les 
modérer avec prudence , quelquefois 
leur réfîfter avec force , mais toujours 
avec refpeél , & ne craindre rieà 'tane 
que de les troubler mal-à-propos y tel 
eft le devoir des Médecins , tel eftauili 
le planque nos plus grandsMaî très nous 
ont tracé, & dont il feroit à fouhaiter 
qu'on ne s'écartât jamais. 
• La Nature peut en divetfes occafioni 
opérer avec le fecoursde l'art,ce qu'elle 
feroit abfolument incapable d opérer par 
elle-même. Par exemple ', dans prefquç 
dans tous les cas chirurgicaux , c eft la 
Nature qui mûrie, qui incarne, qui cica- 
rrife j mais elle ne peut fe pafler du fe- 
cours de l'art pour réunir , pour divifer, 
pour ajouter, pour retrancher, ou pour 
redreffer. Les maladies internes offrent 
également des cas où le concert de la Na- 
ture 8c de l'art , eft indifpenfablement 
nécefTaire : ces cas ne font pas même bien 
rares j mais comme ils font fou vent très 
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difficiles à diftinguer, les plus, grands 
Médecins peuvent & y tromper quelque- 
fois , & le vulgaire ne peut prefque j*- ] 
mais fe défendre de Terreur, foit qu un 
habile mais malhonnête homme veuille j 
le duper , foit même qu'un franc igno- 
rant ait laffurance de lui parler fur un 
certain ton. 

L'art fait le principale rôle dans la 
plupart des maladies chroniques , com- 
me épilepfie, folie , rage, afthme , fcoc- 
but , obftrudtions , hydropifîe 3 fup- 
preflion de règles , fleurs blanches , vé- 
role , rhumatifme , paralyfie , galle > 
dartres , vers , gravelle , Sec. prefque 
routes ces maladies chroniques ne peu- 
vent guérir que par quelques maladies 
aiguës. Ce remède eft fâcheux j mais 
quoi? on peut regarder comme défef- 
.perés ceux qui ne peuvent pas le fup- 
orter. La Nature en tente fouvent le fe- 
cours , & c'eft à fon imitation que l'art 
$ ofé remployer. La fcieuce de procures 1 
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£ propos des maladies faéiices , eft peut-* 
être le plus précieux fecrec des grands* 
Médecins,maisle plus incouttiumicable*- 

Il n'eft pas rare de voir tfes fièvres' 
que le maavais' régime , ou le traite - 
ment mal entendu , fait dégénérer de» 
leur Caractère primitif:» la multiplicité, 
des remèdes- , dont les effets fe com^ 
pliquent avec les fymptomes du mat „ 
oftufque le caraâere de ces fièvres * 
trouble Tordre de leur marche , 6c en 
les rendant plus obfcures , les rend aufli 
plus dangereufes on peut les appelles 
des fièvres perverties, n . ' ; . - 

L'invention de- la poudré à canon à 
été moins fatale aux hommes, que 
celle du nom de fièvre maligne > di c 
Sydenham. 

San&orius prétend que les Grands ac* 
taqués de la perte , en meurent prefque 
tous avec leurs remèdes , tandis que 
beaucoup de gens du peuple en gué- 
riiïênt fans remède \ de Hofman en 
1* citant , ajoute que la même chofe 

Uv 



loo Le Botaniste 

aJieti très certainement par rapporta 
diverfes autres maladies,donton guérit 
plus aifément fans Médecins , qu'avec 
l'aide des Médecins. 

Les enfants des Grands ^u'on veut 
traiter avec plus d'appareil que d'autres, 
ont plus de peine à parvenir à l'adolef- 
cence , &c périflTent plutôt par l'abus des 1 
remèdes que par les maladies , ftûvanc 
la remarque de Baglivi. 

Un honnête Médecin doit fouvent 
fe réduire au fimple rôle de fpc&ateur, 
ôn attendant l'occafion d'agir utile- 
ment y 8c s'il ne s'en ptéfeme point* 
èc que li Nature puifle fé fuffite à elle- 
même , il eft de fon devoir de reftef 
dans l'inaction jufqu'au bout , quand 
même fa conduite paroîtroit fcandàlifer 
les afliftans. 

• Dans les maladies même les plus ai- 
guës , il doit étudier le tems de la coc- 
tion & de l'excrétion j d'où en eft la 
matière , & quel émondoire pourra lui 
convenir j en un mot attendre pour en- 
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trer en a&ion , que la Nature lui en 
donne le fignal. • 

Le fage Sydenham ne rougit point 
d'avouer que dans le traitement des 
fièvres aigucs d'une épidémie commen- 
çante , où il ne voyoit pas encore 
affez clairement ce qu'il convenoitde 
Faire, il lui étoit fouvent arrivé de ne 
rien faire du tout , & qu'il s'en étoit très 
bien trouvé , 5c fes malades encore 
mieux - y parceque tandis qu'il obfervoit 
la marche de la maladie , pour étudier 
l'occafîon de l'attaquer avec avantage j 
ou la fièvre s'étoit peu à peu évanouie' 
d'elle-même , ou elle avoit enfin pris un 
caradfcere qui ne lui laiflbit plus aucun 
doute fur le choix des armes avec lef- 
quelles il en pourroit triompher. Mais 
ce qu'il déploroit le plus , c'eft qu'une 
infinité de Malades , ne comprenant 
pas qu'il eft autant d'un habile Méde- 
cin de ne faire quelquefois rien du tout 
que d'employer dans d'autres momens 
les remèdes les plus efficaces , ne veu- 
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Jenrpas recueillir les fruits d'une pro- 
bité éclairée , qu'ils imputent à négli- 
gence ou à ignorance , quoique le plus 
inepte des Charlatans foie tout aufli 
propre 3c beaucoup plus habitué a en- 
ufler remèdes fur remèdes 3 que le plus 
favanr des Médecins. 

En effet la Médecine , celui de tous 
les arts qui exige le plus de favoir 5c de 
réflexion, feroit au contraire celui de 
tous qui en. requerroit le moins s'il 
fuflifoit de donner un nom à une mala- 
ladie , puis de rechercher le remède 
approprié à ce mal, dans, la table alpha- 
bétique d'une pharmacopée. 

Le dernier Garçon, d'un Apotiquaite 
rous dira fans héfiter, avec quoi vous 
pouvez échauffer , ou rafraichir , pro- 
curer le vomiirement , la purgation* 
çulafueur } mais, dit Sydenham, il 
n y a qu'un Médecin confommé qui foie 
çn état après un mûr examen ,* de vous 
dire avec certitude , dans tout état de 
njaladie , quand 8 convient de faits 
ufage de tfilfiu de teldc ces remèdes*. 
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Celui qui eft capable de connoîrre 8c 1 
de pefer mûrement la constitution du 
fujet , la nature du mal , & la qualité 
du remède , pour s'afïurer du rapport 
de l'un à l'autre , celui-là feul mérite le 
nom de Médecin. 

Pour cela il faut qu'il ait beaucoup 
vu , & comparé avec réflexion les effers 
des mêmes remèdes fur différens fujets, 
& l'effet de différens remèdes dans les 
mêmes maladies , & fififue des mêmes 
maladies abandonnées à la nature , ou 
traitées par tels & tels remèdes. 

En un mot un préliminaire indifpen- 
fable à l'adminiftrarion des remèdes y 
c eft la connoiffance des maladies. Il eft? 
abfurde de dire qrfon fait la route , &• 
qu'on ignore le but où elle tend > qu'oi> 
fait les moyens de guérifoiv, 8c qu'on? 
ignore <re qui eft à guérir , fi même il elfc 
poflîble de guérir , ou s'il n'eft pas dan* 
gereux de l'entreprendre -, car il y a des: 
maladies fans conféquence , des mala- 
dies dangereufes , •& des maladies né- 

Ivj 
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cefTaires , ou même falutaires j & telle 
maladie falutaire en elle même peut 
être portée à un degré exceffif , & de* 
venir par là redoutable , auquel cas le 
Médecin doit fufpendre le traitement 
du venin primitif pour rabattre la vio- 
lence du remède naturel ; enfin il y a 
fouvent des complications de maux 
qui confpirent à ladeftruâion du fujet, 
Se quelquefois des complications de 
maux qui fe combattent , Se font tem- 
pérés l'un par l'autre. ; 

Combien de fois n'ai-je pas vu , non 
feulement des empiriques, ou des fetn- 
meletes , croifer les efforts de la nature 
par tous les efforts de l'art , mais des - 
Médecins même , je le dis avec dou- 
leur, s'oppofant tantôt à une érup- 
tion néceffaire , tantôt à* une fièvre 
triomphante, & réduits enfin à fou- 
haitèr , lorfquil n'en étoit plus tems> 
le retour du mal qu'ils avoient impru- 
demment arrêté. 

La Médeciae n'eft point uae chi-. 
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mete , c eft le plus noble , le plus pré- 
cieux des Arts, un Art prefque divin. 
Mais celui-là n eft pas Médecin qui fe 
croit nécelTaire en toute maladie , ou 
qui s'attribue les honneurs de la gué- 
rifon toutes les fois qu'une maladie 
où il a ordonne quelques remèdes fe 
termine heureufement , fans confidérer 
fi la nature l'auroit pu guérir feule > 
ou aidée du régime le plus fimple. 

Combien de maladies , ou l'art de 
la Médecine n'eft point du tout nécef- 
faire ( i ). Combien même où il ne 
pourroit être que nuifible ( i ) , 8c oi\ 
des Médecins igftorans qui s'ingèrent 
de les traiter méritent d'être appellés 



( i ) La fuggillation , la petite vérole diferete, 
volante 

(i) Les hémorroïdes périodiques , & toutes 
autres hémorragies critiques, les vieux ulcères 
habituels , la plupart des cancers , la fueur des 
pieds , pluficurs fortes de dartres & de gales , 
^a croûte de la&tt > » » 
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non pas guérifTeurs ,-mais plutôt fabrh- 
cateurs de maladies , morborum fabri , 
fuivant lexpreflïon de Hofman. Les 
anciens , ajoute le même Auteur , ont 
appelle les remèdes , mains de Dieu , 
mais on en fait fouvent des \ mains du 
Diable. 

Afin d'éclaircir tout ceci encore da- 
vantage , prenons pour exemple la pe- 
tite vérole -en général , abftradtion faite 
de confluente & de difcrete. Dans tous 
les cas, la iîevre eft un mal précieux 
ôc très efTentiel pour repouflTer dabord 
le venin du centre à la circonférence , 
l'y retenir un tems fuffifant pour le laif- 
fer mûrir, l'attaquer de nouveau ôc 
l'extirper entièrement. Quelque chofe 
que l'on fafle , le tems où la fièvre eft 
h plus vive c'eflf vers le troifieme jôùr , 
& le tems où il y en a le moins, c'eft 
vers la fin du quatrième. Ne feroit-il 
pas ridicule d'attribuer ce relâche qjoi 
fument au quatrième jour à l'effet des 
médicamens précédées? Mais il y. a 
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bien plus que du ridicule en ceci.. 

La moitié de ceux qui meurent, de 
la petite vérole iuccombe faute de fie*- 
vre , & l'autre moitié périt par trop 
de fièvre. La médecine fyftematique., 
n'a d'atirre objet que de reprimer fans 
celle la fièvre par des rafraichiffans ; 
la médecine empirique ne s occupe que 
de r exciter par des. échanffans 3c des 
flimulans, tandis que la médecine mé- 
thodique diftingue & étudie les. occa- 
fions d'animer ou de modérer àpropos 
ce puiflànc & redoutable, remède.- 

Ainfi ia nature guériroit feule la plus 
grande partie des malades, atteints de 
la petite .vérole; j'eftime quelle en- peut 
guérir neuf de dix, ou quatre-vingt-dix 
de cent y la. médecine fyftematique en 
guérit àpeine foixante, oufoixante-dix, 
&: la médecine empirique tout au plus, 
cjiiatre vingt y tandis que la médecine, 
méthodique peut en guérir quatre.-, 
vingt quinze a quatre vingt feize t &c 
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à la faveur de l'inoculation , quatre* 
vingt-dix-huit à quatre-vingt-dix-neuf 
de cent. 

Celui qui fe vante tête levée d'avoir 
guéri une petite vérole difcrete eft un 
miférable fanfaron, puifqu'un Médecin 
n'a rien à faire dans une maladie que 
la Nature feule ne manque point de 
guérir , 3c où il ne périt perfonne que 
par mauvais traitement. 

Dans les petites véroles même con- 
fluentes , où la préfence du Médecin 
eft li nécefTaire, il fera fou vent plufieurs 
jours de fuite fans rien ordonner , à 
moins qu'il ne veuille changer fon rôle 
de Médecin , en celui d'Ordonnateur 
de drogues , qui font deux rôles tota- 
lement différens. Il eft vrai que pour 
s'en tenir au premier il faut quelque- 
fois compromettre un peu fa réputa- 
tion 5 mais ce n'eft que la confcience 
que l'on doit écouter en pareil cas. 

La fièvre quarte abandonnée à elle' 
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même fe diiîipe fans remèdes quel- 
quefois plutôt ôc quelquefois plu$ tard. 
On ne doit pas être furpris , dit M* 
Lieutaud, que le vulgaire en attribue 
la guérifon au dernier remède qui y à 
été employé; mais un vrai Médecin 
ne prendra ni ne donnera le change 
fur cela* 

Tous les Médecins conviennent 
donc qu'il y a des maladies qui font 
du reirort de V Art , ôc d autres unique-» 
ment du retfbrt d^ la Nature , en tant 
que la Nature a un befoin abfolu de 
laffiftance de PArc , dans les unes , ôc 
quelle peut très bien s'en paffer, Ôc 
en feroit même incommodée dans les 
autres. 

Dans les maladies compliquées, il 
arrive très fouvent que Tune des ma- 
ladies qui forment la complication eft 
du premier genre , & l'autre du deu- 
xième. Par exemple une fièvre méfen- 
terique peut fe trouver compliquée 
avec une fièvre nerveufe maligne: dans 
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un tel cas un Médecin fage & habilèy 
combat avec fuccès la première , puis 
fe borne à contempler la marche de lar 
deuxième, pour épier l'occafion d'aider 
un peu la Nature 3 & veiller au bon 
régime y tandis qu'un empirique témé- 
caire ne ceiferoit d ; entaffer remèdes 
fur remèdes , ce qui pourroit être affez 
indifférent fi c'étaient de petits remè- 
des 5 mais fi c'étoient des médicament 
énergiques , il n'en pourvoit refultec 
que beaucoup de mal. 

En un mot ( car je n'ai pas prétend w 
cpuifer mon fujet & je crains de vous 
ennuyer ) voici maconclufion : 

La Médecine me fembfe comme un 
glaive à deux tranchans bien acérés r 
confacré par un bon Pere de famille à 
la fureté de fa maifon., & dont il ne 
permet l'ufage qu'à ceux, qui en con- 
noiffent le danger: il défire qu'on puifTô 
le lailler repofer longtemsappenduà un 
lambri antique, enjoignant fur- tout aux 
mains foibles & peu exercées de. n'y 
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toucher que dans le cas d'une nécef" 
fi.cc très évidente &c au défaut de meil- 
eurs deffenfeurs , & recommandant 
avec inftance à ceux même qui font 
juftement réputés les plus forts & les 
plus experts d'en ufer avec autant de 
difcrétion que de dextérité , non pour 
s'efcrimer frères contre frères , mais 
iniquement pour protéger leurs fem- 
mes & leurs enfans. 

C*eft ainfi que j'aime à me figurer 
la Médecine. Confidérant d'une part 
qu'elle peut étire néceflfaire à toutes 
perfonnes & à tous n)oraen$ , & d'au- 
tre parr combien l'ufage en eft diffi- 
cile & l'abus dangereux, je voudrois 
pouvoir initier tous les hommes à ces 
myfteres , m^is leur en infpirer une 
crainte refpedueufe , en plaçant cha- 
cun à une jufte dillance pour en con- 
templer la majefté , afin que les der- 
niers ofafTent s'en approcher quelque- 
fois , & que très fouvent les Miniftres 
même craigniflent de trop s'ingérer: 
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ou pour réduire enf]n la même idce 
à fon expreiEon la plus fimple , je vou- 
drais que tous puflTent bien fe perfua- 
der qu'il eft des cas où il leur appar- 
tient de faire la Médecine , qu'il en 
eft où il leur convient de s'en abfte- 
nir, & que ces cas divers font plus 
communs ou plus rares pour les uns 
que pour les autres , en raifon de leurs 
talens refpe&ifs. 



- 



François. iij 



LETTRE III. 

ous avez trouvé , Monfieur , que 
j'étois afTez bien entré dans vos vues. 
J'en fuis très flatté ; mais cela ne me 
fuffit pas , fi je n'obtiens également 
votre fuffrage fur tous les moyens de 
détail par lefquels je me propofe de les 
remplir. Voici un objet qu'on a peut- 
être un peu trop dédaigné jufqu'ici, ôc 
que je n'ai pas cru devoir négliger. 

La recherche des plantes ufuelles , 
.branche la moins lucrative , mais non 
la moins eflentielle de la pharmacie , a 
été de tems immémorial abandonnée 
par les Apotiquaires de Paris , à des 
gens fans titre & fans aveu. Se dit , fe 
fait Herborifte qui veut. On ne per- 
mettait pas au premier venu de lever 
.boutique de clouterie > de fabots , dal- 
lumetes , ou de telles autres marchan- 
difes , fan quoi il feroit prefqu'impof- 
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fîble de frauder , & où la tromperie ne 
tireroit pas à conféqucnce ; mais des 
herbes médicinales, où H efttrèsaifé 
de fe méprendre , & d'où dépend néan- 
moinsla mort ou la vie de mille & mille 
Citoyens , le commerce en eft libre à 
tout le monde , c'eft la dernière ref- 
fource de ceux qui ne favent quoi de- 
venir. 11 n'y a ni maîtrife , ni réception, 
ni apprentifTage à faire , ni épreuve â 
fubir j quelques paquets d'herbes fou- 
vent pris à l'aventure , & attachés au 
coin d'une porte , ou à l'entrée d'une 
allée , font fouvent tous les titres conf- 
tkutifs des Herboriftes , toutes fes let- 
tres de recommandation > tous les ga- 
rans de fa capacité , en un mot tous fes 
droits à la confiance publique. 

Perfonne ne doit donc être étonne 
que le Public foit mal fervi en cette 
partie , & qu'on ait eu fouvent à repro- 
cher des impérities groflîeres , &c quel- 
quefois pis encore que de l'impéritie à 
i des Herboriftes ainfi formés. 
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Mais au milieu de tant de gens 
ineptes & impr-udens , il s'en trouve 
toujours quelques uns de moins igna- 
res , quelques uns mêmes d'alTez ins- 
truits ôc alfez fidèles pour mériter fpé* 
cialement la bienveillance & la protec- 
tion de la Faculté. 

Vital , que nous venons de perdre i 
fut particulièrement diftingué dans ce 
petit nombre , 8c le danger que font 
■zele pour la Botanique lui fit courir (i) 



(j) Au mois de Juillet 174S , Vital ayaat 
fuivi M. de Juffieu dans une herborisation 
aux environs de Montmorency y fut mordu 
d'une vipère , avec tant de violence , que le ve- 
nin produifit bientôt les effets les plus effrayant; 
mais la guérifon ne fut guercs moins prompre 
an moyen des alkali volatils ( efprit volatil de 
Tel ammoniac, eau de Luce, & Tel d'Angleterre) 
trois perfonnes de la compagnie s'étant trou- 
vées pourvnes chacune d'un flacon différent, & 
.}A de Juflïeu à portée d'en diriger l'afage. Cet te 
ycure , dont je fuis encote au moins le cinquan- 
tième témoin oculaire exiftant , a mis tout d'^û 
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a fait époque en Médecine. Louis n'eft 
pas moins zélé pour fa profeflion ni 
moins au fait de ce qui la concerne. 
Il a toujours aimé , toujours cultivé 
les plantes , & s'y eft aiTez familiarifé 
pour pouvoir indiquer à cinq ou fix 
lieues a la ronde tous les endroit* 
où chaque efpece fç trouve en grande 
ou petite quantité. 

Trente à quarante autres Herborif- 
jtes , plus ou moins animés du même 
efprit , fe font préfentés plufieurs fois 
aux Magiftrats , aux Médecins , ôc no- 
tamment en 1750 & 1761, deman- 
dant à être examinés par la Faculté , 
& conféquernment approuvés ou ré- 
prouvés, fuivant qu'ils en feroient ju- 
gés dignes. 

jl La Faculté a paru a(Tez difpofée à 
Vy prêter , la fagefTe du Gouvernement 



< oup le fce au de ia plus parfaite authenticité au 
remède vraiment fpécifique du plus terrible des 
Venin*. 

n a 
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n'a pas non plus dédaigné de prendre 
la chofe en confidération . ôc on ccfcn-i 
mence à croire que les vrais Herboriftes< 
obtiendront enfin de former une com- 
munauté réglée, .'.n ' ) . - ' i / 1 ij ./ r* 

Quoi qu'il en foit , tàlétés ofrtàto* 
iTïfés* épars ou raffemblés, il eft toujouri 
important pour eux , important pqur fi 
public, de leur faciliter les moyens dé 
sinftruire folidement, ; & j-j 

Le Traité des plantes I ufoetlei de 
£Iiomel , qui £ fpr^ié jufqi* a préfeot 
toute la bibiiotheque.de la plupart <de$ 
Herboriftes , ne fut point du rput feit 
pour eux, 3c deyroit peut-être leur 
être interdit. Car il ne Vagit pas de 
leur gendre compte de .la deftinarion 
.des plantes qu'on leurdemande , mai* 
.de leur apprendre à nj2.pa$ canner, l'iir 
A pour l'autre. 

. ° n navoit donc jufqu'ici aucun oiv- 
vrage vraiment à leur pocté^. Le moii*. 
Jre,. Catalogue de , planres ufu^ es 
croit encore trop étendu pour ^i>oûr 
Tome /• 1^ 
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nés gens , contenant pêle mêle les ûm<* 
pies du Droguier avec celles de l'Her- 
bier , qui font des chofes fi diftindes. 

G'eft ce qui m'a fait prendre le parti 
de cultiver dans mon voifinage un pe- 
tit Jardin de plantes ufuelles, où je me 
fuis reftjreint^ autant qu'il ma été pot 
fible, à celles qu'il eft permis aux Her- 
borifte» de vendre, & qu'ils ont inté- 
rêt de connoître > ne veulent point les 
furchatger de l'étude de celles qu'on ne 
leur demandera jamais , & dont le 
commerce eft rçfervé à un autre ordre 
de citoyens. 

Dans le Catalogué de ce Jardin , j'ai 
déterminé diaque plante par divers 
tioms tatft François que Latins qui 
ieur ont été dônnés par différens Au- 
«tàft, en difféfens tem$ & en diffé- 
rentes Provinces ; parce qu'on peut les 
demander à un Herborifte tantôt fou$ 
tm de ces noms & tantôt fous l'autre. 

Sijiû dé«ogé eû cela à mon projet 
de *©ut dire & tout écrire w Fjraxfc 
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cois , j'y ai été très fidèle à cous autres 
cgards. 

Ceux d'entre nos Herboriftes qui 
lont fufceptibles d'un peu plus d'inf- 
tr u&ion ne trouveront point, à ce que 
j'efpere, mon Botanifte François au def- 
fus de leur portée, ayant tâché de Taf- 
fortir au degré de capacité qu'on peut 
leur fuppofer. Je n'ai rien négligé de 
ce qui pouvoit leur être utile \ j'y ai 
même ajouté directement pour eux un 
Avis fur la récolte , la defficcation & la 
confervarion des plantes, n'ayant eu 
•que trop d'occafions de déplorer leur 
impéritie , encore plus* que leur négli- 
gence,dans ces points effentiels de leur 
profeflion. 

Ils y trouveront tout en François , 
& dans le François le plus fimple. Ainfi 
ils y apprendront fans peine à bien voir 
& bien décrire une plante , pour faifir 
les vrais cara&eres de toutes celles 
qu'ils font obligés de tirer de la cam- 
pagne , & qu'on y trouve fouvent dans 

Kij 
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un état très différent en apparence de 
leurs congénères cultivées dans les 
jardins. Ils y apprendront encore par 
furabondance , mais non fans quelque 
fruit , les caractères propres des herbes 
d'ailleurs inutiles , ou même nuifibles > 
qui, fe rencontrant confondues natu- 
rellement dans les champs avec les 
premières, pourraient donner lieu à de 
malheureux quiproquo , que Ton ne 
fauroit trop s'appliquer à prévenir. 
C'eft bien la qu'on peut dire que le 
ferpent c(l caché Jous l'herbe; mais au 
Heu de le fuir , foyons perfuadés qu'il 
ne faut qu'un peu de courage pour le 
chaffer. 



AVIS 

SUR LA RÉCOLTE, 

♦ 

LA DES SIC ATI ON 

ET LA 

CONSERVATION DES SIMPLES. 
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SUR LA RÉCOLTE, 

L A DESSICATION 

. * 

ET LA [ 

CONSERVATION DES PLANTES» 

Il faut faire fa récolte des Plantes 
dans les. endroits ^ui font les plus fa- 
vorables à chacune , où elles fe plai- 
dent le plus , & où elles profitent da- 
vantage. 

En général celles qui viennent dans 
Jes jardins font plus grafTes , & celles 
des champs plus vigoureufesj elles font 
plus odorantes fur les montagnes , & 
plus acres dans les lieux aquatiques j 
celles enfin que Ton élevé fur couche , 
& pour ainfi dire , par artifice pendant 
l'hiver , ont peu de vertu , & fe fentent 
jdu fumier qui leur a été prodigué. t ; 

Kiv 
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- I II faut donc tâcher de cueillir les 

* Ph™î s :*niôllientes clans un terrein ba$ 
Se humide v .& les plantes aromatiques 
dans un terrein élevé &T découvert. 

Il ftiit cueillir les fleurs dans le ïems 
qu elles commencent à s épanouir; paffe 
ce téms, elles perdent chaque jour de 
leurs parties volatiles ; 'ôc fi on attend 
4£ èllés tombent d'elles-rnêmes, on les 
trouvera prefque fans vertu. * 

H y a encore un inconvénient par- 
ticulier à cueillir *rop tard les rieurs 
^e TuQilage , de Piéchat , de Bouillon- 
•bkmc , &c. Ceft que les filamens de 
leurs étamines Ôc de leurs piftils , te- 
nant peu alors, fe détachent aifément , 
& lorfquon les emploie en infufion , j 
ptifanô &c. , il en nage dans la liqueur 
".des parcelles qui prennent à la gorge 

importunent beaucoup les malades j 
, fi leurs gardes n'ont foin de paffer Fin~ 
rfiriîon à travers d'un linge, attention 
que fouvent on exigeroit en vain des 
garde - rpalades* ' 
via 
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On crioifîra, autant qu'il fera pofli- 
Me , un beau jour pour cueillir les 
fleurs , Se fur-tout les fleurs de Vio- 
Ietes , à qui les tems pluvieux font fort 
contraires. • . 1 

L'heure du jour la plus convenable 
pour cueillir les fleurs, c'eft le matin 
lorfqu'un premier rayon de foleil en 
a enlevé la rofée , & que les ardeurs 
du midi ne les ont point trop épuiféés 
de leurs parties efTentielles. 

Il faut bien prendre garde à la par- 
tie où réfide la principale vertu de cha- 
que flcur# Tel eft le calice dans les 
fleurs labiées , à quoi beaucoup de gens 
ne font pas affez d'attention. Dans les 
fleurs d'Orange au contraire les péta- 
les font ce qu'il y a de plus odorant. 

A 1 égard des plantes qui. ont des 
jfieurstrop petites pour être confervées 
féparément, on cueille le haut des ri- 
ges garnies de leurs fleurs } & c'eft ce 
qu'on appelle fommités fleuries. Telles 
font ; Abfinte > Armoife, Gaillet Jaune 

Kv 
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& blanc , Eufrefe , Germandrée , Ive- 
te , Scordiom , Hifope , Marjolaine , 
Origan , Sauge , Tim , Lavande Cen- 
tauriette , Milpertuis , Fumeterre. 

Les fruits dont on veut faire ufage 
immédiatement doivent être cueillis 
parfaitement mûrs j ceux que i on veut 
conferver doivent être cueillis un peu 
avant ce point de maturité complète : 
tous doivent être choifis bien nourris , 
& bien conditionnés , chacun en fou 
elpece. 

Les femences, ou graines, ne doivent 
être cueillies que lorfqu'elles font par- 
faitement mûres. 

Il faut les choifir bien nourries & 
bien conditionnées > c eft-à-dire ayant 
l v odeur & la faveur qui leur convient , 
& non autre. . 

On doit cueillir les tiges les plus 
fortes & les plus nourries , à moins 
qu'il n y ait des raifons particulières 
d'en ufer autrement. 
' A l'égard de* bok, an doit prefé-; 
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rer cel%%,tîpi»c de l'arbre, i,ç§lui 
des brançhes, ; on doit choifir. le pjjgs 

pelant préférablement à celçi qùïè$ 
moins. • . 

V : A l'égard des écorces, on doit qhoi- 
£r celle des Jeunes arbres^par préféré*- 
ce à celle des vieux, : . ' : , \ 

Les écorces cueillies i la fin de l'art- 
tonne fe confervent mieux j cueilliep 
au commencement du prinrems elles 
abondent davantage en fucs> mais en 
généra] # fm avouer que ta ditièr 
rence n'eft pas aflez importante potffr 
en faire un précepte rigo^ux , C\ ce 
peft pas rapport aux écorces refmeufe% 
qu'il convint de cueillir au printems* 
lorfanç la feve eft prêœ Mkama» ça 
n^>uvemenc r n \ . ^ 4 o] 

Les feuilles que Ton veut conferver 
doivent êtr£ choifies aux approches du 
tems de la -floraifon des plantes j c dfc 
ialots que fes feu%s font dans, toute 
Jeur vigueur, jr-si .a aukj 

t aLte JfeiiUles qui i$b*ghf*M fautes 



? récentes fe cueillent i mefitre âu'oî* 
en a befbin ; mais comme on trouvé 
prefque toujours dans la même ëfpece 
de plante des individus plus & moins 
avancés^on doit avoir attention! choifir 
•tsnijours, celle qui parcât dânsTétat lé 
plus favorable; par exemple oncueit*- 
létal de* fetfilles de Bourrache fur un: 
pied qui s'apprête à fleurir, plutôt que 
fur celui qui ne fait que de naître , oa 
que fur celui qui eft actuellement en 
pleine 'fletir; ou*déja défléuri & 'prêt 
à périt. - T i v ?n ft^n ■ r 
Les feuilk* que Ton appelle fcferbei 
émollientes ne méritent ce titre qu'aux 
tant qu elles font tenefeesr & mdHetes 
on doit dont rechercher ^ans'^etttf vue 
les plantes les plus jeunes, * if eft 
tout- à fait ridicule d*employer comme 
telles des feuillés féches &• dûtes : eA 
vain prétendroit - on quelles paitfent 
communiquer un^ molleffe qu'elles, 
©ont plus elles mêmes. .*i ' • ; - « • — 

Le* twirflas, de* plantes 4 amiuelles^ 



croîffant en même teins que les tiges»', 
doivent être cueillies dans 1 âge adul- 
te aux approches de la florai&n , lorf- 
quelles ont acquis toute leur grofleur., 
mais qu elles font encore tendres y car 
elles font fujetes à devenir dures , ou 
cordées , dans leur arrière faifon. , 
Quant aux racines des plantes vivar 
ces., quelques Auteurs veulent qu'on 
les cueille en autonne & d'autre* au 
printems \ il y a des raifons pour & 
contre, De quoi s^agit il ? d'avoir des 
racines bien nourries & pourvues de 
fircs. àufli élaborés , aufli afinés que leur 
nature le comporte Au commence^ 
ment de l'été les fucs abondent dans 
toute la plante , mais ils font un peu 
aàids , trop aqueux & point aflez éhr 
borés. Sur la fin de l'été tous, les fucs 
font apauvris , ou entièrement épuifés 
par la fructification. En autonne de 
liouveaux fucs font repompés & con~ 
«*uta& dans k*J*m$$% pendant ïkit 
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ver ils s'y digèrent; au printems ifs 

pouffent en avant. . 

Il femble s'enfuivre de la qu'on 

doit cueillir les racines vivaces fur la 
fin de l'hiver, ou au premier printems- 
mais qu'il vaudrait encore mieux Us 
cueillir au commencement de l'hiver 
ou fur la fin de l'autonne , qu'au com- 
mencement de iauronne , ou à la fin 
du- printems ; & fur - tout que l'on 
doit avoir égard à la nature de chaque 
Pyrite, fuivant qu'elle eft ou précoce-, 
ou tardive. 

' On tâche de conferver les plantes 
d'une année à l'autre, pour pouvoir les 
employer au befoin en toute faifoof» 
« qm «ft beaucoup plus praticable 
«fens les années féches que dans le* 

années humides & pluvieufes. 

Quelques unes ne peuvent aucune- 
ment fe conferver: telles font les cru. 
weres. Quelques autres peuvent 
eenferver pJ«ueur« . athées fani .4t*+ 
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ienouvellées, lorfquelles ont été cueil- 
lies dans les années favorables. 

11 faut, après les avoir bien deflechces* 
les remuer &c les fecouer fur un tamis 
de crin , pour en féparer les ordures 
& les infeâres, ou d&ufs d'infe&es, 
qui peuvent s'y trouver, & fbuvenc 
même en aflez grande quantité. 

Enfuite on les ferrera, ou dans des 
facs de papier , ou dans des boetes de 
bois garnies de papier , ou ce qui vauc 
beaucoup mieux dans des bouteilles de 
verre exa&ement b&uchées. 

Les fleurs de Violâtes & de Rofes 
touges ne peuvent abfolument fe con- 
ferver que dans des bouteilles de verre 
bien bouchées. * 

Pour épargner la dépenfe des bou- 
teilles de verre , on tient toutes les 
autres dans des boe re s en un endroit fec 
Se peu expofé aux viciflitudes de Fair , 
car elles font fujettes à s'amollir de fe 
reiïecher alternativement dans les boe* 
tes même , foivant qu'il fait des t#ms 
humides , ou fecs* 
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Les fleurs du Gaillet jaune, bien fév 
chées & refTerrées, acquérent une odeur 
de miel fort agréable > & fe confervent 
affez aifément pendant deux ans en 
bon état. 

Les fleurs des 1 plantes liliacées ne 
peuvent fe conferver , perdant entiè- 
rement leur odeur par la defliccation- , 
de telle manière que Ton s'y prenne. 

Les Rofes pâles , & les Rofes muf- 
cates perdent auflï prefque toute leur 
odeur en fechant. Au contraire les Ro- 
fes rouges y appellees Rofes de Provins, 
qui ont peu d'odeur étant fraiches , 
en acquerent beaucoup par la defficca- 
tion & fe confervent en bon état pen*- 
dant plufieurs années. 

Les fleurs de Bourrache & de Bu- 
glofe, féchées lentement, pâlifTent& fe 
décolorent entièrement. 

Pour bien faire fecher les fleurs d Œil- 
lets & de Rofes rougçs , il faut au préa- 
lable les monder de leurs onglets. 

11 eft des fleurs qui perdent enrie- 
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rement leur couleur, fi on les fait fé- 
cher à l'air libre ^ telles font celles de 
Violete , de Germandrée , de Cenrau- 
xiete Sec. . . • Pour obvier à cet incon- 
vénient , on les alTemble par petits pa- 
quets, que Ton envelope de papier pour 
les faire fécher , mais toujours à une 
chaleur fuffifante pour opérer une def- 
ficcation très prompte. 

Lorfqu'ori veut conferver la coulçur 
des Violetes , il faut les fécher avec 
leurs calices , dont on pourra les moiv 
der enfuite. \ . * 
- Il eft à obferver que lorfqu on a tiré 
une bonne partie de la teinture des 
Violetes par Tinfufion dans l'eau bouil- 
lantes , qu on les a enfuite exprimées 
&c féchées promtement, elles confer- 
vent leur couleur infiniment plus long- 
tems que fi l'on n'en avoit rien feparé. 

C'étoit autrefois un ufage prefque 
univerfel de faire fécher les plantes 
doucement & à l'ombre. Jacques Syl- 
vitts a obfervé qu'elles perdent beaut- 

V 
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coup moins à être féchées rapidement* 

Il faut d'abord les monder & net> 
toyer de toutes parties étrangères , ou 
altérées j enfuite les expofer à lardent 
du foleil , ou d'une étuve , ou fur un 
four de patiffier , ou de boulanger. 11 
ne faut pas les amonceler , elles s'é- 
chaufferoient enfemble & a altéreraient 
confidérablement ; il faut les étendre 
par couches peu épaiffes , & les remuer 
même plufieurs fois par four , afin de 
multiplier ôc de renouveller leurs furfa- 
ces. Le mieux eft même de les étendre 
fur des canevas, ou groffes toiles fufpea. 
dues , afin que lair y puifle circuler 
librement. Si c eft au foleil qu'on les 
defTeche , on aura foin de les retirer 
tous les fous , pour les pré fer ver de 
l'humidité de la nuit. 

Les plantes féchées avec ces précau- 
tions confervent afTefc longtems leurs 
couleurs , leurs odeurs & routes leur» 
propriétés. Les plantes féchées lente- 
ment , ou pat tas , font fujetes à fer- 
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menter entrelles , à noircir , à moifîr } 
& non - feulement à perdre toute leur 
vertu , mais encore à fe corrompre & 
contra&er de mauvaifes qualités- 

Plus les plantes font naturellement 
fucculentes, plus il leur importe d'ê- 
tre de(Téchées rapidement , parcequ'ek 
les feroient plus fufceptibles d'une 
fermentation inteftine. 

Les plantes aromatiques deffechées 
tapidement paroiffent fragiles,cafTantes, 
Se répandent peu d'odeur dans les pre- 
miers teros j mais au bout de quelque* 
jours elles reprenent de la Ibupleflè & 
une odeur très fenfible. 

Il ne faut point s obftiner à confet- 
Ver les plantes crucifères & antifeor- 
butiquesj elles perdent toute leur vert» 
par la defliccation* 

Quoique toutes les plantes aroma- 
tiques veuillent être féchées rapide- 
ment, cependant lorfqu elles contien- 
nent des principes très volatils , il con- 
vient de ménager le degré de chaleur 
à proportion. 
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On peut en général difkinguer des 
femences de trois qualités fenfiblement 
différentes , favoir des femences ari- 
des, des femences farineufes, & des 
femences emulfives. 

Les femences arides font auffi dures 
dans toute leur fubftance que dans 
leur écorce. Telles font les femences 
de. Coriandre , d'Àbûnte . . . qui cro- 
quent fous la dent. 

Les femences farineufes ont la fubf- 
tance de leurs lobes comme poudreu- 
fô , qui fe réduit aifément fous la dent 
en une farine mollete , telles font les 
Bleds , & les femences des plantes 
légumineufes. 

Les fémences émulfives ont dans 
leurs lobes beaucoup de matière hui- 
le ufe , qui étant mâchée,. ou écrafée 
avec de l'eau , rend la falive , ou Teau 
blanche & comme»laiteufe. Telles font 
les femences des plantes curbitacées , , 
auffi-bien quej les Amandes. • 
Les femences emulfives perdent beau- 
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coup à vieillir, quelque précaution que 
Ton prenne pour les conferver. Les 
Amandes qui dans leur fraicheur font 
douces; blanches & fermes, fe colo- 
rent, fe rident, ranciflent , & contrac- 
tent une* très mauvaife qualité. 

Les femences renfermées naturelle- 
ment dans des capfules féches , doivent 
être confervées , autant qu'on le peut, 
dans leurs capfules j à l'égard de celles 
qui font renfermées dans des fruits 
charnus , il faut les en tirer pour les 
conferver. 

Les femences font affez aifées à fe- 
cher j il fuffit de les expofer dans ua 
endroit* fec Se médiocrement chaud. 
Il faut même prendre garde de trop 
defTécher les femences emulfives , elles 
n'en ranciroient que plus vite. 

Pour faire fécher les racines , il faut 
par préliminaire les monder , en cou- 
f ant leurs filamens , & les frottant d'im 
lingçrude, pour en emporter la terre 
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Se toutes les ordures qui peuvent y 
être adhérentes. ' 

II y en a que Ton eft même obligé 
de laver pour les netoyer , après quoi 
on les fait fécher rapidement; pour 
cet effet on les étend fur dés toiles, fi 
elles font petites , ou dans des tamis , 
Ci on n'en a pas beaucoup à faire fé- 
cher. Si elles font fort grolTes & char- 
nues, on les coupe par rouelles, 6c 
on les enfile avec une ficelle en guife 
de chapelet, avant de les mettre fé- 
cher ; telles font les racines de Bryo- 
ne , d Enule campane... Si elles font 
cordées, on commence par les fen- 
dre en long & on en arrache le cordon. 

Les racines gluantes & mucilagi- 
neufes , comme celles- de Guimauve & 
d'Enule campane , après avoir été de£ 
féchées, attirent puifTamment Thumi«- 
dité de l'air , & toute leur furface fe 
couvre de moifirt'ure. Pour éviter cet 
inconvénient, quelques perfonnes corw 
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feillent de les bien laver, après les avoir 
coupées par tranches , afin de leur en- 
lever par la lotion une partie de leur 
muciUge. U eft certain que cela di- 
minue leur vertu , mais c eft peut-être 
Tunique moyen de les conferven 

Les raçiiies que Ton tient à la cave , 
pour les conferver fraiches pendant 
l'hiver, y végètent , s'épuifenr & fç 
réduifent prefqu à rien. 

Les Bulbes , ou Oignons font fort 
difficiles à bien féeher j on ne peut 
gueres en venir i bout qu'à la chaleur 
du bain marie, après les avoir due- 
ment effeuillés & enfilés, 

La racine d'Arom mérite une atten- 
tion particulière , par la différence pro- 
digieufe de fes qualités fuivant les 
différens états où elle peut être prife» 
Cçtre racine eft une efpeçe de* tu- 
bercule charnu , blanc, irrégulièrement 
arondi , garni de quelques fibres , & 
rempli , furtout au prihtems , d'un fuc 
laiteux , dont l'acrimonie eft tçlle que 
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pour peu que Ton y goûte, la langue 
vivement piquée s'en refTent pendant 
un jour entier. Cette même racine 
étant deiïechée & confervée todt Am- 
plement, les couches extérieures, de- 
viennent bientôt prefqu infipides , tan- 
dis que 1 intérieur recelé longtems une 
âcreté confîdérable. ' 
.. Il eft aifé de concevoir d après cela 
comment on a pu employer la même 
racine a faire du pain pour les pau- 
vres dans des tems jde difete ; à faire 
ici de l'amidon , Se là du favon pour 
les.blanchiffeufes \ à faire en Médecine 
pour l'ufage intérieur tantôt un fon- 
dant , tantôt un purgatif & tantôt 
un ftomachique ; pour l'ufage exté- 
rieur , tantôj: un anodin Se tantôt un 
déterfif. - - 
. Je défirerois qu'indépendamment de 
celles qu'on peut toujours avoir fraî- 
ches , mais plus ou moins fucculente* 
/uivant la diverfité des faifons , on re- 
cueillît des racines d'Arom tant m? 

printems 
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printems qu'en antenne, &'quoh 
en gardât au moins pendant deux ans 
les unes entières , les autres fendues 

• | ■ * 

en quatre , toutes avec la date du jour, 
du mois & de Tannée où elles auroient 
été cueillies , afin d'en pouvoir toujours 
trouvai dans les boutiques avec les 
conditions que le Médecin jugeroit à 
propos de preferire. „ 1 

A l'égard des racines d'Orquis , eife^ 
demandent une légère préparation ; il 
faut choifir des bulbes bien nourries * 
& en ôter la peau , les jetter daqs l'eau 
froide , & les y laiffer féjourner quel- 
ques heures > les faire cuire alors dans 
de nouvelle eau , les faire égouter 
puis les epfiler pour les faire fécher à 
\kir dam un teins chaud & fec; après 
quoi il ne s'agit plus que de les tenit 
féchemenr pour les conferver. Elle** 
deviennent tranfparentes , fe gardenç/ 
tfès longtems, fereduifent aifément eu 
&rine , de fournifTent un excellent ait* 
uaent médicamenteux^ peut-être ld 
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meilleur de tous en bien des cas. Celles 
qu'on nous apporte de Turquie fous le 
nom de Salop , ou Salep , coûtent plus 
cher l'once , que ne coûteroit la livre , Ci 
nos Apotiquaires vouloient fe donner la 
peine d'en préparer , comme j'ai fou- 
vent prié, & en quelque forte fommé, 
plufieurs de le faire. Il femble que cet 
objet pourroit par leur abandon être en- 
core cenfé dévolu aux Herboriftes, mais 
comme c'eft une forte de préparation 
pharmaceutique , quelque fimple qu'en 
foit le procédé , peut-être ne feroit-il 
pas prudent de s'en rapporter à ces for- 
tes de gens (i). 

» 

{i) Je fais qu'au quatrième fiecle oii les Hcr- 
borifrcs formoicnt un corps bien diftinét de 
celui des Apoticaires, le Roi Jean leur en- 
joignit , de bien & loyaument adminiftrer & faire 
leurs jus & herbes félon l'ordonnance par écrit du 
Médecin. Ce mot jus fuffiroit feul pour prou- 
ver que toute préparation ne leur étoit pas fi 
généralement interdite ; mais je ne répondrois 
pas des conféquences , fi on les autorifoit à en 
faire autant aujourd'hui. m 
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OBSERVATION. 

On désigne quelquefois collecti- 
vement fous le nom des 

Cinq capillaires : le Capillaire noir * 
le Capillaire de Montpellier , le Poli- 
tricjle Ceterac, & "la Sauve-vie. 

Trois fleurs cordiales : les fleurs de 

* m 

Bourrache , de Buglofe & de Violete, 

Quatre fleurs carminatives : les fleurs 
de Camomille Romaine , de Melilot , 
de Matricaire & d'Anet. 

Quatre grandes femences chaudes,' 
ou femences carminatives : les femen- 
ces d' Anis , de Fenouil , de Cumin > 
&: de Carvi. 

Quatre petites femences chaudes ; 
les femences d'Ache , de Perfil, d'Am- 
mi & de Daucus. 

Quatre grandes femences froides : 
les femences de Courge , de Citrouil- 
le , de Melon & de Concombre. 

Quatre petites femences froides : les 
femences de Laitue , de Pourpier a 
d'Endive & de Chicorée» 
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Cinq racines apéritives : les râjdnes^ 
de Houlïbn, d'Afperge de Fenouil 
"de Perfil & d'Ache. 

Herbes émollientes : la Mauve, la 
'Guimauve , la Violece , la Mercuriale,, 
Ta Pariétaire , TArroche , le Seneçori', 
laBéte , l'Epinars , la Linaire , la Mol— 

lene , la Laitue du nombre def r - 

quelles ii fuffit que THerborifte en four— 
miTè quelques unes de bien fraîches ôc: 
bien molletes. 

Fleurs bechiques : les fleurs de Tuffi-?- 
lage, de Piéchat, de Coquelico , de 
Guimauve, de Mauve, deMollene, 
«le Violete. . . . • . 
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CAT'ALOGUE 

D'UN JARDIN 

DE PLANTES USUELLES. 

CLASSE PREMIERE. 
Plantes a Fleurs compofées. 

fc Section première. 

Fleurs radiées. 

i. J. ournesol- patate. Artichaut 

de Jérufalem. Patate de Canada, Co- 

i 

rp/m yS/i5 ^ tuberosâ radice. 
% i . Margrite. Grande Pacrete. (Eil de 
bœuf. Leucanthemum vulgare. Buphtal- 
tnum. Ocukts bovis. Conjolida média. 
Bellis major. 

j. Vergedor. Verge dorée. Virga 
aurea , latifolia* Solidago farracenica % 
Tome /• * * 



2 Plantes usuelles: 

4. Miffeuille. Herbe au Charpentier^ 
Mdicfollum. AchilUa. 

5. Eternuete. Herbe à éternuer; 
Ptarmica vulgarh. 

6. Mefuete. Eupatoire de Mefué. 
Ptarmica lutea j fuavc olens. Balfamita 
minor. Ageratum* foliis ferratis. 

7. Matricaire. Matricaria. Parthe~ 
nïum. • ; 

8. Camomille commune. Cham&mt- 
lum vulgare. 

9. Camomille Romaine. Chamœme* 
lum nobile. Chamœmelum repens , odot 
ratijfimum. Leucanthemum odoratius. 

10. Maroute. Chamœmelum faddum* 
Couda fœtida. 

11. Bufrai teinturier. Buphtalmum J 
foliis Tanaceti minoris. Cotula lutea. 

1 2. Pyretre. Racine falivaire. Pyre~ 
thrum officinarum. 

* 1 3 . Pacrete. Paquete. Petite Mar- 
grite. Bellis min or. Symphytum mini-* 
mu m. Confolida minor. 

»l ^. Doronic. Doronicum, Plantaginis 
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folio. Doronicum minus , officinarum. 

1 5. Arnique panacete. Doronïc d'Al- 
lemagne. Arnica officinarum Germanie. 
Arnica D.Fehr. Panacea lap forum. Do- 
ronicum , Plantaginis folio , alterum. 

16. Arnique fcorpionée. Doronicum^ 
radice fcorpii. 

* Doronicum radice dulci. . . 

17. Jacobée vulgaire. Herbe de Saine 
Jacques. Jacobaa vulgaris. Flos Sancli 
Jacobi. 

18. Jacobée-ferulete. AchUIée. Jaco- 
bdafoliis ferulaceis , flore minore. Jaca- 
b&a alpina. AchilUa montana* 

19. Souci des Jardins. Caltha vulga* 
ris. Calendula. 

20. §ouci fauvage. Souci des vignes. 
Caltha arvenfis. Calendula. - 

2 1 . Enule campane. Aunée. ffele~ 
nium. Enula campana,officinarum. AJler 
omnium maximus. 

22. Enule tonique. AJler pratenjis, 
autumnalis, Conyfdt folio. 

' 23. Tuiïilage. Pas d ane. TuJJîlaga 
officinarum , Farfara. a ij 
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. S E C T i O N II. 

à Fleurons. 

ï • Bardane. Glouteron. Bardana. Lap« 
pa major. PerfonataïArclium. 

i. Chardon marie. Artichaut fau- 
vagç. Cardutts Mwi&* 

3. Chardon cotoneux. Carduus , 
/?i te rot un do , tomentofo. Carduus Erio ■ 
cephalus. 

w 4. Artichaut commun. CWr* horten- 
fi , /oZiis rcan aculeacis. 

* Chardonete. Ci/uira fylveftris , 

5. Cardon. Cinara fpinoja , ciyas p*i 

^ci//i ejkantur, 

6. Sarrete hémorroïdalcChardon de$ 
vignes. Chardon hcmprroïdàl. Cirfeum 
arven/Cy Sonchi folio , radice repente, 
Carduus vinearum > repens. Carduus h&- 

morrhozdalis* 

7 . Quenouillete laineufe. Chardoa 

béni des Paqfens. dcracklis lutea % 

» 



1 ~=^- 
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: 8 Cartame. Safran bâtard. Safran 
d'Allemagne. Graine de Perroquet. 
Çarthamus ofâLcinamm. 

9. Carline. Caméléon blanc. Carlina 
acaulos. 

. 10. ChâuCFetrape. Chardon ctoilé* 
Car du us (le liât us. Calcitrapaofficinarum* 

11. Chardon beni. Cnicus fylvejlris f 
hirfutus. Carduus benedi£ius>qffîcinarumè 

11. Bluet. Barbeau. Âubifbin. Bla- 
*eole. CaiTelunete. Cyanus fegetum. 

1 3. Jacée des prés. Jacea nigra ,pra~ 
•Unfis. 

c 14. Grande Centaurée. Ccntaurium 
majus. 

15. Séneçon. Senecio minor. Erige- 
ron.Herbulum* 

ié. Eupatoire d'Avicenne. Eupato- 
rium cannabinum. Herba Jancls Cuni- 
gondis* 

- 17. Tanéfiè. Tanacetum vulgart > lu- 
teum. 

18. Coq. Mente -coq. Tanacetum 
hortenfe,foïiis & odore Menthe Menthtt 

a 11} 
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êorymh'ijera. Balfamita major. Cojius 
hortenfis. 

19. Filage. Herbe à coron. Filage* 
Impia offict a arum. 

10. Armoife. Anemifîa. 

11. Abfinte ordinaire. Abfinte Ro- 
maine. Alvine. Abfynihium officinarumi 
Abfynihium Romanum. Abfynihium 
vulgarc , ma/us* 

22. Abfinte pontique. Petite Abfin- 
te. Abfynihium ponticum. Abfynihium 
tenuifolium. 

23. Abfinte glaciale. Genepi des Al- 
pes. Abfynihium Alpirium , candidum > 
humile. 

24. Abfinte maritime. Abfynihium 
marinum. Abfynihium feriphium. 

- 25. Abfinte fementine. Barbotine. 
Abfynihium fantonicum. Semen fanctum* 
Scmtn contra* officinarum. 

16. Aurone vulgaire. Abrotanum vul- 
gare. Abrotanum mas. 

27. Aurone champêtre. Abrotanum 
campejîrc* . 



> 

Plantes usuelles. 7 
1$. Eftragon. Abrotanum , Uni folio 
acriori & odorato* Dracunculus horten- 
Jis. Tarchon. 

29. Santoline. Garderobe. Petit Ci- 
prés. Santolina foliis teretibus. Abrota~ 
num fœmina* Chamacyparijfus* 

30. Conize. Conyfa major, vulgaris» 

31. Pécafite. Herbe aux teigneux. 
Petajites major , vulgaris. 

3 1 . Piedechat. Piéchat. Pes-catij offi- 
cinarum. ALluropus* Hifpidula* 

33. Stecas citrin. Elichryjum j five 
Suchas citrina , angu/lifolia. 

34. Lampourde. Petite Bardane* 
Xanthium. Lappa minor. 



Section III. 
Famille des Liclucées. 

> 

1. Piiïenlit. Dent de Lion. Dens 
Leonis. Txraxacum ofiïcinarum* 

1. Chicorée fauvage. Chicorium JyU 
veftre, qfficinarum. 
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5. Chicorée douce. Endive. Chïco- 
rium latïfolium. Intybus fativa. Endivid 
yulgaris. 

■ 

' * Chicorée fritte.' Chicoriurn ïcrifpum. 
Endivia cfifpa. 

4. Lampfane. Lampfana. Papillaris 
herba. 

5 . Pulmoniere. Pulmonaire des Fran- 
çois. Hieracium murorum folio pilo- 
fflimo. Pulmonaria Gallica. Pulntonaria 
aurea. v ' 

6. Laitron doux. Palais de lièvre. 
Sonchus Uvis. Laclucella leporina. 

* Laitron rude. Sonchus afper. 

7. Laitue fauvage. Laciuca fylvefiti$ % 
cojla fpinofâ. 

8. Laitue ordinaire, Laciuca fativa. 

* Laitue pommée. Laciuca caphata. 

9. Laitue Romaine. Chicon. Laciuca 
Romana , longa , cktlcis. Laciuca , folio 
obfcuriùs virente , femine nigro. 

10. Scorfonere commune. Scorfonera 
angujlifolia 9 Jubt*ruka* 
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F xi. Scorfonere d'Efpagne. Scoqo- 
nera latifolia , Jînuata. 

il. Pibfelk officinale. Oreille de 
Souris. Z?*ns Leonis. Pilo/ella officina- 
rurri. Auruula mûris. 
r i j . Saififis. Cerfifi. Barbe 4e Bouc» 
Tragopogon, 



»o Plantes usuelles» 

==gg 

CLASSE IL 

♦ 

Plantes a Fleurs complètes, 
r : ■ 



Section première. 
Famille des Dipfacées. 

i. j§cabieufe officinale. Scabiofa pra* 
tenfis , officinarumC 

i. Scabietife-remore. &îors du diable» 
Scabiofa folio intcgro'. Morfiis diaholu 

3.Cardere* Chardon à fpulon. Char- 
don à bonnfetier. Chardga à carder, 
Dipfacus fativus. Dip/acus fylveftris. 
Virga paftorïs major. Labrum yeneris. 
Carduusfullonum. 



Plantes usuelles, i i 

• • * 



Section II. 
. Famille des Ombelliferes. 

i. Panicaut. Chardon rolant. Char- 
don à cent têtes. Eryngium. 

i. Peucedan porcin. Queue de pour- 
ceau. Fenouil de porc. Peucedanum offî- 
cinarum. 

3 . Peucedan angelique. Saxifrage des 
près.Angelica pratenfis^Apii folio.Sefeli 
pratenje* Saxifraga Anglorum» 

4. Imperatoire. Auftruche. Benjoin 
François. Imper atoria major* OJlrutium. 

5. Buplevre-percefeuille. Buplevrum 
perfoliatum , rotundifolium , annuum. 
Perfoliata. 

6. Ache. Apium palujlre. Paluda- 
pium. Apium officinarum. 1 . 

* Céleri. Apium dulce. 

7. Perfil. Apium hortenfe. Petrofeli- 
num. 

8. Berle commune.Àche deau. Sium* 

a vj 
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palufire. Bcrula officinarum. f 
5). Chervi. Sifarnm. 
i o. Laferpi-faux turbith. Thapjîa offi- 
cinarum. 

1 1 . Laferpi-filer. Sefeli commun. 5V- 
yê/i officinarum. Ligujlicum. Siler mon* 
tanum. 

1 1. Achemont de Candie. Daucus 
de Crète. Daucus CreticuSj officinarum* 
Daucus foliis Fdniculi tenuijjîmis. 

1 3 . Meu athamanrique. Meum aiha* 
wanticum > officinarum. Meum foliis 
Ancthi. 

14. Bacile. Crïfte-marine. Patte- 
pierre. Fenouil marin. Herbe de Saint 
Pierre. Chritmum. Faniculum mariti- 
mum. Baticula. 

1 5. Angélique de Bohême. Archart- 
gelique. Racine du Saint Efprit. Ange- 

lie a fativa. 

16. Angélique fauvage. Angelica 

fylvejlris , major. 

1 7. Liveche. Ache de montagne. An- 
gelica montana , perennis 3 Taludapiï 



> 
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folio. Levifiicum vulgare. Ligufiicum 
yulgare. 

* 1 8 . Aftrance majeure. Afirantm ma- 
jor. Sanicula fœmina. Helleborus , Sani* 
cuU folio. 

ic). Boubon macédonique. Perfil dû 
"Macédoine. Apium Maceé&nicum. Pe- 
trofelinum Macedonicum. - 

* - 

1 0 . Cumin. Cuminum femme longîore, 
Cyminum fativum. Fœniculum orientale. 
L ii. Ammi majeur. Ammi ma/us. 

xi. Carote fauvage. Chirotiis. Z}<w* 
eus Jylvefiris. Daucus vulgaris. 

1 3 . Berce. FauflTe Branc - urfine. 
Sphondylium vulgare 9 hirfumm. Acan- 
thus Gemanica. Branca^urfina Germa- 
nica. " 

24. Ciguë. Grande Ciguë. Cicuté 
major. 

25. Sanicle officinale. Sanicula offî- 
tinarum. Smicula mas. Diapenfiâ. 

16. Coriandre. Coriandrum ma/us. 
27. Sefeli de Marfeille. Sejeli Maffia 
fanfe.Ftzniculamcoriuofam. 



*4 Plantes usuelle *: 
i 8. Fenouil commun. Fœniculum vuU 

gare , Germanicum. Marathrum. 

* Fenouil doux. Fœniculum dulce? 

officinarum. 

19. Anet des Jardins. Anethum hor* 

tenfe. . 

30. Panais des Jardins. Paftenade ; 
Pafiinaca latifolia. Elaphobofcum. 

31. Cerfeuil fauvage. Ch(trophillum> 
Jylvejlre j perenne, Cicuu folio. 

3 2. Cerfeuil des Jardins. Cerefolium* 
Chxrophyllum Jativum. 

3 3 . Cerfeuil mufqué. Cerfeuil d'Ef- 
pagne. Cerefolium' hifpanicum. Myrrhis 
major. Cicutariaodorata. 

34. Boucage. Perfiide bouc. Grande 
Saxifrage. Tragofelinum majus. Pimpi- 
nella-faxifraga, major. 

35. Anis. Anifum vulgare. Apium, 
Anifum diclum. 

36. Sifon amome. Sium aromaticum. 
Sijon officinarum. Amomum qfficinis 
noftris. 

37. Ammi mineur. Ammi des An,- 
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tiens. Ammi parvum y foliis ïctniculi. 
Fœniculum annuum, Origani odorc.' Am- 
rnoïdes. 

3 8.Carvi officinal. Carvi ofiicinarum* 
Çarum. Cuminum pratenfe. 

J5 Maceron. Gros PerfildeMacé* 
doine. Smyrnium officinarum. Hippo- 
felinum. 

,40. Ciguete. Petite Ciguë. Cicuta 
minor , Petrofelino fimilis. 

Section III. 
Famille des Crucifères. 

1. Velar. Tortelle. Herbe au Chan- 
tre. Eryfimum vulgare , officinarum. 

2. Alliaire. Alliaria. Hejper'u allium 
redolens. 

3 . Barbarine. Herbe de Sainte Barbe. 
Sijymbrium 9 ErucA folio glabro > flore 
luteo. Barbarea. 

4. Chou pommé , *blanc. Brajpca car 
pitata 9 alba ? officinarum. 



ïè Puants sus vtlt es* 

* Chou rouge. BraJJica capitata , ru9 
tra. BraJJica rubra* officinarum* 

5. Navet. Napus fativa. Napus officia 
fiarum. 

* Navet fautfage. Bunîas qfficinarum$ 

6. Rave. Rapa qfficinaram. 

7. Sifimbe - Irion. Eryfimum latifo* 
lium, ma jus ^glabrum^ officinarum. 

1 8. Sifimbe. Creiïbndeau. Creffbn de 
fontaine. Nafturtium aquaticum. Sijim- 
èrhrm aquattcttrrt, * 

9. Roquete des jardins. Eruca latifo- 
lia jûlba , fativa. 

1 o. Roquete fauvage. Roquete fine. 
Eruca fylvejlris j flore luieo. Eruca te- 
naifolïa > perermis. 

11. Sofie. Talitron. Sïfymbrium ân* 
nuum j Abjynthii rninvris firfio. SopJiia 
Chirurgoîum. 

' 12. Paftel. Guéde. Ifatts. Glafium. 

1 3 . Tourete. Turritis. 

1 4. Julienne. Hefperis hortenfis. 

15. Moutarde. Sénevé blatte. Sinapi 
cfficïnarum. Sïnapi j Rapifalio; 
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î 6. Cardamine. Creflbn des prés. 
Cardamine pratcnfis. 
* 1 7. Dentaire. Dentaria heptâphyRos, 

18. Raifort. Rave des badauts. Ra+ 
phanus minor , oblongus. 

1 9. Lepidion-paflerage. Piperitis. Le* 
pidium latifolium , officinarum. Rapha* 
nus fdveftris , officinarum. 

.20. Lepidion-KSeride. Lepidium,grn« 
inineo folio, Iberis. 

ix. Nafîtor. Greffon- alenois. Najlur* 
tiumhortenje. 

' il. Cranfon. CreflTon fairvage. Corne 
de cerf bâtarde. Nafiurtium fylvtflre > 
capjulis crijlatis. Amhrofia campejlris j 
repens. Coronopus Ruellii. 

23. Cram. Armorace. Raifort fau- 
vage. Raphanus rufticanus. Raphanis 
magna. Cochlearia , folio cubitali. Armo- 
Yacia. 

24. Cueillerée. Herbe aux cuillier* 
Cochlearia officinarum. Cochlearia, folio 
fubrotundo. 
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Zj.Tlzfpi champêtre. Thlajpivulga? 
dus. 

16. Tlafpi-Monnoyere. Thla/pi ar^ 
yenfe ^filiquis latis. 

17. Mallete. Bourfe à pafteur. Ta- 
bouret. Bourfe à Judas. Burfa paf- 
toris* 

28. Jericote. Rofe de Jerico. Thlaf- 
pi j Rofa de Hiericho. 

19. Giroflée jaune. Giroflier jaune. 
Rameau d or. Violier. Leucoïum lu- 
teum, yulgare. CheirLKeiri offîcinarum. 

30 Lunaire majeure. Bulbonac. Lu* 

1— — 1 1 

Section I V^' 1 ' 
Famille des Pavérines. 



1 . Pavot aflbupiflant. Pavot blanc. 
Papayer fativum , feminc albo. Papayer 
album. 

* Pavot noir. Papaver honenfe , fe- 
mine nigro. Papaver nigrum. 



■ •.-•.> 
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i. Pavot rouge. Portceau. Coquelico. 
Papaver rubrum* Papaver erraticum. Ptu 
paver rh&as. 

3. Glaucion. Pavot cornu. Glaucium % 
flore luteo. Papaver corniculatum* 

4. Chelidoine. Eclaire. Feloughe. 
Cheiidoniam majus. Hirundinaria. 



Section V. 

Famille des Rofacées* 
Ordre premier. 

1. Pommier de Renete. Mala prafo- 
mila , officinarum.Mala renetea* 
*. Poirier. Pyrusjylveftris. 

3. Coignaflîer. Coignier. Çydania 
Malus. Cotonea Malus. 

4. Cerifier ordinaire. Cerafus fativa. 

* Merifier. Cerafus fy Iveftris > Jruclu 
nigro. 

* Guignier. Cerafus , fruclu aquofo. 
• 5 Cerifier-Mahaleb.C^rj/î/j^/y/v^ 
tris 9 amara 9 Mahaleb putata* 



io Plantes usuelle^. 

6. Cerifier-pade. Bois de Sainte Lu- 
cie. Cerafus racemofa , fylvefiris , fructu 

non eduli. 

7. Prunier épineux. Prunellier. Pru- 
nus Jpinofa Jylveftris. Acacia Germanica, 
officinarum. 

8. Prunier fans épine. Prunier de Da- 
mas. Petites Prunes douces , bleu - noi- 
râtres. Petir Damas noir. Pruna Damaf> 
cena > nojlratia , qfficinarum. 

Abricotier. Malus Armeniaca* 
i o. Pêcher. Malus Perfica^cfficinarum. 

11. Amandier commun. Amygdalus 
cfficinarum. 

12. Néflier. Mèlier. Mefpilus vuU 
garis. 

. 13. Aubépine. Epine blanche. Noble 
Epine. Mefpilus Apii folio 3 Jylvejlris , 
Jpinofa , five Oxyacantka. 

14. Grofeiller ordinaire. Caftiller. 
G offularia horrenfis. Ribes qfficinarutn^ 

15. Grofeiller noir. Caffis. Grof- 
fui aria non Jpinofa ^fruetu nigro , major. 
Ribes nigrum , folio olente. 



\ 
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u j 6. Grofeiller épineux. Gadelier. 
Grojfularïajpinofa tfimplici acino. Uvct 
trifpa* r 

1 7. Sorbier. Cormier. Sarbus fativa. 

18. Rofier fauvage. Eglantier. Grate-* 
cul. RoJàJylveJlris.Çynorrhodon. Cynqf 
jbatos. 

1 9. Rofier rouge. Rofier de Provins, 
Rofa rubra , ofjicinarum. Roja Provin* 
cialis. 

~ 10. Rofierà Rofes pâles. Rofapallida % 
officinarum. 

z 1 . Rofier de Damas, à rofes mufca- 
tes.Rofa damafcena. Rofa mofchata^florc 
funplici yojficinarum. 

12. Ronce. Rubus vulgaris, 

1 3 . Framboifier. Rubus Idaus. 

Ordre second, 

• 

1 . Benoîte. Herbe de S. Benoît. Ga-> 
riot. Galiot. Récifç. Caryophyllata. Her* 
ba benedicta. 

Kx^nxm^Pentaphylloïd^s argen* 



1 
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teum j alatum. Potentilla. Anfirina. ArA 
gentina. 

5. Quintefeuille rampante. Quinqut* 
folium majus , repens. Pentaphylloiu 
• 4. Fraifier. Fragaria. 

5. Filipendule. Filipendula. 

6. Ormiere. Reine des prés. Ulmaria. 
Regina prat'u 

- 7 . Aigr emoin e. Eupatoriam vetertwh 

Agrimonia oj fie inarum. 

8. Tormentille. Tormentilla fylvep* 
cru. Confolida rubra. 

'* Ramnides. 

1 .Nerprun purgatif. Noirprun. Bour- 
gepine. Rhamnus cathartieus % officina- 
rum. Spina cervïna officïnarum* 

2. Bourgene. Aulne noir. Frangula 
offiçinarum. 

3. Jujubier officinal. Jujuba. Zi%y~ 
phus ojfieïnarum. 

4. Paliure. Portechapeau. Paliurus, 
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Section VI. 

* 4 

* 

Famille des Péonides. 

i. Nielle. .Toucépice. Nigella. Me* 
lanthium. 

• 2. Adonis dautonne. Adonis. Ranun* 
culus arvenjîs ,foliis Chamameli , flore 
'minore , atro-rubente. 

3. Ficaire.Petite Chelidoine. Eclat- 
rete. Petite Scrofulaire. Ranunculus 
vernus , rotundifolius j minor. Scrophu*- 
tària minor. Chelidonium minus. Ficaria. 

4. Pivoine commune. Pivoine fe- 

nielle. Pœonia communis. Pœonia fit* 
mma. 

* Pivoine mâle. Pœonia , folio nigrii 
came , fplendido. Pœonia mas. 

j.Ancolie. Gants de Notre-Dame J 
Aquilegia fylvejlris. AquiUna. . 

6. Renoncule bulbeufe. Baffinet. 
Pied de coq. Pied de corbin. GrenQuil- 
lete. Ranunculus praunjis , radiée verû~ 
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cUlimodo rotunda. Ranunculus bulbo/ùs^ 
Ranunculus tuberofus. 

7. Renoncule ailée. Ranunculus pra*. 
tenfis y repens. Ranunculus dulcis. 

8. Héparine trinitaire. Hépatique des 
Fleuriftes. Hepatica trifolia. Hcrba tri- 
nitatis. 

•» 9. Antitore. Antore. Maclou. An- 
thora. Antïthora. Aconitum faludfcrum. 

10. Napel, Napcllus. Aconitum cœrw. 
lèum. 

11. Delfin. Piédalouete. Delphi* 
nium. Confolida regalis. 

11. Stafifaigre. Herbe aux poux. Del« 
phinium , Platani folio. Staphifagriaof> 
ficinarum. 

Section VIL 
Famille des Carïofillies. 

U (^ot&npLefiaryopkylùa altilis, 
major* Tunica officinarum* Çaryophyl- 
lus hçrtenjis. 

I, Silenç 
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1. Silene-faxifrage. Caflepierre. Saxi* 
fraga antiquorum. Lychnis minor^faxi^ 
fraga. 

3 . Savonere officinale. Lychnis fyl- 
vejlris 9 quœ Saponaria vulgb. Sapor 
naria. 

4. Lin des fileufes. Linum fativum. 

5. Lin purgatif. Linet. Lin fauvage; 
Linete. Linum catharticum^offlcinarum* 
Linum pratenfe ,flofculis exiguis, 

6. Morgeline. Petit Mouron. Mou- 
ron de? Serins. Alfinë média. Morfùs 
gallint, 

H P 1 » ■ ■ 

Section VIII. 
Famille dts Jombardes, 

1 . Joubarbe. Sedum majus 9 vulgare; 
Jovis barba» Sempervivum* 

2. Sedon blanc. Sedum minus, terét:- 
Jolium y album* 

3. Sedon - trique. Triquemadame» 
'(S edum minus, luteum, folio açuto. ' • 

Jome L b 
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4. Sedon poivré. Poivre des murs. 
Vermiculaire brûlante. Sedum parvum % 
acre , flore luteo. * 

5 . Orpin. Reprife. Feve graiïe. Graf- 
fete. Joubarbe des vignes. Anacampjeros 
purpurea. Telephium. Fabaria crajfa. 



Section IX. 
Famille des Malvacêes. 

1 . Mauve commune. Malva vulgaris* 
flore majore , folio finuato* 

i. Mauve mineure. Petite Mauve. 
Malva vulgaris , flore minore , folio ro~ 
tundo. Malva Jylvejlris, pumila. 

j. Mauve frifée.A/a/va crifpa.Malva, 
foliis crijpis. 

4. Alcée majeure. Alcea vulgarh , 
major. 

5 . Guimauve. Alth&a officinalis* Bis* 
ptalva. Hibifcus. 

tf.Tremiere. Rtfe tremiere, Mal* 
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pé Rofea , folio fubrotundo. 
, * Malva Rofea , folio Ficûs, 

■ ■« 

- Section X. 

Famille des Légumineujes. 
Ordre premier; 

1 

1 . Genêt commun. Genêt à balais.' 
Geniftafcoparia. 

x. Genêt d'Efpagne. Genîfla Hifpa* 
nica. Genifia juncea. 

}. £gacia. Faux- Acacia. /^wfo-^a* 
cia vulgaris. 

4. Baguenaudier. Faux-Senné. Colut 
ua veficaria. 

Ordre second. 

1. Reglifle commune. Glycyrrhbyi 
vulgaris , officinarum. Liquiritia. Dulcis 

m 

radix. 

* 

1. Feve de marais. Faba major. 
* Faba minou Faba equina. 
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3 . Vefcè des Jardins. Vicia fativàl 

* Vicia alba. 

• » 

4. Ers-Erville. Oobe officinal. Er~ 

«... < 

vum verum. Orobus ,Jïliquis articulatis , 
jtmïne majore* * 

5 . Lentille. 1^5 vulgaris. 

* Petite Lentille. mimor. 

6. Bugrane. Arrêtebrcuf. Bugrande» 
Anonis fpinofa , flore purpureo. 

7. Galega. Galega ojfîcinarum. Ruta 
çap r aria, 

S. Pois des Jardins. Pifum hortenfe, 
9. Coronille-Poligale. Coronilla jun~ 
tea. Polyoala major y MaJJîliotica. 

1 o. Adragant de Marfeilie. Barbe- 
renard. Tragacancha Majjilienju. Hircl 
fpina. 

li. Ghichet. Pois chiche. Cicer fati* 
Vum , rubrum % officinaruml 

* Cicer album. 



14. Fenugrec. Senegré, Fœnum gr*i 
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15. Melilot officinal. Meliotus officia 
narum. 

* 

1 6. Melilot-Baumier.Lotier odorant. 
Faux Baume du Pérou. Mdioius major , 
odorata â violacea. Lotus hortenfis , 
odora. 

17. Trèfle. Trèfle des prés. Trifolium 
pratenje , flore monopetalo* 

- 

Section XL 
Famille des Campaniferes. 

1. Campanule-Raiponfe. Campanula 
radice efculentâ. RapunCulus e/culentus. 

2. Lobele Sifilique.Zo^/ia fiphilitica. 



Section XI t 

famille des Solanons. 

1 . Eftramon. Pomme épineufe. Sera- 

tnonium.Solanum>pomo Jpinofo. Datura. 

z.Morelle officinale. Solarium offîci- 
narum. b iij 
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3 . Morelle grimpante. Vigne de Ju- 
dée. Douce amere. Solanum Jcandens. 
Dulcamara* 

• 4. Morelle-Patate. Pomme de terre* 
^Topinambour* Solarium tuberofum , ef- 
culentum. 

5 . Mayenne. Melongene. Aubergine. 
Solarium pômiferum , fruciu oblongo. 
Malum infanum. Mdongena. 

6. Orpomme. Pomme dorée. Pomme 
d'amour. Solanum racemojum j Cerafo- 
tum formâ. Ly coperficum. Pomum amo- 
ris. Malum aureum ^ odore fœtido .] 

7. Capfique. Piment. Poivre dinde. 
Poivre de Guinée. Capficum , Jiliquis 
longis > propendenùbus. Piper Indicum* 
vulgatijjimum* 

8. BeUone. Belledone. Belladona. 
Solarium melanccerafos* Solanum fom- 
miferum* Solanum maniacum. Solanum 
lethale. 

9. Mandragore. Mandr agora , fruclu 
rotundo. 

10. Coqueret. Coquerelles. Alke- 
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kenge. Halicacabum* Solarium vejica- 
rium. Alkekcngi , oflicinarum. 



Section XIII. 

Famille des Curbitacées. 

i . Citrouille ordinaire. Citrullas. An- 
guria. Pepo vulgaris. 

i. Citrouille-Potiron. Pepooblongus* 
Melopepo. 

3. Courge de pèlerin. CalebaflTe. Cu* 
curbita lagenarta. 

4. Coloquinte. Colocynthis 9 ojfici- 
narum. . 

5 . Melon. Melo vulgaris. 

6 . Concombre ordinaire. Cucumis fa- 
tivus. Cucumer vulgaris. 

7. Mordique élaftique. Concombre 
iauvage. Cucumer Jylveflris. Elaterium, 
officinarum. 

S. Mordique-Merveille. Pomme de 
merveille. Momordica vulgaris. Pomum 
mirabiU% Balfamma cucumeraria* 

b iv 



• 
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. 9. Brione. Vigne blanche. Couleu- 
vrée. Biyonia , ojficinarum. 



Section XIV- 
Famille des Apocinées* 

1 . Laurier - Rofe. Nerion. 

■ 

2. Pervenche rampante. Pervinca 
yulgaris y anguftifolia. Clematis-daph- 
noïdes >minor.Vinca-Pervinca 

3. Pervenche droite. Pervinca vulga* 
ris , latifolia. CUmatis - daphnoïdes , 
major. ' 

4. Afclépiade-Antivenin. Dompte- 
venin. A/clepias > flore albo. Hirundi* 
naria. Vincetoxicum. 



Section XV. 

1 Famille des Borraginèes* 

1 . Ginoglofe. Langue de Chien. Cy- 
nogloffum majus y vulgare. 

/ 
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i. Buglofe officinale. BugloJJum an- 
guftifolium , maj us. Bugloffum officina- 
rum. 

3. Orcanete. Anchuja. 
4^ Eliorrope. Herbe aux verrues. He~ 
liotropium majus. Verrucaria. 

5. Gremil. Herbe aux perles. Lithof- 
permum majus , erectum. Mdium folis. 

6. Pulmonaire officinale. Pulmona* 
fia Italorum , ojficinarum. 

7. Pulmonaire viperée. Pulmonaria 
foliis Echii , officinarum. 

S. Confoude. Oreille d ane. Grande 
Confoude. Symphytum. Conjolida ma- 
jor. 

9. Bourrache. Bourroche. Borrago , 
officinarum. 

10. Vipérine. Herbe aux vipères. 
lithium y officinarum. 
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• ■ 

Section XVI. 
Famille des Rubiacées. . 

i. Garance des Teinturiers* Rubia 
tinctorum. 

i. Croifette velue. Cruciata hirfuta* 

3. Grateron. Rieble. Aparine vuL 
garis. 

4. Gaillet jaune. Caillelait jaune. 
Gallium luteum. Gallium verum. 

5. Gaillet blanc. Caillelait blanc. 
Gallium album. Mollugo montana. 

6. Afperule hépatique. Muguet des 
bois. Hépatique étoilée. Aparine lati~ 
zifoliay humdior } montana* Hepatica 
flellata. Afper ula. 



Section XVI L 

Famille des Muflaudes» 

1 . Linairç officinale L'maria vutga~ 
fis 1 lutea* 
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. V Velvote-Nummulete. Elatine, fo- 
lio fubrotundo. Linaria fegetum , Num- 
mularix folio , vïllofo. 

j. Cimbaiaire. Cimbalaria vulgaris* 
Linaria , hederaceo folio , glabro* 

4. Clapet. Mufle de veau. AntirrhU 
num. 

5. Digitale» Gantelée. DigitaRs pitr~ 
purea. 

6. Graîtiole. Herbe à pauvre homme* 
Digitalis minima. Gratiola T officinal 
rum. 

7. Scrofulaire noueufe. Herbe du 
Sicge. Grande Scrofulaire. Scrophula^ 
tia nodofa y fœtida+ 

8. Scrofulaire aquatique. Serophulai 
fia aquatica> msjor* 

9. Pédiculaire-fiftulaire. Pedïcidaris 
pratenfh 9 purpurea. Fiftularia* 

10. AgiiDcafte. Vitex* Agnus cajlus, 
officinarum. 

1 1 . Eufrefe. Euphraife- Euphrafia ? 
efficinarum~Eufragia. 

b v| 
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iz. Grallète vulgaire. Pinguicula^ 
Cejneru 

13. Acante mollete. Branc - urfine^ 
f Acanthus Jativus. Acunthus mollis. 

1 4. Acante épineufe. Acanthus acu- 
leatus* 

■ — — — — — — 1 — — n 

Sbction XVIIL 

» 

Famille des Labiées» 

1. Romarin. Rosmarïnus. Anthos^of" 
ficinarum. 

. 2. Sauge ordinaire. Salvia major. ' 

* Petite Sauge. Sauge de Provence. 
Salvia m 'vnor aurita , & non aurita. 

* Sauge de Catalogne. Salvia Hifpa* 
nïca > odoratijjima. Salvia tenuiorc 
folio* 

Orvale. Toutebonne. Sclarea^ 
Horminiim , Sclarea diclum. Orvala. 

4. Orvale des prés. Sclarea pratenjis > 
foliis ferratïs 9 




5. Brun^lle. Petite Confoude. Bru- 
nette. Brunella. Prunella. Conjolida 
minor. 

6. Toque. Tertianaire. Caflîda. Ter- 
tianaria* 

7. Agripaume. Cardiaca> officinarum. 
Agripalma. 

8 . Staquis puant. Ortie puante. Ga- 
leopfis procerior , jœtida y f picota. Ur- 
tica iners , magna > fœditi(Jima 

9. Staquis des marais. Ortie morte» 
Stachis paluftris >fatida. Galeopjis pa- 
luftris^ Betonicd folio , flore variegato. 

1 o. Lamion-Ortiblanche.Ortie blan- 
che. Lamium album. Archangelïca^ flore 
albo. Urtica iners. 

- 

1 1 . Lamion puant. Lamium purpw 
reum >fœtidum. Urtica iners , altéra. 

11. Ballote. Marrube noir. Ballote- 
Marrubium nigrum 9 fœtidum. 

1 3 . Marrube blanc. Marrubium. Prai 
flum* Marrubium album , officinarum. 

14. Chataire. Herbe au chat. Cataire- 
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Cataria.Nepetaofficinarum.Hcrbafdïsi 
Mentha-nepeta. 

1 5. Lierret. Lierre rerreftre. Terrete: 
Rondote. Herbe de S. Jean. Cham&cif- 
Jus. Hedera terreftris , officinarum. 

1 6. Hifope vulgaire. Hyjfopus&ffici- 
nariim. 

17. Lavande. Spic. Âfpic, Lav ondula* 
Spica. Pfeudonardus. 

* À feuilles larges. Lavandula lad- 

folia. 

* A feuilles étroites. Lavandula an- 
gufiifolia* 

18. Stecas Arabique^ Suchas purpu* 
rea. Suchas Arabica. 

19. Betoine. Betonica* 

20. Origan vulgaire. Origanum vuU 
gare , fpontaneum. 

* Origan rampant , velu. Origanum « 
jylvefire , humile. 

zi. Mzi)o\3Me~MarjoranarSampfur 
eus. Amaracus. 

zt. Di&ame de Crète. Diclamnas 
Cretica. Diclamnus nra. Origanum Cre- 

ticum* . 

r 
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, x j . Melifliere. MeliflTe bâtarde. Me- 
iïffbphyllum. Melijfa aiulterina. 

24. Calament officinal. Calamintha ; 
tnagno flore > vulgaris. Calamintha offi~ 
tinarum. 

2 5 . Calament - Nepet. Calamintha 
Pulegii adore. Nepeta. 

16. Bafîlic commun* Ocymum vulga- 

dus. 

27. Bafîlic mineur. Ocymum m'tni* 
mum. 

28. MelifTe. Citronelle. Melijfa hor~ 
tenfis. Apiaflrum. Curage 

2 9 . Sarie te des jardins, Satureia hor~ 
tenjis. Satureia fativa. 

30. Samete-Timbre. Satureia légiti- 
ma. Satureia Cretica. Tymbra légitima. 

3 1 . Sarriete de Candie. Tim de Cre* 
te. Thymus capitatus. Thymum Cre* 
ticum. 

32. Tim commun. Thymum dwrius* 
Thymus vulgaris , latiore folio* 

* Thymus vulgaris x tenuiore folio* 
55, Serpolet. Serpillum vulgare* 

V 
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* Serpolet citroné. Serpillum , citrt 
odore. 

34. Bugle. moyenne Confoude. Bu-^ 
gula. Confoiida média. 

3 5-Ivette commune. Yva arthriticâ^ 
ùfficinarum. Jjuga. Chamœpityslutea. 

$6. Ivette mufquée. Yva mofchata* 
Chamœpitys mojckata. 

37. Poliom. Polium montanum, lu* 
teum. 

* Polium montanum , album. 

38. Germandrée - Chefneau. Chef- 
nete. Chamœdrys ninor , repens. 

3 9. Germandrée-Saugete. Faux Scor- 
diomu Chamœdris fruticofa y Jylvejlrb. 
Salvia afejlis. Scordium alterum. 

40. Marom. Marum> officinarum. 
Marvm Cortuji* 

41. Scordiom. Chamarras. Germaiï- 
drée d'eau, Chamœdrys palujlris ,canef* 
cens. Sordium , offîcinarum. 

41. Mente friiee. Baume. Mentha 
crijpa. 
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,43. Mente gentille. Mentha horten* 
Jis 9 verticïllata , Ocimi odore. 

44. Mente verte. Mentha angujlifo* 
fta,/picata. 

45. Mente de cimetière. Mentha fyl- 
vejiris , rotundiore folio. Menthajïrum, 
odore gravi. 

46. Pouliot. Pouliot rampant. Men~ 
tha aquatica. Pulegium nulgare. 

47. Pouliot - Tin. Mtntha arvenjîs ¥ 
verticïllata , hirfuta* 

48. Pouliot des marais. Baume aqua^ 
tique. Mente aquatique. Mentha aqua~ 
tica , major. Me ntha rotundijoita , pa- 
luftris. 



Section XI X, ' 
Pluripétales à reconfronter. 
Ordre premier; 

1 . Erable. Acer. . 

2. Fufain. Bonnet à Prêtre. Bois A 
lardoires. Eyonymus* 
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). Tilleul. Tilia. 

4. Buis. Bouis. Buxus. 

5. Marondier. Matonier dinde, 
Hipfocaftanum ? officinarum. 

6. Tamaris de Narbonne. Tamarifcus 
Narboncnjis* 

7. Tamaris d'Allemagne. Tamarif- 
cus Germanica. 

8. Frêne fleuri. Fraxinus humiUor. 
Ornus. 

9. Grenadier. Punica. Malus granata. 
Balaujtia. c - 

1 o. Oranger. Arantium. Â arantium* „ 

Arantia malus. Malus aurea. 

1 1 . Citronier. Citnum vulgare. Malus 
Medica. ' 

* Limonier. Limon vulgare. 

1 2. Cornouiller. Cornier. Cornouil- 
ler mâle. Cernus hortenjis. 

13. Mirte. Myrthus latifolia, Ro~ 
maria. 

* Myrthus mïnor> Tarentina. Myr~ 
thyllus. 

14. Câprier épineux. Capparis fpi- 
no/à* 
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I 5 . Liere. Hedera arborea. 

16. Vigne. Vitis vinifera. 

* Rtéfms de Damzs.Pajffulœ maxim£ 3 
officinarum. 

* Raifîns de Corinte. PaJfuU minores 
offic inarum. 

* Mufcats de Provence. Uv*. Maffi- 
lioticd. 

17. Berberis. Vinetier. Epine vinete. 
Epinevinier. Crepinier. Berberis. Spina 
acida. Crefpinus. 

1 8. Sumac. Rousdes Tanneurs. RAtf$ 
coriaria. Rhus, folio Vlmu 

Ordre second. 

1. Nénufar blanc. Lis des étangs. 
Volet. Blanc d'eau. Nymphétaalba* 

x. Hinu(zt)zm\Q.Nymphéialutca. 

3 . Becdegrti fanguin. Bec de grue.Cd- 
ranium fanguineum. Sanguinaria radix* 
» 4. Becdegru mauvin. Géranium , fo- 
lio Malv& , rotundo. 

5 . Becdegru colombin. Pied de pi- 
geon. Géranium columbinum , dijfeclis 



44 PlANTES USUELLES 

foins , pediculis florum longiffimis* 

6. Becdegru cigutin. Géranium > Ci- 
cuu folio * minus & fupinum* é 

*Mufqué. Moschatum. 

7. Becdegru-Herbarobert. Herbe à 
Tefquinancie. Géranium Robertianum* 
Herba RupcrtU Rupertiana. 

8. Amarante- PafTevelours. Amaran* 
thusy paniculâ conglomérat^ Celofia crifi 
tata. 

$. Blete. Blltum Jylveflre >fpicatum. 

1 o. Alluya. Alleluya. Pain à cotiou* 
Oxysflore alboé Oxytiiphyllum. Lujula. 
jiceio/ella. Trijolium aCetofum* Panis 
cuculi. Alleluya , efficinarum. 

\ 1 . Pirole commune. Pyrola rotun~ 
difolia , major. 

11. Pirole uniktere. Pyrola > folio 
ferrato. 

1 3. Rue. /îtfftf horten(î f 5 ?atifolia. 

14. Saxifrage blanche. Percepierre. 
Saxifraga % rotundifolia , aMa. 

1 5. Roflbli. Rofée du foleil. Herbe 
de la goûte. Rot-Solis » efficinarum. 
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1 6. Milpertuis officinal. Hypericum 
vulgare. Perforata. Fuga Damonum. 

17. Violete odorante. Violier. Viola 
mania 9 flore purpureo y fimplici , odoro. 

18. Fraxinelle. Di&ame blanc. Frar 
xinella. DiCtamnus alba. Diptanmum. 

19. Capucine ordinaire. Cardamin* 
dum minus & vulgare, Najlurtium 
dicum. 

20. Grande Capucine. Cardamindum 
ampliori folio , & majori flore, jïcri* 
viola maxima y odorata, 

1 1 . Parifette. Raifin de renard. Her? 
la Paris j officinarum. Solarium quadri* 
folium y bacciferum, 

21. Macre. Cornuelle. Corniche. 
Echarbot. Châtaigne d'eau. Trufe d eau. 
Trituloïdes vulgare , aquis innajcens. 

2 3 . Titimale des forêts. Titimale de$ 
bois. Tithymalus fylvaticus. 

24. Titimale verruqueux. Titimale 
des prés. Tithymalus Myrfinites. 

25. Titimale Ciparifl'e. Tithymalus 
l Amygdaloïdes.. 
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* Titimaie des champs. Efule offici- 
nale. Tichy malus - Cypariffias , offici- 
narum. 

i6. Titimaie des marais. Titimaie 
des ruifleaux. Tithy malus paluffris. 

27. Titimale-Reveille-matin. lithy* 
malus-Heliofcopius* 

28. Titimaie des vignes. Efule. TU 
thy malus minor, rotundis foliis % noncre* 
nazis. 

29. Titimale-Epurge Thhymalus-la* 
tifolius. Cataputia j officinarum. 

3 o. Fumeterre officinale. Fumaria , 
efficinarum. Fumus terra. 

3 1 . Gaude des teinturiers. Luttola » 
htrba S alias folio. 

. 3i.Circée. Herbe de Saint Etienne* 
Çirt&a* Htrba Divi Suphani. 

■ 
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Section XX. 
* Unipètales à reconfronter. 

O R D*R H PREMIER. 

1 . Storâx. S/yrax Mali cotontu 

2. Olivier. Olea/ativa. 

* Olivier d'Efpagne. Olea , fruclu 
maxime 

* Olivier de Provence. Picholines. 
OUa , fruclu oblongo , minore. 

3. Houx. Aquifolium. Agrlfolium* 

4. Chevre-feuille. Caprifolium Gtr- 
mamcum.Matrifylva,Ptriclimenum>non 
pcrfoliatum. 

5. Jafmin. Jafminum vulgatius y flore 



7. Troefne. Ligujirum Gcrmanicum. 
8 Sureau. Sambucus officinarum. Ac<\ 



albo. 



6. Lilas. Lilac. Syringa c œrulea. 
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Ordre second. 

ï. Cotilet. Nombril de Venus. Coty* . 
Icdon. Umbilicus Vencris. 

z. Liferon des haies. Convolvulus 

major y al bus, * 

3 . Liferon des champs. Lifet. Con- 
volvulus minor , arvenjis. 

4. Liferon-Patate. Igname. Contol- 
vulus^ radiu tubtrofd> ejculentd. Convoi* 
vu lu s indiens. Bat a tas. Inhime. 

5. Soldaiielle. Chou-marin. Solda* 

nclla 9 officinarum* Braffîca marina. 
6\ Dencelaire. Plumbago. 

7. Mollene blanche. Bouillon blanc. 
V&rbafcum mas> latifolium y tutcum. Tap- 
jus barbatus. 

8. Mollene drapée. Vtrbafcum fœmi- 
na , flore lutto majus, 

9. Nicotiane-Tabac. Herbe à la Rei- 
ne. Nicotiana major , latifofia* Tabacum 
Hyofciamus Peruvianus, % 

* Nicotiana major, anguftifolia. 
} o.NicotiztiQ-I?Çt\in.Nicotiana minor f 

II. Cufçins 



* . p m 
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1 1 . Cufcute. Goûte de lin. Epitim. 
Çufcuta. Caflutha. Epithymum. 

12. Nummulaire. Herbe aux écus* 
Lyfimachia humifufcu Nummularia. Cenr 
timorbia. 

1 5 . Primevère. Primerole. Fleur de 
coucou. Ptimula veris oiorata , flore lu~ 
teo. Verbafculum. Hcrba paralyfis. 

1 4. Androface. Androface. Acetabu- 
lum marinum , minus» 

15. Centauriete fébrifuge. Petite 
Centaurée. Centaurium minus. 

1 6. Gentiane jaune. Gentiana lutca , 
tninor. 

1 7. Gentiane-Croifete. Gentiana cru* 
data* 

* 18. Ménianté. Trèfle aquatique- 
Menyanihes* Trifolium palujlte. Injc* 
lium fibrinum. 

' 19. Mouron. Gros Mouron , rouge. 
'AnagaUis phœniceo flore\Anagall.s maU 
* Mouron bleu. Anagallis catulcq 
fore. Anagallisfamina. 

Tome I, C 
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20. Grapourfine. Uva-Urfi^ officinal 
rvm. 

21. Airelle. Mirtille. Morets. Rai- 
fin de bois. Vitis Idaa* Vaccinia nigra* 
Myrthillus. 

22. Yèble. EbuluSy officinarum. Cha* 
ma-acle j officinarum. 

23. Pourpier. Portulaca. . 

24. Bruyère vulgaire. Pétrole. Ericct 
yulgaris , glabra. 

25. Pimprenelle officinale. Petite 
Pimprenelle. Pïmpinella fanguijorba , 
plinor y hirfuta. 

* Pïmpinella fanguijorba , minor j 

« • • • •• 

UVIS. 

16. Pimpenelle. Grande Pimpre-. 
pelle. Pïmpinella fanguijorba , major* 
. . 27. Plantain large. Plantago latifolial 
finuata. Septïnervia. 
. 28. Plantain çotoneux. Plantago la^ 
tifolïa , incana. Plantago média* Quin~ 
quenervia. . \ 

29. Plantain étroit. Plantago angujlij 
folia. Trittrvia. 



V. t A t es trsuEUEî,; j$ 
. jo.Puciere. Herbe aux puces. PfyU 
liummajus , *™;7^ Pulïcaris herba* 
Plantago caullfera. 

3 1 . Cornope. Corne de cerf. Coro- 
fis. , ' ; 

52. Jufquiame noire, flannebane. 
Potelçufe. Hyofcyamus vulgaris. Hyof- 
cyamus niger. faba fuilla. 

33. Jufquiame blanche; Hiofcyamus 
ûlbus y major. 

. 34. Paimporc. Pain de pourceau^ Cy- 
clamen , officinarum. Anhanita y offici- 
nàrum. u . 

35. Véronique officinale. Véroni- 
que mâle. Veronica mas >fupina & vul* 
gatifjima. 

$6. Véronique teucriete. Veronica 
fupina yfacie Teucrii pratenfis. Charnu 
drysfpuria , major. 

37- Véronique chenete. Veronka 
tninor, folils imis rotundioribus. Charnel, 
drysfpuria , minor. 

38. Becabonga rampant. Grand Be~ 
cabonga. Feronica aquatica , folia fub- 

ci; 
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rotundo. Anagallis aquatica, folio fubro* 
tundo. Becabunga major, officinarum. 

* Petit Becabonga. Becabunga minor 7 
officinarum. 

3 9. Poligala vulgaire. Poligala vulga* 
às.Polygala major. 

* Polygala , Buxi minons folio. 

40. Vervene. Verbena. 

41. Valériane-fu. Phu majus. VaU- 
ri an a major , officinarum. » 

42. Valériane fauvage. Valerianafyl- 
ycjtris major. Phu parvum. 

43. Valériane celtique. Nard celti- 
que. Valcriana Celtica. Nardus Celtica. 

44. Mâche. Bourfete. Blancheur*; 
Ufianella arvenfo* 



PlANTBSTTStTEII.ES: 

SB* 

CLASSE III. 

Plantes a Fleurs incomplètes. 

» 



Section première. 

Mélampides , féconde ligne de la famille 

des Péonides. 

i . S i l v i e. Ranunculus phragmhes 
vernus. 

i. Pouflatik. Coquelourde. Pulfa~ 
tilla , qfficinarum. Hcrba vend. 

3 . Ellébore rofé. Ellébore noir , offi- 
cinal. Helleborus niger , officinarum, ~ 
flore rofeo. 

4. Ellébore verd. Ellébore noir,offici* 
nal. Helleborus niger , qfficinarum , flore 
yiridï. 

5. Ellebore-grifon. Ellébore puann 
Pied de "grifon. Helleborus niger >fcui# 
dus , qfficinarum. Helleborajlrum. 

c 11) 
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. 6. Clématite. Herbe aux gueux. 

Viorne. CUmathis fylveftris. Vitalba. 



Section II. 

Famille des Liliacêes. 

^ i . Veratron noirâtre. Ellébore blanc. 
' Veratrum , officinarum. Hellebotus al- 

bus j officinarum , flore atrorubentç. 

. 2. Veratron verdâtre. Ellébore blanc. 

Ver airum^officinarum. H^lUborus albus, 

officinarum > flore fubviridi. 

3. Fritillaire-Pintade. Damier. F rail- 
laria variegata. Meleagris. \ 

4. Courone impériale. Corona împt* 
rialis. 

5 . Asfodele jaune* Afphodelus luteus y 
flore & radice. Ajphodelus fœmina. 

6. Asfodele branchue. Ajphodelus al- 
,bus y ramofus , ma s. 

7. Lis blanc. Lilium album. 

8 . Acorus vulgaire. Rofeau aromati- 
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*|ue. Acorus verus. Calamus aromaticus > 
cfficinarum. 

y. Scille rouge. Ornithogalum maritU 
mum. S cilla , radice rubrâ* 

* Scille blanche. Scilla râdicealbâ. 
1 o. Ail. Allium fativum. 

1 1 . Rocambole. Allium fativum , al- 
terum* Allioprafum j tau lis fummo cir- 
cumvoluto. 

iz.Moly-vi&orial. Allium alpinumi 
Viclorialïs longa. 

1 3. Porreau. Porrum commune > car 
pitatum. 

14. Oignon. Cepa vulgaris. 

15. Echalote. Cepa Afcalonica» 

16. Ciboule. CepajtUilis* Cepa junci* 
folia.CepafiJJilis. 

17. Afperge des jardins. Afparagus 
auva. 

* Afperge des champs. Afparagus 
Jylveflris , tenuijjimo folio. 

18. Iris Germanique. Flambe. Iris- 
nojlras , officinarum. 

19. Iris de Florence. Iris Florentin*» 
Jficinarum* ç iv 
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20. Iris-gigot. Efpatule. Glayeul 
puant. Iris fœtid/JJîma. Xyris. 

1 1 . Faux Acorus. Iris jaune des prés. 
Iris palujlris > lutea. Acorus adulte rinus* 

xi. Safran. Crocus» 

23. Muguet. Lis des vallées. Lilium 
convallium. 

24. Signet. Genouillet. Sceau de Sa- 
lomon. P oligonatum. S igillum Salomon 
nis. 

25. HouflTon. Petit Houx. Fragoni 
Houx frelon. Bouis piquant. Rufçus, 
Bru/eus , officinarum. 

Section III. 
Famille des Orquidcs. 

1 . Orquis capet. Satirion. Orchys mU 
litaris j major. Cinoforchys. 

2. Orquis moumon. Orchys morio ; 
mas , foliis maculatis. 

3. Ofris bifeuillc. Doublefeuilie* 
Ophrys. 
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Section IV. 

Incomplètes à re confronter. 
Ordre rremier; 

1. Orme commun. Ormeau. Ul~ 
mus campejlris. . . 

X. Meurier blanc. Morus alba. 

3 . Meurier noir. Morus nigra. 
* 4. Laurier franc. Laurus vulgaris. 
Laurus tenuifolia. 

* Laurus latifolia. Laurus platytera. 

5 . Lauréole toujours verte. Lauréole 
mâle, officinale. Laureola mas. Thyme- 
laa 9 Lauri folio j Jimpervirens* 
. 6. Lauréole - boigenti. Lauréole fe- 
melle, officinale. Bois gentil Me\ereon À 
officinarum. Laureola fœmina. Thyme* 
lœaj Lauri folio y deciduo» 

7. Lauréole-Garou. Timelce. Thyme* 

lœa y foliis Uni. Grana Gnidia , officina* 
ru m. 

8. Gui. Fifcum. Lignum fancttCrucisi 
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Ordre second* 

i.Tamme. Racine- vierge. Sceau Je 
Notre-Dame. Herbe à la femme barue^ 
Tanin us racemoja. B?yonia nigra* Vais 
nigra. Sigïllum Beau- Maria , officina- 
rum.. '! , < ; 

z. Patience fauvage. Parelle. Lapa- 
thum y folio acuto. Oxy lapathum* Lapa- 
thum Jylveflre > officinarum* 

3. Patience des jardins. Patience po»- 
tagere. Lapathum hortenfe , folio ob^ 
longo. 

. 4. Patience aquatique. Lapathum 
éiquaticum > folio cubiiali. Herba Brir 
tannica , officinarum. Uydrolapathum. 

5. Patience fanglante. Sangmêlée. 
JLapamm fanguineum. Sanguis Draco- 
nis. Dmcoms Herha* . 

6 Rubarbe des Moines. Patience des 
JUpes Lapathum roiundifolium. Rha* 
barbarum Monachorum. 

7. Ofeille longue. Surelle. Autofa 
pratenfis* ' 



Diqitized 
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* Ofeilie ronde. Acetofa hortenjîs ^ 
totundifolia. 

8. Ofeilie fauvage. Petite Ofeilie. 
Vinete. Acetofa arvenfis , lanceolata* 
Acttofaminor. \ . 

9 . Bete. Poirée. Beta alba. Cicla > of- 
ficinarutr. 

* Bete-rave. Betarubra, radice Rapa. 
io.Salfole commune. Soude. Kati 

majus , coclileato femme. Kali vulgare* 
Soda. 

1 1 . Fitolaque de Virginie. Fitolaque 
commune. Phytolacca vulgaris. Sola- 
rium racemofum , Americanum* \ 

il. Houblon. Lupulus* • 

i j. Chanvre. Cannabis. 

14. Arroche des jardins» Atriplex 
hortenfîs , pallidc virens. 

* rouge. Acriplex hortenfîs , rubra.\ i 

1 5 . Patedoue - vulvaire. Arroche 
puante. Chenopodiumfœtidum. Acriplex 

facida. V Avaria. 

1 6. Puedone-BonhenïLChenopodium 

folio trianguio. Bonus-lienricus. 
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17. Borris. Borris vulgaire- Ambrot- 
fete. Chenopodium ambrofioïdes , folio 
finuaeo. Botrys ambrofioïdes , vulgaris. 
Botrys , officinarum, 

1 8 . Botris du Mexique. Thé du Me- 
xiqae.Chenopodium ambrofioïdes >Mexi- 
cannai. Botrys ambrofioïdes ^Mexicanum. 

19. Or cie commune. Ortie majeure» 
Vrtica vulgaris , major. Utiica urens 
maxima. 

10. Ortie grieche, Urtica urens » 
minor* 

11. Alchimiile. Pied de lion. ALchU 
mïlla vulgaris. Leontopodium. 

11. Ricin yulgaire. Pignon d'Inde; 
'Ricinus vulgaris. Ricinus albus. Palma 
Chrijlu 

1 3 . Turquete. Herniole. Herbe du 
Turc. Herniaria. 

14. Rubarbe Chinoife. Rhabarba* 
rum j ojjicinarum* 

1 5 . Rubarbe du Montd or. Rapon- 
ric. Rhaponticum y officinarum. 

x6. Pçrficaire douce. Ptrjkaria mitit; 
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17. Perficaire curage. Poivre d'eau. 
Perficaria urens. Hydropiptr. 

i8.Sarralîn. Blc noir. Carabin. Fago~ 
pyrum vulgare , ereclum. Fagotricicum. 

29. Renouée. Trainaffe. Polygonum 
latifolium. Centinodia. 

30. Biftor te officinale. Bijiorta majoré 
Bilapathum. Cblubrina* 

3 1 . Epinars. Spinacia , femme fpinofo. 

31. Camfrete de Montpellier. Canv- 
frée. Camphorata Monfpclitnjium. Cam* 

• phorata hirfuta. 

3 3. Pariétaire commune. Parietaria± 
cfficinarum. Htlxine. 

34 Salicomie arbufte. Soude-Salico 
te. Kali genicuiatum majus. Salicorïna 
geniculata y fempervirens. 

3 5 . Afaret. Cabaret. Oreille d'hon> 
me. Oreillete. Rondelle. Girard Rouf- 
fin. Nard fauvage. Ajarum , officinarum. 

36. Mercuriale annuelle. Foirole* 
Mercurialis. 

* Mâle. Mercurialis fpicata* five fa*> 
mincu 



■ 
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* Femelle. Mercurialis tcfticulatai 
Jîve mas. 

57. Fumeterre bulfreufe. Fumaria 
bulbofa y radiée cavâ. 

38. Ariftoloche longue. Arifiolochia 
longa , officinarum. 

39. Ariftoloche ronde. Arifiolochia 
rotunda. 

40. Ariftoloche Clématite. Ariftolo- 
che des vignes. Ariftoloche Sarrafine. 

Arifiolochia Clernaciiis. 

41. Ariftoloche menue. Piftoloche, 
^Arifiolochia PifioLothia. 

42. Lenticule. Lentille d'eau. Len- 
tille des marais. Lcnticula paluftris* 
Lens lacufiiis. 

■ 
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* CLASSE IV- 

Plantes a Fleurs efforces. 

Section premier e. 

Fleurs à Spaus. 
i. A.rom-Gouet. Piedeveau. Arum 

vuigare. 

2. Arom- Serpentaire. Dracuncuîus 
major j vulgariu Dracontium. Arum po-, 
typhyllum. Serpentaria. 

■ ' M I 

Section IL 
Familk des Ce lrines. 

• • • 

i * Genévrier commun. Genièvre. Pe- 
tron. Peirot. Juniper us vulgaris > jru» 
ticofa. 

- i. Genevrier-Cade- Junipcrus majoç, 
Oxyçedrus* 



t 



£4 Puantes usuelle^ 
$. Sabine. Sabinier. Savinier. Sabine 

offzi inarum* Sabina , folio CupreJJl» ^ 
* Sabina y folio Tamarajci. 

4. Pin cultivé. Pinus faûva. Pinus l 
ojjiculis du ris >foiïis Ion gis. 

Pignons doux. 

5. Sapin. AbieSy Taxifolio yfructufur* 
siim fpeclante. 

6. Pece. Epicia. Abus tenuiore folio > 
fructu deorsum inflexo. 

7. Ciprès. Ciprès femelle. Cuprejfus, 
meta infafiigium convolata. Cuprejfus 
fajligiata. Cuprejfus famina. 



Section III. 

Famille des Amentacées>. 

1. Peuplier blanc- Populus albal 

2. Peuplier noir. Populus nigra. 

3 . Saule commun. Saule blanc Salix 
Yulgaris , alba , arbore/cens-. 

4. Saule- Marfeau. Salix , folio ex ro~ 
lunditatc acuminato* Salix latifolïa r ro* 
tunda. 
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'5 . Chataigner. Maronier. Caftanea. 

6. Chêne commun. Roure. Quercus* 

7. Chêne verd. Chêne à Kermès. 
Quercus coccifera. llex coccigera. llex 
ûcultata y cocciglandifera. 

8 . Liège. Suber latifolium , femper* 
vtrens. 

9. Coudrier. Noifetier. Corylus\ 
'Avellana. 

10. Bouleau. Betula; 

1 1 . Aulne. \Alnus* 

ïi. Noyer. Nux. Juglansl 

1 3 . Piment royal. Gale. Frutex odo± 
ratus feptentrionalium. Myrthus Bra- 
baniica. 

1 4. Terebinte vulgaire. Terebinthu* 
vulgaris % 

* 



( 
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. ■ 

... 

Section IV. 
Famille des Graminées. ' 

L I « N E PREMIERE» 

Ciperotes. 

i. Souchet long. Cyperus odoratus ^ 
radiée longâ. Cyperus , ofjicinarum. 

1. Souchet rond. Cyperus rotundus} 
erientalis , major. ' 

Ligne seconde. 
Crames. 

i . Larmier. Larme de Job. Lachryma 

Job* 

i. May s. Bled de Turquie. Frumeiu 
tum Indicum. Mays. 

3 . Ris. Oryça. 

4. Froment. Blé. Triticum. 

5. Chiendent officinal. Gramm lo- 
liaceum , radiée repente. Gramen > qffir, 
çinarum. 
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. 6. Seigle. Secale. Siligo. 

7. Orge commun. Hordeum polyfti- 
chum. . 

8. Poulote. Chiendent-Pied de pou- 
le. Gramen daclylum , radice repente , 
cfficinarum. Gramen legitimum* 

9. Millet. Mil. MiLium jfemine lu* 
teo. 

1 o. Avoine commune Avena albai 

* Avena nigra. 

1 1 . Rofeau. Canne. Arundo fativa 9 
qus, Donax. 

a 

Section V. 
Fleurs nues. 

è 

1. Frêne commun. Fraxinus ex- 
celfîor. 



Section VI. 

Fleurs cachées. 

1. Figuier. Ficus. Ficus pajfa. Can 
tics. y ofjicinarum. 
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CLASSE V- 

Plantes a Fleurs hétéroclites. 



Section primiui, 

Famille des Fougtroles* 

i . Fougère commune. Fougère fe- 
mele. Filix ramofa , major , pinnulis . 
cbtujis , non denraris. Filix fœmina. 

i. Fougère mâle. F dix non ramofa ; 
dentata. Dryoptcns. Filix mas. 

). Capillaire du Canada. Adiantum 
r j4mericanum. Adiantum Canadenfe. 

4. Capillaire de Monrpellier. Adiat* 
tum M. njpelienfc* Adiantum , joliis Co~ 
riandri. Capillus Feneris. 

5. Filicule noire. Capillaire noir. Ca- 
pillaire commun. Adiantum nigrum* 
officinarum. 

Filicule des Grifons. Capillair* 
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blanc. Aliamum album , officinarum. 

7. Ceterac, Afplenium. Ceterac , offi- 
dnarum. 

8. Politric. Trichomanes. Polytri* 
chum , offic inarum. > 

9. Sauveviç. Salvia vit*. Ruta mura-, 
ria 9 qffictnarum. 

10. Scolopendre. Langue de cerf. 
Lingua cervina > officinarum. Phyllitis* 
Scolopendrium. 

1 1 . Polipode. Poly podium vulgarei 

12. Ofmonde royale. Fougère fleu- 
rie. Ojmunda paluftris. Filix florida. 

13. Ofiglofle. Langue de ferpent?. 
Herbe fans couture. Ophioglojfum vulr 
gatum. Lancta ChriJIL 



Section IL 

Famille des Moujjts. 

ï . Politriche dorée. Percemouffê. Po m 
lytriçhutn aureum*- Adiavcum aureum ê 
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officiiarum. Mujcus capihaceus , major}, 
pedîculo & capitnlo crajjioribus. 

î. Licopode a matfue. Soufre vé- 
gétal. Lycopodium vuigare. Lycopodium 
clavatum. Mujcus tetnftris , davatus. 



Section III, 

Famille des Crujlelles. 

i . Marchantine. Hépatique des fon- 
taines. Hepatica , ojficinarum. Hepatica 
fontana. Lichen petrtus. Hepatica ter* 
rejtris. 

i. Pulmonete. Pulmonaire de Chk 
ne. Lichen arboreus. P ulmonaria arbo* 
rea ,offic}narum. ' - 

■ Pulmonete canine. Lichen cine* 
reus y terrejlris. 

4. Ufnée officinale. Mufcus arbo- 
rais* U/nea , officinarum. Lichen plica- 
tus. 
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*i . 

Section IV. 

Jfcars hétéroclites f à re confronter. 

m , i. Prêle des étangs. Queue de che-* 
Irai, Equifetum palujlre. Cauda equina % 
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CLASSE VI- 

Plantes fans Fleurs connues. 



Section primih^ 
Famille des Fongueufes. 

t. \c,akic blanc. Agaric du Me* 

Jkze. Agaricus , officinarunip 

2. Agaric amadouvier. Agaric de 
Chêne. Avariais , pedis equini facie. 

3. Pezi. Oreille de Judas. Auricula 
Judét , ojficinarum. Fungus Sambucinus 9 
officinarum. 

4. Veflelou vulgaire. VefTe de Loup. 
Lycoperdon vulgare. Crepitus Lupu Fua* 
gus pulyerulentHs. Fungus rotundus^ 

t I N. 



INDEX 

ALPH ABETICUS 

PLANTARUM 
AGROPARISIENSI 

SPONTE INNASCENTIUM, 

Qualité r ferè habeturin Botanici 
Parifienfis prodrome. 

Pauca quidem immutata, pauca addita 

funt , fïngulis vero Plancis fubje&a 

vernaculâ linguâ nomina noftra , uc 

cum Vaillancianis immédiate , nec 

nonhorum ope cum quibuslibet alii$ 
conferri valeant?, 



Tomcl. 
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INDEX ALPHABETICUS 

» 

PLANTARUM 
A G R O P ARISIENSI 

SPONTE INNASCENTIUM, 

A bus tcnuiore folio , fru&u deorfum in- 
flexo. Sapin. Epicia. 

* tcnuiore folio , fruclu deorfum in- 

flexo , majore , albido. 
i. Abrotanum campeftre, cauliculis albican- 

tibus. Auront champêtre. 

* campeftre , cauliculis ruben- 

tibus. 

i. Acer campeftre , & minus. Erable com- 
mun. 

* campeftre & minus , fru&u rubente. 

* .campeftre & minus, mas, feufte- 

rile. 

u montanum , candidum. Erable .SU 
comore. 

* montanum , candidum , frudu ru- 

bente. 

3 . platanoïdes. Erable plane, 
u Acetofa pratenfis. Oieille. Surelle. 

dij 



i 
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*Acetofa pratcn/îs, flore albo. 

* leminc vidua. 

* fylvatica , fubincana & villofa. 

* crifpa. 

a. arvcn(is,lanceolata.O/ei//e. Vinette. 

* arvenfis, lanceolata , fcminc vidua. 

* arvenfis , minima , non lanceolata. 

* H a<i cm , feminc vidua. 

* minor , crccla , Iobis multifîdis. 

* lanceolata , anguftifolia , repens. 
r, Agaricus , pedis equini facic. Agaric 

amadouvier. 
%. % Lichenis facie. Agaric d'Iris. 

j, foliatus , cornua Dama: refe- 

rens. Agaric feiàllé, 

4. pra:cox , albo-^ilvus , crifb- 

tus. Dcmion a crête. 

5. de St. Cloud. V. B. P. Sinclou* 

t. de St. Cloud , nigerrimus. V. 

B. P. S inclou- ferde. 

2. fericeus , fufeus. V. B. P. Pa- 

rité. 

L Agrimonia officinarum, Aigremoine offi- 
cinale. 

* odorata. 

Alcca vulgaris , major. Alcée majeure. 

* vulgaris , major , foliis magis dif- 

fectis. 

a. ampliflimo folio , laciniato. 

3 . folio rotundo , laciniato. Alcée mi- 

neure. 

4. hirfuta. Bifalce. 

2_, Alchimilla montana , minima. Perckepier. 
%% Graminco folio, majore flore, 

Gnavcle vivace. 
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Alcbimilla fupina , Graminco folio, mi- 
nore flore. Gnavelle annuelle ' 

* ercc*ta , Graminco folio, mino- 

nore flore. 

4. Linariœ folio , calice florum 

albo. Tefion. 

* Linariae folio , calice florura 

fubluteo. 
l. Algoïdes vulgaris. Alguete. 
X. Alkekengi , officinarum, Coqweret. 

* ofF. foliis variegatis. 

L. Allium larifolium , luteum. Àfo/y. «4//. 

1. (ylvefrre , latifolium. Mo/y ourfin. 
j. fylveftre , amphicarpon , foliis 

porraceisj, flonbus & nuclcis 
purpureis, Moly ampeloprafe. 
l Alnus rotundifolia , glutinofa , viridia. 
Aune. 

L Aliînaffrum , Gallii folio. Morginatc gra- 

iioline 

%, Serpillifolium , flore albo, 

tecrapecalo. Morginate fer- 
poline. « 
Serpillifolium, flore rofeo f " 
tripetalo. Morginette. 
lu. Alfmc altifllma , nemorum. Stelline des 
bois. 

2. pratenfis , Gramineo folio , un- 

pliorc. Stelline des prés, 
5_. pratenfls , Gramineo folio , angu£. 

tiore. Stelline finetbe. 

* Eadcm , pulveriflora. 

4. qui Caryophyilus holofteus , ar- 

venfls , médius. (Stelline finerbe). 

5 , fegetalis , Gramineo folio , glabro, 

multiflora. MorgeUne des moif* 
foitSi iï\y 
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6^ A! fine , média. Morgeline moyenne. 
* média, acutiori , minori folio; 

crifpo. 

7. Arenaria di&a.Efpargoute noueufe. 

fL tenuifolia, pediculis florum Ion- 

giflfimis Efpargoute /agi ne te. 
fpergula dicta , major. Efpargoute 

des champs. 
IQm fpergula: facie , minima , femini- 

bus nudis. T. h. 6. Efpargoute* 

Efpargoulete. 
UL. tenuifolia Sabline délicate. 

11. faxatilis & multifîora, capillacea 

folio. Sabline des roches. 
1 1 . Spergulx facie, minima, feminib. 

marginatis. Sabline moyenne. 

14. faxatilis , Juniperi folio. Sabline 

melefine. 

15. Plantaginis folio. Sabline tri- 

nerve. 

i£, minor , mulricaulis. Sabline en 

buijfon. 

17» * Spergulae facie , minor. Sabline 

rouge des champs. 
18. , Hyperici folio. Sabline des ma- 

rais. 

ip. maxima , folanifolia. Ceraifte 

aquatique. 

ao. verna , glabra , floribus umbella- 

ris , albis. Holoftée ombelline. 

1 1 . verna , glabra. S agine droite. 

% x . minima , flore fugaci. S agine ram- 

pante. 

x, Alfînoides annua , verna. Monti. 
r, Althxa , Diofcoridis & Plinii. Guimauve^ 
2. AlyfTon iocanum , luteum , Serpilli folio^ 
raajus, Alijfon champêtre.* 
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* Alyflbn minus. 

pcrcnne , montanum , incanum. 
Alijfon des montagnes. 
j. vulgarc , Polygoni foJio , caulc 

nudo. Draoette. 

* vulg. Polygoni folio , incifo , caulc 

nudo. 

4. fegctum , foliis auriculatis acutis. 

Cameline fétide. 
Ammi pcrennc. BerU faucille. 

* majus. Ammi majeur. 

* majus , foliis plurimiim incifîs Se 

nonnihil crifpis. 
L Anacampferos purpurea. Orpin. 
1. Anagallis phoenicco flore. Mouron. 

* phœniceo flore , foliis ternis. 

* phoenicea mas , foliis ampliori- 

bus, ex adverfo quarernis. 

* flore pleno , phœniceo. 

* caeruleo flore. 

x. quae Alfine paluftris , minima 

flofeulis albis, fru&u Corian- 
dri exiguo. Centenille. 

I, Anblatum. T. h. <L Clandeftine écailleufe. 

l Androfxmum maximum, frutefeens. An- 

drofeme. Toute faine. 

L, Ancmonoides alba. Silvie blanche, 

* purpurea. 

lutea. Silvie jaune. 
3. trifolia. Silvie tre fée. 

L. Angelica fylveftris, minor fïve erratica. 

Poda'rgue- Angélique. 
. pratenfis , Apii folio- Peucedan- 

Angélique. 

* pratenlis, Apii folio , altéra. 

diy ' 
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J, Aaonis fpinofa , flore purpufco. Bugrane. 
Arrête-bœuf. 

* fpinofa , flore albo. 

* fpinofa , flore pallidè purpureo. 

* fpinofa , fruticofa , creda , flore 

purpureo. 

* fpinofa , fruticofa , erefta , flore 

paliido. 

a. vifeofa , fpinis carens , Jutea , 

major. Bugrane vifqueufe. 

* non fpinofa fl. luteo variegato. 
3 • flore luteo , parvo. Bugrane mi- 
neure. 

i. Anthoccros pun&atus. L. fp. Antoceros 

pointillé, 

i. Anthoceros hevis. L. fp. Antoceros UJfe. 
i. Antirrhinum arvcnfc , majus. Antirrin* 

clapet. 

vulgarc. Antirrin majeur. 
i Aparine vulgaris. Grateron officinal. 

* vulgaris , femine minori. 
i. minima. Grateron Parifien. 

3. paluftris , minor , Parifien fis ; 

flore albo. Gaillet des marécages % 

4. femine larvi. Croifette aparine. 

S* latifolia , humilior , montana. 

Afperule odorante. 
1. Aphaca. Gcjfe-Afaque. 
1. Apium paluftre , & Apium officin. Ache. 
1. Aquifolium, fïve Agrifolium vulgo.Houx. 
1. Aquilegia fylveftris, flore cseruleo & pu- 

nicco. Ancolie. 
1. Ariftolochia Clematitis, recta. Ariftoloche. 
1. Artemifia vulgaris major , flore albicante. 

A r moi Je. 

t: Yulg. major, fl. purpurafeente. 
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ï.Arum vulgare, non maculsLtum.Arom.Gouet» 

* Idem , folio fubrotundo. 

* maculatum , maculis nigris. 

* Idem , folio fubrotundo. 

* maculatum, maculis candidis. 

1. Arundo vulg, paluftris. Rofeau fragmite* 

2. fylvatica , clatior, paniculâ molli, 

candidâ & fcrici modo lucens. 
Rofeau brancku. 

* Gramen arundinaceum , paniculâ 

molli , fpadiceâ , majus. 
i. Àfarum. Afaret. 
u Afclepias albo flore. Afclepiade. 

* albo flore , foliis variegatis. 

* anguftifolia , flore flavefeente. 

* non feriptum , foliis nigris , La 

fummo liifpidis. 
i. Afoaragus fàtiva. Afperge. 
i. Afperugo vulgaris. Rapette. 

1. Afperufa hexaphyllos , purpurca. Sherard. 

2. cacrulea , arvenfis. Afpecule 6 feue* 
r. Afplenium, fîve Cete.rzc.Doradille. Ceterac. 
i. Aller arvenfis , casruleus, acris. Vergeron 

acre. 

z. omnium maximus , Hclenium dic- 
tus. Emile camp ane. 
pratenfîs . autumnalis , Conyzae fo- 
lio. Emile tonique. 

4. paluftris , parvo flore globofo. Enule 

puli caire. 

5. montanus , luteus , falicis folio gla- 

bro. Enule falicine. 
é. luteo flore , aliis Conyzae fpecies. 

Enule hérijfée. 
7. paluftris , luteus , folio longiori la- 

nuginofo» Enule Britannique. 

d y 
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8. Aftcr incanus , Verbafci folio , viilolus; 

Cendriette-Helenite. 
i. Aftragalus lutcus , perennts , procumbens, 

vulgaris s five fylveftiis. Af- 

tragale-OrgliJfe. 

1. Atriplex , folio haftato , feu deltoïde. Ar- 

rocke-Pique. 

2. angufto, oblongo folio. Arroche 

étalée. 

* anguftiffimo & longiffimo folio, 
i. Avcua vulg. five alba. Avoine cultivée, 

* niera. 

a., fylveft. pilofa , ariftis recurvis. 

Avoine follette. 

B. 

i. IJallotï. Battote. 
* J3 flore albo. 

i. Balfamina lutea , five noli me rangerc. 

Bal famine y 

t. Bclladona. Beldone. 

i. Bellis fylveft. minor, petalis albis. Vacrette. 

* iylveft. minor , petalis ex candido 

rubris. 

* fylveft. minor , petalis ex albo Se 

rubromixtis. 

* fylveft. minor , duplici femiflofeu- 

lorum ferie in flore. 

* fylveft. minor , petalis intds rubris , 

in ambitu albis. 
i. Berberis dumetorum. Berberis. 
i. Betonica purpurea. Betoine officinale* 

* flore incarnato. 

* alba. 

i , Betula. Bouleau. 

* virgulis erç&is. 
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î, Bidens , folio non difTe&o. Bident penché. 
1, foliis tripartito divifis , caulc fla- 

vefcente. Bident triparti. 

* foliis tripartito divifis , caulc pur* 

puralcente. 

1 . Blattaria lutea , folio longo , laciniato. 
Mitiere. 

* alba. 

1 . Blitum rubrum , minus. Blette vulgaire, 
X. fylveftre, fpicatum. Blette verdâtre. 

* fylv. fpicatum , foliis ex albo & vi- 

ridi variegatis. 
1. Boletuscfculentus,rugofus, albicans, quafi 
fuligine infeftus. Morille de 
Cornus. 

* cfculentus , rugofus , fulvus. 

* nigricans , capitulo faftigiato. 

* flavicans , capitulo foliato. 
1. phalloïdes. Morille de Priape. 

X« Borrago , rloribus cxruleis. V. B. P. Bour- 
rache. 

1. Brunella major , folio non di/Tecto. Bru~ 
nelle. 

* major , fol. non diffe&o , fl. pur- 

purafcente. 

* major , fol. non difle&o , fl. car- 

neo. 

* major , fol. non diflfe&o , fl. albo. 

* carruleo , magno flore. 

* purpurco , magno flore. 

* flore magno , carneo. 

* laciniata, fl. magno , caeruleo. 

* laciniata , fl. magno , purpureo. 

* laciniata , fl. magno , leucophaec. 

* Vcrbenulae folio, flore carruleo, 

dvj 
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* Brunella Verbenul* folio , flore purpuuf- 

ccnie. 

* folio iaciniato , fl. purpureo. 

* folio iaciniato , fl. csruleo. 

* folio Iaciniato , fl. rofco. 

* folio Iaciniato , fl. cinereo. 

* folio Iaciniato, fl. albo. 

i. Bryonia afpera , fivc alba, baccis rubns. 
Bryone. 

* Cucumcris folio. # 

j. Bugioffum anguftifolmm , majus. BugtoJ* 

officinale. 

%9 fylveftre , minus. flii^fo/* torti- 

coli. 

* fylveftrc minus , fl. albo. 
anguftifolium , femme echi- 

nato. Uripe. 
arvenfc , annuum, Lithofpermi 
folio. Grandie. 

* Idem, flore csruieo, purpuraf- 

ccnte. 

i . Bugu! a . Bugle rampante. 
*' flore cacrulcfcente. 

* flore albo. 

* flore fu ave rubente. 

x . fylvcftris , villola, fl. cxruko./to- 

* piramidale. 

* Ead. fl. dilucè caeruleo. 

* Ead. fl. fuaverubentc. 
« Ead. fl cinereo. 

* Ead. fl. albo. 

i Bulbocalhnum majus , folio Apii. Ternoix. 
t Buplcvrum fol. fubrotundo, five vulgatifl^ 

mum. Buplevre faucille, 
i perfoliacum, rotundifohum 
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annuum. Buplevre percefcuille* 
j. Bupievrum anguftifîimo folio. BupUvre 

fine. 

i. Burfa paftoris major, folio «on finuato. 
Mallette. 

* Eadcm , folio finuato. 

* paftoris , clcganti folio , inftar Coro- 

nopi repentis. 

* paftoris , média, 
i . Butomus. Butome. 
i.Buxus axborefcens. Buis. 



x. alamintha magno fldre, vulgaris, 

Calamcnt officinal. 

* vulgaris , exigu o flore. 

2. Pulegii odorc, llve Ncpeta. Ca~ 

lament-Nepet. 

3. humilior , folio rotundiorc. 

Lierret. 

* humilior , fol. rotundiorc , fl. 

purpureo. 

* humilior , fol. rotundiore , mi- 

nor , & elegantior. 

* Eadem, flore purpureo. 

* major , & hirfutior. 
1. Caltha arvenfîs. Souci. 

1. Campanulapratenfis, flore conglomérats. 

Campanule pelotée. 

* Eadem , flore albo. 
pratenfls , floribus fîngularibus 

per caulem fparfîs. 
radice efculentâ , flore ca?ru~ 

leo. Campanule-R'iiponfe. 
xa<ucc efculentâ, fl. candicante. 



* 
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v 3. Campanula minor, rotundifolia , vulgaris. 

Campanule vulgaire. 

* minor , rotundifolia , vulg. fl, 

cincreo. 

* minor , rotundifolia , vulg. fl. 

candido. 

4< Pcrficae folio. Campanule-feuilte 

de Pêcher. 

* Perficae folio , fl. albo. 

j, hortenfis , Rapunculi radiée. 

Campanule inclinée* 
6. Cymbalariae foliis , vel folio 

hedcraceo. Campanule Lier- 

rette. 

j, vulgatior , foliis Urticac , vel 

majorée afperior. Campanu- 
le trachele. 

* Eadcm fl. dilutè purpureo. 

* Eadem fl. candido. 

8. Campanula arvenfis , ere&a. Mirette. 

* arvenfis , ere&a, fl. janthino, 

dilutiore. 

* arvenfis , ereda , fl. albo. 

* arvenfis , procumbens. 

* avenfîs , procumbens , fl. j an- 

thino , dilutiore. 
1 . Cannabis fativa. Chanvre. 

* erratica. 

1. Caprifolium Germanicum. Chevre-feuille. 

* * nonperfoliatum, fol. finuatis. 
a. Cardamine pratenfis , magno flore , pur- 

purafeente. Cardamine des 
Très. 

* pratenfis , magno fl. albo. 

* pratenfis , fl. minore , purpu- 

rafeentç. 
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j * Cardamine pratenfîs , fl. minore , albo, 

a. pratenfis , flore majore , elatiolV 

Cardamine amere. 
I. Cardiaca. Agripaume cardiaque, 
t. Carduus albis maculis notatus , vulgarif* 

Chardon-Marie. 
1. lanceolatus , latifolius. Chardon 

élancé. 

* lanceolatus latifolius , fl. albo. 

3 . capite rotundo , tomentofo. Char~ 

don cotoneux. 

4. nutans. Chardon pendeloque. 

* nùcans , fl. fuaverubente. 

* nutans , fl. albo. 

f. caule crifpo. Chardon crépu. 

* caulc crifpo , fl. fuaverubente. 

6. Acanthoides. Chardon fort épu 

neux. 

7. tomentofus, Acanthi folio, vulga- 

ris. Pedane. 

* Idem , fl. fuaverubente. 

* totus viridis, Acanthi folio , vuJ~ 

garis. 

8. m ftellatus , five Calcitrapa. Chauf- 

fetrape étoilée. 

* Idem , fl. intenfe purpureo. 

* ftellatus , fîve Calcitrapa, fl, fua- 

verubente. 

* Idem , fl. albo. 

* Idem , multiflorus , capitulo Ion- 

giore. 

* ftellatus , fol. integris , ferratis. 

5. ftellatus , luteus , foliis Cyani^ ■ 

Chaujfetrape folfticiale. 
3. Carlîna fylveft. vulgaris. Carlint* 
ï. Carpinus, Charme. 
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i. Carvi. Carvi officinal., 

x. foiiis teimilfimis , Afphodcli radice* 

Sifon verticillé. 
I. Caryophyllata vulgaris. Benoîte. 
j. Caryopliyllus montanus. Œillet chartreux» 

* montanus , fl. incarnate 

* montanus , albus. 

x. fimplex , fupinus , Jatifolius. 

(Billet mineur. 

* Idem , flore rubro , dilutiori. 
5. fylveft. prolifer. Œillet pro- 
lifère-, 

* fylveft. prolifer , fl. albo. 
4. barbatus, fylvcftris. Œillet- 

armerie. 

1. Cailîda paluft. vulgatior, fl. caeruleo. To* 
que. Ttertianaire. 

* palufr. vulgatior, fl. ajbo. ^ 
i. paluft. minima , fl. purpurafcèft- 

te. Toque mineure. 
1. Caftanea. Châtaigner. 
1. Cataria major , & vulgaris. Chataire. 
1. Caucalis arvenfis , echinata, magno flore. 

Cocalife-girouille. 
1. arvenfis , echinata , parvo flore 

& fruclu. Herijfane grêle. 
j. arvenfis , echinata , lacifolia. Co- 

dile laiteufe. 
I. Celtis fruclu nigeicante. Micocoulier. 
.1. Centaurium minus. C entauri et e fébrifuge. 

* Idem , flore dilutc purpuraf- 

cente. 

* minus, flore albo. 

$ ' minus , ramoliiîimum , flora 

purpureo. 
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* Centaurium minus , ramofiffimum , flore 

purpurafcente. 

* minus , ramofiflimum , flore 

albo. 

* purpureum , minimum. 

2* Juteum, perfoliatum. Centau- 

riete percefeuille. 

3 . pal u ftre , minimum , flore in a- 

perto. Centauriete clofe. 

4. paluftre , lutcum , minimum. 

Ceniùuriete filiforme. 
L. Cepa tcnuifolia , fphxroccphalos , purpu- 

rafccaf. ^îoly bouUtête. 
1. montana, bi-.omis, flore obfoletiorc 

Muly jaurâtre. 

* bicomis , flore lureo. 
# j . fylvcilns, tcnuifolia 5 proliféra. Moly 
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1 . Ccrafus fylvefhis, amara , Malialeb putata. 

Ccrijier- Mahaleb. 
2* . fativa , fru&u rotundo ? rubro 5c 
acido. Ceri fier ordinaire. 

* fativa , fruclu majori. Griotier. 

* majcr , fruchi magno , cordato. 
Biguroûer. 

* fructu aquofo. Guignier. 

* fylvcft. fr. nigro. Mérifier. 

l. Ceratophyllon afperum , Hquis immerfum. 

Comife rude, 
l laeve , aquis immerfum. 

Cornifle lijfe* 
I, Chaerophyllum fylveftre , perenne, Cicutar 

folio. Cerfeuil fauvage. 
a. fylvcftre , altcrum , geni- 

culis tumentibus. Cif* 

feuil noueux. 
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j. Chsrophyllum fylveftre, fcminibus brevj-' 

bus, hirûltis. Cerfeuil an* 
trifque. 

I. Chamaecerafus dumetorum , fru&u ge- 

mino , rubro. Cameri* 
fier. 

ï, Chamxdrys minor, repens. Germandrcc- 

ckeneau. 

* Eadem , flore albo & rubcllo 
. in eadem planta. 

* Eadem , flore purpureo , pal- 

lido. 

* fl. niveo. 

i. Jaciniatis foliis. Gcrman* 

drée botride. 

* Jaciniatjs foliis > fl. albo. 

3. fruricoia , fylveft. Melifla? 

fbiio. Germandrée faugette. 

4. paluftris , canelcens , fea 

Scordium ofricin. Scor- 
diom, 

L Chamaelinum vulgare. Milgrene. 

x, Chamacmelum vulgare , Leucanthemum 

Diofcoridis. Camomille 

commune. 

* Idem , fl. pleno. 

i, nobilc , nve Leucanthe- 

mum odoratius. Ante- 
mide. Camomille romai- 
ne. 

j . inodorum. Antcmide ckam* 

pitre* 

4, . * fœtidum. Maroute fétide. 

* fœtidum , femiflofculis fi£ 

talofis* 
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* Chamaemelum fœtidum , flore plcno. 

U Chamamerion yillofum , magno fl. purpu- 

reo. Neriet velu. 

# irillofum , majus , parvo 

flore. 

2 glabrum , majus. Nerict 

des montagnes, 

if . Idem , foliis ternis. 

. glabrum , minus. Neriet 

quatre, 

4 Chamxncrion anguftifolium , glabrum. 

V. B. P. Neriet des ma- 
rais. 

- latifolium vulgare. An- 

tonin. 

L Chamacpytis iutea , vulg. live fol. tiifido. 

Ivette. 

U Chelidonium majus , vulgare. Chelidoine. 

Eclaire. 

* majus , foliis quernis. ' 

i . Chenopodium , Bcta? folio. Patedoue grai- 

neufe. 

% % feetid u m . Patedoue vulvaire. 

, anguftifolium , laciniatum , 

• minus. Patedoue bleuâtre. 
^ fylveftrc,alterum. Patedoue 

blanche. 

, Idem , coma purpurafeente. 

Patedoue rouge. 
^ fylveftre , Opuli folio. Pa~ 

tedoue verte. 
n fpicatum , fol. triangulari , 

21 dentato. An ? Blito Pe* 

Anferinus di£o fimilis 
Atriplck vulgaris finuata* 
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fpicata D. Plot. Pattdotté 

bot ride. 

L Chcnopodium , Pes Anferinus i.Patedout 

des murs. 

5. Pcs Anferinus 1* Patedoue 

des jardins. 

to. Stramonii folio. Patedout 

ftramonette. 

Il, folio triangulo. Patedoue- 

bon Henri. 

12^ annuum, humifufum , fol. 

breviori & capillaceo. 
Poligneme. 

1 . Chondrilla Juncca , vifcofa , arvcnfis , qux 

L. Difcoridis. Condrile. 

a* Sonchi folio , fl. lutco , pallcf- 

ccntc. Pendrile. 

j. Hicracii folio , annua. Fufeléê 

bellott. - 

Chriftophoriana vulgaris , no (Iras , race- 

mofa & ramofa. Criftofée. 
L Chryfanthemum fegetum. Orfleur, 

* fegetum , noltras , folio 

glauco , multifciflo % 
m a jus , fl. minore. 
P fegetum noftras , Calcn- 

dulx folio , glauco , 
neque feclo , neque 
ferrato. 

L. Cichorium fylvcft. lîve ofnxinarum. Chi- 
corée. 

* Idem , flore pallidè cxruleo. 

* fylvcftre, fl. rofeo. 

* fylveftrc , flore albo. 
Ht fylvcftre , plarycaulo». 
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* Chicorium fylvcflre, folio prorfus integro • 

* fylveiîre, folio maculato. 

* fylveft. fcmiflofculis fimbria^ 

tis. 

1. Cicuta major. Ciguë. 

caulc non maculato , feminibus ci- 

nereis, ' 

minor, Pctrofelino fimilis. Ciguette. 
i. Circara Luretiana. Circée. 
i. Cirfîum acaulon , fl. purpurco. Cirfton. 
fans tige. 

* acaulon, fl. dilutè purpurafeente. 

* acaulon flore albo. 

2 - Anglicum. Cirfton dijfequé. 

h pracenfe , polyceplialon, vulgare; 

Cirfton des marais. 

* Idem , flore albo. 

4- arvcnfe , fonchi folio , radice re- 

pente, flore purpurafeente. Sarr 
rete kêmorroidale. 

* Idem, fl. albo. 

* Idem , caulc tuberofo. 

* Idem , capite prolifero. 

i. Clandeflina flore fubasrulco. Clandeftine. 
i. Clavaria alba , piftilli forma. Clavaire pi- 
lon. 

z. militariSj crocea. Clavaire guer- 

rière. 

3 . OphiogîoiTbides ., nigra. Clavair$ 

ofglojfcte. 

i, Clematitis fylvcftns , latifolia. Clématite* 

* fylvcftris , latifolia , foliis noû 

incilîs. f 
I. Glinopodium Origano flmile. Cltnopode y 
% Origano flmile , fl» aibo, 
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%. Cliûopodium arvenfe , Ocimi facie , fol, 

anguftioribus , hirfutiffi- 
mis. Roulette, 

* Idem , flore carneo. 

* arvenfe, Ocimi facie , fol. an- 

fuftioribus , hirfutiffimis , 
oribus albis. 

* foliis anguftioribus , penè la> 

vibus. 

* arvenfe 3 Ocimi facie, foJiis 

Jatioribus. 

X. Clymenum Parifienfe , fl. cœruleo. Gefle- 

Climene. 

L. Cnicus caeruleus , humilis & mitior. Que- 

nouillette douillette. 
^ Atradylis , lutea di&us. Quenouil- 

le t te laineufe. 
pratenfîs , Acanthi folio , fl. flavef- 
cente. Cirfion découpé. 

* Idem, fl. purpureo. 

* pratenfis , foliis inferioribus inregris, 

fuperioribus laciniatis. 
L Colchicum commune. Colchique. 
i . Colutea veficaria. Baguenodier. 

* vefîcaria , veuculis rubentibus. 
i . Conferva Plinii. FervaU des ruijfeaux. 
2^ reticulata. FervaU reticulaire. 

j. trichodes , vel Trichomanes a* 

quaticum. Fervale pelotée. 

* miuor , ramofa. 

L. Convolvulus major , albus. Liferon des 

haies. 

%^ minor , arvenfis. Liferon des 

è champs, 

* Idem , fl. purpureo , radiiï 

albis piwo. 
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* Convoi vulus , idem , fl. candido^ 

* Idem , fl. albo , cum purpurco 

umbilico. 

* Idem , fl. albo , punicantibus 

Jincis afperfo. 

* Idem fl. albo , multifido. 
Conyza major , vulgaris. Conife. 

%^ Linariae folio. Blondine. 

L Corallina fluviatilis , non ramofa. Corail 

line de rivière. 
x # pinguis , ramofa , viridis. CoraU 

line de fontaine. 
i_, Corallo-Fungus flavus. Manine galinole. 

* albidus. 

* dilutè purpurafeens. 

* candidiflimus. 

^ digitatus niger. Manine en pal- 

mette. 

* digitatus nigçr , apicibus albidis. 
j , Ornithopodioïdes , c ro c eus. Ma- 

nine grifette. 
^ qui Fungus niger , compreflus , 

varie divaricatus & implexus 
inter lignum & corticem. Ma- 
nine en prejfc. 
argenteus, omenti forma. Dou- 
vette. 

I, Coralloides corniculis candidiflunis. CoraU 

loïde des rennes. 

* corniculis rufefeentibus. 

2^ cornua cervi referens, corni- 

culis brevioribus, Coralloïdc 
fubulée. 

* cornua cervi referens , corni- 

culis longioribus. 
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* Coral/oïdes afpcra , corniculis tenuioribus " 

bifurcaris. 

* glabra , corniculis tenuioribus, 

bifurcaris. 

* cornua ccrvi referons , corni- 

culis aduncis. 
5 ■ tubulofa , ramulis craflioribus- 

Coralloïdc onciale. 
4» cornua dama? refercns. T. h. 6 

Orfeille d'IJÏande. 
S' non rarnofa , tubulofa. Pixide 

cornue, 

l. Coriandrum majus. Coriandre. 

i. Cornus hortçnfis , mas. Cornouiller mâle : 

facmina. Cornouiller fanguen. 
I. CoronilJa hcrbacca fl. vario. CoroniUe 

panachée. 

* herbacea, B. aJbo. 
Iicrbacca , /?. vario , plcno. 
minima. Coronille mineure. 

i. Coronopus hortenfis. Cornope. 
I. Corylus fylveftris. Coudrier. 
I. Cratxgus fol. fubrotundo , fcrrato. -4/z//er 

commun. 

* fol. fubrotundo , fcrrato & laci- 

niato. 

( folio laciniato. Ali fier tranchant: 
i. Cruciata hirfuta. Croi/ette velue. 
*>. i paluftris , alba. Cro/Jr* «fa wa- 

* glauca,augulT:ifolia. 

«5. qux Rubia crcda , quadrifolia, 

Croi/ette dr 0 > te. 
4» minima. Croi/ette mineure. 

j. Cucubalus Plinii, Cucuùale. 

U Cuprdîiœ 
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L Cuprcffus fufa , fïve mas. Ciprès. 

faftigiata , fœmina, - . 
i_. Cufcuta major. Cujcute a fifcelles. 

* r. minor. Cufcute a filets. 

* minor , aurca , fl. albo. 

i. Cy antre fegetum , fl. caeruleo. Bluet. 

* fcgetum , flore albo. 

* fcgetum , flore dilutè janthino. * - 

* fegewm , flore incarnate 

* hortenfis , atro purpurafeente flore. 
1 . Cyrrogloflum majus vuJgare. Cinoglofc offi* 

cinale. 

Idem , flore 4ilbo. * v 

* Cretrcum ; latifoliura, fœti- 

dum. 

i. Cyperoïées latifolrâm , fpicâ rufa , fea 

eau le triangujo. Caret aigu. 

* niçro lureum * vernum , ma- 

jus. 

* nigro Jutcum , vernum- , mi- 

nas. 

fpicâ pendulâ , breviorc. Carer< 
Faux-foucket. 

* fyick pendulâ , longiore & an-. 

gurfiore. 
folyftachyon , lanuginofum; 

* " • ■ i Caret velu. ' > 
ju jjdlyflachyon , fpîcis.tetetibus ' 

* 2ii: l ' creclis. Caretavefàs. ^ f 

* veflearium . glabrum , fpic* 

pendulâ , longiore. . 

quod Gramen Cyperoïdes mai 
jus, prxcox , fpicis turgidis, 
ter eu bus , flavefeentibu^- 
, fylvarum , tenums fpicatum. 
fé veficarium , htrmile , loctrfti* 
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rarioribus. Caret panlzé. 

6. Cyperoïdes fpicis parvis , longé diftandU 

bus. Caret efpace. 

7# minus , fpicis denfioribus 9 

Caret géro fié. 

g. paluftrc , aculcatum , capitu- 

lo breviorc. Caret blond. 

$ % . quod Gramen Cyperoïdes te- 

nuifolium , fpicis ad fum- 
mum caulem leflilibus, glo- 
bulorum aemuiis. Caret a 
pilules. 

jo. polyftacbyon , flavicans , fpi- 

cis brevibuspropè fummita- 
tem caulis. Caret pâle. 

it; fylvarum , fpicâ varia. Caret k 

éventail. 

i x, latifolium , fpicâ ipadiceo-vi- 

ridi 9 ma jus , Caret bizarre, 
i, Cypcrus odoratus p radice loncâ , nve Cy- 

perus omein. Soucnet officinal. 
a. minimus, panjeulà fparsa y flavef-* 

cente. Souçhet jaunâtre. 

* minimus , paniculà fparfâ , nigri- 

cante. $ouchet noirâtre. 
3 # Gjramineus. Souchkpe des bois. 

4. vukatior, paaiculà fparfâ. Sou* 

cnzrpe des marais, 
É. Cytifp-Gcnifta feoparia vulgaris , Apres 

luttQ. Çcflêt. 

* feoparia , vulg. fl. albo. 
ij Cy tifus-L aburnum. L. fp, Cftifedes Alpes. 

1, 1 J Amaigûium ftellatum. Fluteau êtoile\ 

ampliorç folio , paaiculà- 
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tu m . Fluteau trigone. 

* Damafonium paniculatum , angufhorc fo- 

iio. . - 

h «mbellatum , auguftUfimo 

folio. Fluteau kérijfoné. 

4. radiculas emittens ex gcni- 

culîs. Fluteau nageant. 

I. Daucus vulgaris. Carotte fauvage. 

* vul. umbellâ rubcnte. 

1 S tnnuus , minor, florib. albis. IV- 

<fi& antrifque. 

* aimuus , minor , florib» rubemib. 

* fcgetum , minor. 

3.. annuus , ad nodos floridus. Man* 

chotte. 

X* Dclphinium fegetum , fl. caemlco. Delfin. 

* fcgetum , fl. albo. 

* fcgetum , fl. diiutids rubentc. 

* ektius , flore pleno, variega- 

tum, 

1.. Datura-Stramonium. L.fp. Eftramon. 
x. Dens Leonis , latiore folio. Pijfenlit offi~ 
•final, 

* ampliffimo folio. 

* angufliore folio. 

4. tenuiflïmo folio. Balayeee. 
a, pumilus, faxatilisj, afpcr , radice 
ûbro&. Houfoi* 

* foliis minimis , hirfntis , 8c aiperis» 

* foliis hirfucis & afperis. 

4. qut Pilofelia , omanarum. PilofelU 
officinale^ 

* qui Pilofeila , folio minus villofo. 
I« Digitalis purpurea. Digitale. GantcUc. 

* fl. diiutè camco. 

*% flore magoo , candido. 

ci) 
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î. Digitalis major, Iiwca, vel pallida , parvo 

flore. Digitale jûme, 
i. DipfacuS fylveftris , aut Virga paftoris, 

major. Cardere fauvage, 
\> poronicum , PJautagmis folio. Dçroniç, 

E, 

ï.Echiumvulgarc. Vipérine, ' 

vulg. fl. ex purpura rubente, 

* vulg. fl. albo. 

* vulg. platicaulon. 

* vujg. panicuiâcrifpâ. 
EJatfne , folio fubrotundo. VUvote rnwu 

muiete. 

i, folio àcuminato , in ba£ atmeu* 

iato, flore iuteo, Velvote à 
orezUeues. 

" i l fo^o àcuminato, flore ca?rulco. 
I. EUchryfum montaruim, flore rotundiore, 

fubpurpureo. Eiicrife. Pié- 

. çhat, 

„ \, 

* montanum , fl. rotundiore # 

fuaverubente. 

* m on tan, fl. rotundiore, varie- 
.••v gato. 

* ' j . • . mentan, fl. rotundiore , can^ 

djdo, 

\ montanum , longiorç folio, 8ç 

flore purpureo. 

* montaruim , longiore folio, * 

flore aij?o. 
%t fpîcatum. Elicri/è des bois. 

f P . fyiveitoe , latifolium t capitu* 

' m co «| Iobati *. ZUcrije-im~ 
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4. EGebryfiira aguaricura , ramofum , mi- 

nus , capitulis foliatis, £//- 
crife-orglaife. 
t. Equtfctum paluftre, longioribus fctis. PrS~ 

le des étangs, 

5. . paluftre, brevioribus fetis. Prê- 

le des matais. ' 

* pfatenfe , longiflimis fetis. 

1* pahiftre , majus. Prêle des 

champs. 

* aryenfe , longioribus fetis. 

4« foliis nudum, ramofum. Prêle 

d'kiver. 

*v foliis nudum, non ramofum, 

feu junceum. 
S * nudum , tevius , noftras , Prêle 

des prés bas. 
ï. Irica vufgaris, glabra. Bruyère vulgaire. 

* vu te- glabra , fl. albo. 

* Myricae folio , hirfuta. 

% r Brabantica, folio Cbris, hirfuto, qua-r 
terno. Bruyère barbue. 

* Eadem , flore albo. 

•j. humilis , corrice cinereo , Arbuti flo- 
re. Bruyère cendrée. 

* Ead. Arbuti flore , janthino , dilu- 

tiore. 

* Ead. Arbuti flore , albo. 

* Ead. Arbuti flore , carneo , dilutiorç. 

* Ead. Amaranthoïdes , flore vidua. 

4. major , feoparia , foliis deciduis r 

Bruyère a balais. 
1. Erucaminimo flore, Mon/peJienfis. ifr- 

quttte des murailles. 
%~ yincalis, parvis floribus, luteis. V. 

B. P. Roquette des vignes. 

• • • 
Ciij 
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Eruca tcnuifolia , percnuis , flore Iuteo^ 
Roquette fine. 

* Ead. fl. viridi y feu abortivo. 

4. procumbens , alba, ûliquis nngu- 

lanbus , in foliorum alis. Ko- 
quetîe couchée. 

* quod fifymbrium Erucae folio afpe- 

ro , flore luteo* 
/. /ylveil. minor, lutea, Burfx pa£- 

toris folio. Roquette bourfette. 
4. fylveft. major, lutea, caulc afpeso. 

Roquet. 

1. Ervum verum. Ers. Ervil/e. 

1 . Eryngium vulgare. Panicaut. 

L. Eryiimum vulgare. Erifime officinale. 

Jatiîblium , majus , glabrusn.. 

Sijtmhe-irion. 
3* foi. fubincanis, ftliquis brevi£- 

fimis. $inapi xelaret. 
Li Evonymus vulg. granis rubentihus. Fufam. 
1. Eupatorium Cannabinum. Eupatoire can- 

nabi'ie. 

* Cannabinum , floribus albis. 
Lt Euphiafla ofticinarum. Eufraife officinale^ 

* major. 

* major, flore albo* 

F. 

t. I^Aba minor, £ equina, JVw. 

* major , vulgaris. 

1 . Fagopyrum vulgare, erethim. Sarajïn. Bled. 

noir* 

* vulg. ere&um , flore rubenre* 

vulg. feandens. Sarrafin dt& 

buijfons* 
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1. îagus. Jîeftre. 

2. Fer mm Eejuinum Germa ni eu m a fîliquis im 

lummicate. Ferqueval. 
I. Ficus-Carica. L. fp. Figuier. 
I. Filago , feu Impia. Filagon Germanique. 
x. vulg. tenui/fimo folio , erecfca. F/- 

/<7£0/z Gallique. 
\ë minor. Filagon des montagnes. 

4* altéra. Filagon des champs. 

5. feu Impia , capitulis lanuginofis. 

Micrope. 

1+ lilicula fontana , major , five Adianrum 

album , Filicis folio. Fiiicule 

des Grifons. 
1. regia , Fumaria? pinnulis. Filleule 

. . royale. 
j. quae Adiantum nigrum 3 officîh. 

pinnulis obtuiioribus. Fiiicule 

noire. 

4. fontana , Adianti facie , latifolra, 

dentata. T. h. 6. Fiiicule dentée. 
ï. Filipendula vulgaris, an Molon Plinii. J/- 

lipendufe. 

1. Filix non ramofa , dentata; Fougère mâle. 
1. mollis, fîve glabra, vulgari mari 9 

non ramofa? accedens. Fougère UJle. 
t. mas , ramofa, pinnulis dematis. Fqhl- 

gère a crête. 

* montana , ramofa, minor, argotè 

denticulata. 

* non ramofa , petiolis tenuiffimis , & 

tenuirtimè denfati?. 
4. ramofa , minor , pinnulis dematis. 

Fougère driopte^e. 
j. ramofa , major , pinnulis obtuïîs , 

non dentaris. Fougère femelle. 

e iv 
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* Filix ramofa , major , pinnults obtufTs* un- 

dulatis. 

* ramofa , major , pinnulîs obtufis , ra- 

mulis bifurcatis. 
6* minor, non ramofa* Fougère des ma- 
rais, 

î. Fluvialis Pilana , fol» dcnriculatis.iVt.iWd. 

* foliis anguftis , dentatis. 

i. Fœniculum vulgare , Germanicum. Fe- 
nouil. 

fylv. perenne^ Ferula; folio , 
breviori. 

* fylv. elatius , Ferula. folio , 

longiori. 

3. minimum , patulum. Sefili 

nain. 

4. annuum , Tragofelini odore , 

umbellâ alba. Sefili annuel.. 

* Idem , umbellâ rubente. 

5. annuu m,umbelià contracta ob- 

longà > Carotte ftnouilletti. 
1. Fœnum - grsecum, fauvunu Fenugrec vul- 
gaire. 

1. fylvcfhe , altérant, Polycera- 

tion. Fenugrec de Montpellier*. 
1. Fragaria vulgaris. Fraifier de Cornus. 

* vule. fr. albo. 

* fruc*tu parvi Pruni magnitudine. 
1. iterilis Fraifier maigre, 

* frerilis , incana. 

3 . fterilis , ampiiHimo folio & flore; 

Fraifillard, 
1. Frangula. Bourgene. 

1. Fontalis minor, lucens. T. h. 3. Fontinel- 

le ccailleu fe. 
1. Fraxinus-Ornus. L. fp. Frêne fieuri. 
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ï. Fraxinus excelfîor. Frêne commun. 

Fucus tubulofus , inteftinorum forma. Fuc- 

boyau, 

- fontanus , pinguis , comiculatus,, 
vmdis. Fuc gélatineux l itoft&ç 
verruqueux. 

n Fumaria officin. & Diofcoridis , flore pur- 
pureo. Fumeterre officinale. t 
? Eadem , flore pailefcente. 

* Eadem , flore albo. 

lobis anguftioribus , floribus al». 
tis. 

^ . . foliis tenuiflîmis , floribus aibis 1 

Jinnor , tenuifolia , caulibus fur- 
re£hs , flore hilari purpura riu 
bente. r r 

( ftgrqentis longis , aûguftis , ra- 
, nus difpofuis. 

* i ma lPr , floribus diiutèpurpureis.. 

bulbola. LAp.Fumeterrebulbeufe 
LFungoides iiifundibuli forma , femine fœ- 

tum. Creufot. 

* ' infundibuli forma , femine fœ- 
. tum , interne ftriatum , ex^ 

si terne hirfutum, 
* rigrica'ns , cornucopi* forma.. 
?Vp. Trombe tte* 
y. ; .fiifcûm, acetabuli forma , ex- 

terne ramificatum. P^fc Ci- 

glandis cupulam referens, mâr- 
gine dcntato. P*£/V Cupule* 

qui fun^gus miniums , fcutella- 
tus coloris aurantii; Pe[i % . 
Chaton de bague, ^ 

guriculaaî judx referens > màs. 
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rufefcens , cxtùs candica-nsi* 

& quaiî faxinofum. Pf^i- 

Oreille de Judas 

? Nofloc-oreillette. 
Fungoides coloris minii. P*£z cramoiji. 
t. maximum & mulriplex, auran- 

tii coloris , ad ballm rugo- 

fum. Pé{; orangé, 
y. qui crepitus lupi flavefeens, cla<- 

vatus & fîftuloCus. Vejfelou* 

majfette. 

l. Funguli ipearnati coloris, minuti, mufeo 

tpnatt Galette des landes.. 
•X. Fungus , pikolo lato &roruudo. Champi- 
gnon commun* 

* b. pileolo lato & rotundo , livido. 

Champ, livide. 

* e. major, vioJaccus. Champ, viola. 

* d* magnus , albus , piJeoio Jaro , 

pronà parte fordidè carruleo, 
Champ, violet pâle.. 

* e*. totus ajbus. Champ, tout blanc, 
i. cam|>eftris, albus fupernè, infer- 

ne rubens. Champ, à cravate* 

* ov Champ, de Cornus. 

* b. totus albus , edùlis. Champignon, 

a crav. tout blanc. 

* r. colore candi* fo, tuberculis flavo- 

fuCcis t cfcg.mrirtmièvaricgatOi 
Champ, bijou. 

* d, jilcolojato, longi/fimopedîculo- % 

variegato. Ch. haut monté, 
y, pilcoîo lato , punicco x Jacleum 

& du Le cm fuccum fuudensv 
Champ, k peignoir. _ 

* Champ. gofiçeaU. 

V V 



Google 



INDEX 107 

* b. Fungus pileolo lato , micis fùrfuraceis 

adfpcrfo. Champignon dartreux* 
4. • gilvus ? margine tcnuifîimo. Ch. 

a toilette. * a. Champ, gris. ■ 

* b, planus , orbicularis , aurcus.T. h. 

5. Champ. Jaferan m 
f„ phalloïdes , annulatus , fbrdidè 

yireicens & patakis. Champ, 
hûlbtux 4 * a. vtfdâtre. 
phalloïdes. Cha mp. olivâtre. 

* pe<Jiculo r in bulbi formant ex- 

crefcente.CA. couleur de noifette m 
6« glutine fîavo , limacino refplea^- 

dens. Champ, baveux. 

* a\ cono primiim obtufo , pofteà pîa- 

no , pileolo & pediculo glutine^ 
. obducto. Champ, gluant. 

albus , acii*. Champ, laiteux. 

pileolo lato, orbiculari , candfc- 
cante. Champ, laiteux^ très acre* 

pileolo Itraminci coloiis. Ch. fer* 

totus grifeus* Champ, folide.. 
la- parvus , pediculo oblotigo , pileo- 

lo hxmifphxrico , ex albido , 
ûibluteus. Champ, mignon. 

* ai Champ . y voire. 

*>L colore la&eo. Champ, blanc de 

* a. lait. 

* c>. totus pex .Tnaturitatem coloris au— 

rantii. CkampSqrangé. 

* jf. pileolo rotundiori, Moucexon dic- 

tus. Moujfeiow. 
*Â. \> parvus , pediculo oblougo, gafc- 
riculatus, ftriis lividi* , au, nigris„ 
Champ, clou. : r. 
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* L îuflgus parvus, coccineus. Chant, corallihi. 

* /. pileolo albo , centro rufefccnte. 
; Champ, enfumé. 

* m. capite hacmifphxrico . pallidè lu- 

tcfcente. Champ, lijfe. 

* o. minor ) amethyftinus. Champ, ame* 

tifte. 

* p. ; miuimus , aurantius , mammiJla- 

ris. Champ, bulle. 

* q % . pileolo candicante , lamcllis paù*» 

cis , pediculo fufco , fplendcnte. 
Champ, androfacé. 
il». fimi equini , capiculo pileumRo- 

manum referente. Ch. fondant. 

* d. Champ, tiarre.. 

X**. perniciofus , ex codem pediculo 

multiplex.. Champ, en fociété. 

* b. Champ, couleur de noifette. 

% Ci. albus , fplendens, ex u no pediculo». 

multiplex. Champ, blancs. 

* aL. multiplex , fordidè carneus. Ch m 

couleur de chair fale. 

* noieras , multiplex , pediculo fîf- 

tulofo. Champ, cannelés. 
*'fi multiplex, ovatus , cinereus. Ch. 

ovales. 

J l* "» P^ co ^° conico , maculato. Champ. 

conique. 

*a. Champ, tigré. 
14». minor , pilei fuperficie flofeulis 

fufeis villolâ. Ch. conique mineur.. 

* a. Champ, pluché.. 
capitule conico , pallidé cineri» 

cio , centro fufco. Champ, gris. 
aurantii coloris,.capiculo in conum 
abeume* Ch. coniques en jociété. 
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, * a* Champignons rouge- orangés. 

ft. Fung. plures ex uno pedc à prunorum 
radîcibus enati. Ch. puants. N 
epncrygios. Champignon clochette 

* a. t ham. fougère t. 
multiplex, campaniformis, colore 

ttàznzo. Ch. clochettes en fociétâ. 

* a Champ, châtains.. 

** multiplex, obtuleconicuy, colore 

grifeo, murino. Ch. gris de fouris.. 
multiplex , campaniformis , colore 

fufco. Champ, minimes. 
Muté carneus , vcl incarnatus. Ch. 
mammelu. 

* a. Champ, incarnat. 

i clypeatus , in medio prbtuberans.. 

. Champ, cannelle;. 
capitulo mammofo , centropapil- 
lari. Champ, blanchâtre. 
». colore homogeneo , grifeo , pedi- 

culo glutinc obdûéto. Champ, 
tout gris. 
colore homogeneo , pallido , pi. 
lcolo & pediculo glutine obduc- 
to. Champ, couleur de Bois. 
Jaste fufco colore. Ch. ifahelle. 
lxtè fufco colore, pediculo brevlo* 
re. Champ, ifabelle , pivot court*. 
capite expanfo , vifeofus. Champ. ' 
a navet. 

capitulo mammofo. Champ, petit 
gris. 

capitulo mammofo , rufefeente*. 
Champ, roujfâtre. 
i minor, totus rufus« Champ, toute 
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minor » citrino colore , peduncu fo 

flavefccnte. Champignon àtrin* 
ccncro mammofo , rufcfccntc y 
circulo fordidc albocircumdato, 
Champ, nuzmmeJus j en fociété* 
Champ, livides. 

noftras , multiplex , piïeolo lato , 
mammofo. Champ, gaudronés. 

piperatus , non lactefcens. Ch.pla* 
te au. 

* a* Champ, brun, 
medix magnitudinis , piïeolo fa- 

pernè è rufo flavicante, iamel- 

lis fubtiis fordidè virentibus* 

Champ, jaunâtre* 
dypeiformis , major. Ch. boucliers 
clypeiformis % minor. Cham. petit 

bouclier. 

pedîculo croceo > fplen Joris parti- 
cipe. Ch. tabac d'Efpagne. 

minor v tencrrimus, farina refper- 
perfus , piïeolo fupernè cinereo,, 
lamellis fubtiis tenuiflimis , cre- 
berrimis x nigris.. Ch. toile d'a- 
raignée. 

glutinofus , colore aurantio. Ck~ 

ptateau , en fociété. 

Champ, orangés , gluantes. 
colore caflaneo , marine per ma- 

turitatem introrfdm revoluto. 

Champ, aigrelet. 
albus , piïeolo inverlo. Champ» 

blanc y rctroujf ?'. 
fignoûjs, fafeiarus. Champ, vivace. 
typhoïdes. Champ, tif.oïdc. 
multiplex, oyat us.,, cimier eu s 3 rai- 
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nor. CHam. retrouffes , en focïêté*. 
la&clcens , piperatus- , rufusv 

Ch. enfoncé : * a. Ck bronzé. 
taétefccns , praegnantifTimus. Ck.. 

blanc- fafiL 
piperatus , non Ia&efcens , co* 

loris BrafiJicû Ck. chapeau: 

rouge. 

aureus, capitule in conurn abeun* 

te. Champ, gluant. 
miniraus , albus , umbilicatus > 

ftt iatus. Champ, calepin.. 
minimus, totus niger, umbilî- 

catus. Champ, tout noir. 
margine per maturitatem lurfiirr* 

repando. Champ, fouscoupe. 
grifèus , holoferîceus , pileolo* 

crenelato. Champ, godet. . 
la&cus , maximus*, infundibult 

forma. Champig. entonnoir t. 

Champ, grand entonnoir^ 
mediae magnitudinis ^ albus. C/u 
' moyen entonnoir.. 
foliaccus , vel lamclîatus , in- 

fûndibuti forma, fufeo-livi- 

dus. Champ, brun-livide. 
albidus , infundibuli forma , pa- 

luftris. Champ, des marais. 
noftras , pedkuto brevi , in pi a 

leolum. didymum abeunte* 

Champ, didime. 
minimns r pedicuio conico. CA. 

à quille.. 

parvus , îamelîatus , oedtunculi 
forma x Alho adnaUens. D** 
mian-puongler*. 



34,.Fungus anguiofus , & velur in fcctbuw 
ditfeéhis. Chanterelle torfe. 

$ T- minimus , flavelcerrs > infundibulï. 

forma. Chanterelle en entonnoir. 
pileolopermaturitateminftar Aga~ 
rici intybacci Jaciniata* Chan- 
terelle endivée*. 

J7«. porofus magnus , crafTus. Ruchin* 

Ceppe. 

f porofus magnus „ craflus % purpu-* 

rafcens, 

porofus magnus , cra/fiis , turbciv 
culis m in unis exalpe ra tus , colo- 
re pomi aurautii ex lie cari. Ru- 
chin chagriné,. 
5?*- pojofus magnus, crafTus, coloris 

caftanei nunc liquidions , nunc 
m agis CôrdidL Ruchin châtain,. 

* porouis maximus , cra/îus , luteus 

lacer ,. pediculo longuTuno vi- 
refeente. 

P porofus , noftras v brachiatus , ma* 

ximus*. 

40^ porofus médius , iordide purpuraC- 

i cens. Ruchin lie-de^vin. 
4^ porofus médius , fuperficie fordide 

albâ , tuberculis caftaneis varie— 

gatâ. Ruchin traité. 
4*. porofus. Ruchin pain-d* épice*. 

* ' porofus ,.fuicus , pediculo tumeC- 

. . cente» 
4$V porofas, pediculo ovaft, pileoli fà- 

perfîcie fordidifiïmè. albâ. Ru~ 

chin maroquiné. 
44* porofus pediculo ovali , jjileolL 
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fupcrficic fplendidc crocca. 
chin vermintuXr 

* Fungus porofus , pcdicolo ovali , pileolt 

fupcrficic caftaneâ. *î 

45. Fungi lutci, pcimciod , fub Pmu habi- 

tantes. Ruckins pain-cC épict* 

46. Fungus erinaceus. Erinoct. 

47. gelatinus flavus. Gela tin.. 

C 

e florifera. Piment». 

* fru&ifera. 

* frutex odoratus feptentrionaliunr» 
L Géranium fanguineum , maximo flore. 

t^m fanguin. 
l folio Mal vï % rotundo. Becdegru 

mauvin. 

* folio Mal va- , rotundo , flore ma- 

jor i , cœrulco- 

* columbinum , rrrajus , flore mi- 

nore „ ccrrulco. 

* Idem , flore purpitreo. 

b 3 . columbinum , diikdtis folîis ; 

pediculis florum longiflïmis.. 

Becdegru cclombin. i 
' Idem , floribus incarnatis. 

[ 4. Robertianum i^viridc Becdegru 

kerbarobert. 

* Robercianum l, rubens. 

* Robercianum , flore albo. 

5. Cicuœ folio , minus & fupinudu 

Becdegru cigutin. 

* Idem , flore albo. 

tf, lucidum, faxatile. Becdegru IuL 
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7. Géranium columbinum , majus , foliisimt^ 
longis , ufque ad pediculum di- 
vifis. Becdegru dijfcqué. 

f . columbinum , villofum , petalis 

purpurcis t bifîdis. 'Becdegru 
douillet. 

* Idem j petalis albis , bifidis. 
x. Gallium luteum. Gaillet jaune. 

%m album , vulgarc. Gail'et blanc. 

* album , vulgare , incanum & vil* 

lofum. 

* vulgare , flore îïiteola. 

\. album , minus. Gaillet des mari~ 

cages. 

4. album , tripetalon . V. B. P. Trigal. 

2. Genifta tin&oria , Germanica. GcneftroLe. 
Genêt des teinturiers. 

* tin&oria, Germanica, anguftifolia. 
ramofa, foliis Hyperici. Gentftrolc 

velue. 

1 , Genifta-fpanium majus , brevioribus acu- 

feis. Jomarin. 

* majus , longioribus aculeis. 
minus , Anglicum. Geneftrole An~ 

gloife. 

l* Geniftclla herbacea , Ci vc C hamx fpa rti um ; 

Genifielle. 

j, Gentiana anguftifolia , autumnalis , major. 
Gentiane d'automne. 
prarenfls , flore lanuginofo. Gen- 
tiane amarelle. 

}. cruciata. Gentiane croifette. 

4. Alpina , pumila , Centaurii muio- 

ns folio. Gentianelle. 

L Gramen Iofiaceum , radice repente , fivr 

Gramen ofiscinziutnXhiendeni 
officinal. 
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* Gramen idem , ariftis longioribus dona- 

tu m. 

anguftifolium , fpicâ Tritici mu- 
tics fimili. Chiendent jonchet, 

* Idem , ariûis longioribus dona- 

tum. 

5. loliaceum , foliîs & fpicâ tcnuiflU 

mis. Chiendent délicat. 

4. loliaceum , fpicâ longiorc , ariC. 

tas habens. Yvroie annuelle. 

* Idem , line ariftis. 

5. loliaceum , anguftiore folio Se 

fpicâ. Yvroie vivace. 

* Idem , ariftis donatum. 

* loliaceum , ma jus , fpicis longius> 

diftantibus.. 

* loliaceum , panic^lâ multiplici & 

fpicatâ. 

* loliaceum , fpicis breribus & la- 

tioribus , comprelîis. 
6± fpicatum , vulgare „ fecalinunu 

• Orge aux rats. 

* fjpicatum , fecalinum, minus. 

* fpicâ fecalinâ. 

2*. loliaceum, fibrosâ rauice , arifli* 

donatum. Elime. 
ti minimum , foliis. junecis , pani- 

culâ unam partem fpectante. 
. Nardet. 

pratenfe, fpicâ flavefeente. Ftvt*- 
ve. 

_q* fpicatum , ariftis. pennatis. Slip 

empenné. 

2* avenaceum , montanum , fpicâ 

fimplici , ariftis recurïis. ouf 
chevelu^ 



Grarnen fpieatum, fpicâ cylindraccâ , fon~ 

gioribus villis donatâ. Vulpin 

des prés. 
aquat icum , gcmculatum , fpica- 

tum. Vulpin aquatique. 
cum caudâ mûris purpurafccnte» 

Vulpin des champs. 
cum caudâ mûris virefcente. 
Typhoïdes y maximum , fpica: 

longiffimâ. jF/eo/: /?r£f. 
nodoium , fpicâ parvâ , five no- 

dofîim tertium. F Léon noueux. 
fpkatam , durioribus & craifiori- 

bus locuftis > fjpicâ brevi. Egi~ 

lope. 

Idem , fpicâ longiffima. 
fp icarum , Jocultis echinatis..R<i- 
c/e. 

fpicatum, gfumrs criftaris. Ciho- 

fure. Crécelle. 
fpkarum , glumis variis* Cinojure 

- bleuâtre. 
tJaérylon , radiée repente , five 

officinarum. Poulote. 
dadtylon , anguftifolium , fpicis 

villofîs. Barbon-manne. 
tremulum , majus , pa ni eu là fpa- 

diceâ. Bri^e. Tremblin. 
tremulum , majus , locuftis can- 

dicantibus. 

tremulum^minuSjpaniculâ parvâ. 
paniculis elegantimmis , five Era- 

groftis majus. Bri^e. Amourete. 
pratcnfc , paniculatum , majus 

laciore folio , Poa Theophra£ 

ti. Paturin des prés* 
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té. Graxnen pratenfe , paniculatum, majus» 

anguftiore folio. Paturin fur 
buté. 

* Idem , cum fpongiolis. 

%Z» ■ pratenfe , panicujatum , minus ; 

album, Paturin annuel. 

* pratenfe, paniculatum , minus. 9i 

rubrum» 

iS.. pratenfe , paniculatum , médium. 

Paturin trivial. 
*2f. * paniculatum , radice repente, eut 

mo compre/To ; an Gramen 

caninum , vinealc Paturin ap- 

plati. 

30, xerampelinum , miliaceâ , pme- 

nui , ramosâcjue , fparsâ pa- 
t xiicula , fîve xerainpelino con- j, 
gêner, arvenfe, a?rfivum , Gra- 
tten minutiilinio femine. Pa- 
turin échaloté. 

* arven/c, pankulâ criÇ>â. » k 
ji. aquaticum paniculatum, Jatifo- 

lium. Paturin aquatique. . » 
minus, vulgare , paniculâ rigidâ. 
i Paturin Suret. 

3 3 , nemorofum , paniculâ laxâ , ra- 

diée repente. V. B. P. Paturin 
des Lois. / v 

J4. paniculis cleganti/îîmis , mini- 

mum. Paturin mignon. 

jj. avenaccum , parvum , procum- 

bens , paniculis non ariftatis. > 
Fetuque couchée. 
. paniculatum , elatitn, fpicis lon- 
gis, muticis, fquamofis. Fetu- 
que élevée ; ^ 

Î2. paniculatum , aquaricum , flui- 
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tans. Fetuque flottantè. 

3& Gramen capillatum , locuftis pennatis ; 

non ariftatis. Fetuque brebiete. 

j j . pratenfe , paniculâ duriore , laxâ, 

unam prxcipuè partem fpec- 
tantc. Fetuque dureté. 
ÇO % paniculatura , bromoïdes, minus, 

paniculis ariftatis , unam par- 
tem fpe&antibus. Fetuque ùro- 
mett. 

41, murorum , fpicâ longiffimâ. Fe- 

tuque queue-de-rat. 

41» avenaceum , minus s foliis info 

rioribus capillaceis , fuperio- 
xibus vero latioribus. Fetuque 
belvut. 

jl\ > Joli accu m corniculatum , (picis 

glabris. Brom empenné. 

* loliaccum , corniculatum , fpicis 

villous. 

44, quod ïeftuca avenacea , fterilis, 

elatior. Brom-averon. 

4j, <juod Feftuca avenacea , fterilis , " 

humilior. Brom rade. 

* avenaceum , locuftis ampliori- 

bus , candkantibus , glabris , 
& ariftatis. 

4*, quod Feftuca pratenfis, lanugino- 

fa. Bromgtgantefque. 

* Idem , foliis latioribus. 

47. gros Montbelçard. Brom figii/u 

4L avenaceum , dumetorum , pani- 

culâ fparsâ. Brom des champs. 

* bromoïdes , fegetum, latiore pa- 
> niculâ. 

±) , avenaceum , glabr um , paniculâ 
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c fpicis ftrigofis compofîtâ arik 
tis tenuiffimis. Brom karidel. 



Gramen avenaccum , locuftis villofis , 
craflîoribus. Brom velouté. 
fpicâ Briza?. T. h. ^ Brom dou- 
blépi. 

fpicatum , folio afpero. DaEtile. 

Idem , fpicâ albâ. 

Typhoïdes , afperum , primum; 

Falari majfete. 
arundinaceum , acerosâ glumâ , 

noftras. Falari ruban. 
Idem , glumis albicantibus. 
da&ylon, folio lariorc. P anima- 

nerbe. 

Idem , fpicis nigris , disjun&is. 
fylvaticum, paniculâ miliaceâ. 

Millet. Milletot. 
pratenfe , paniculatum , molle. 



caninum , paniculatum, molle. 

Houque mollette. 
caninum, fupinum , minus. Agrofi 

tis-vilfa, 

caninum , fupinum , panicula- 
tum , folio varians. 

paluftre , paniculâ fpeciosâ. 

montamim , paniculâ fpadiceâ ; 
deljcatiore. Agrofiis chevelu. 

Idem , foboliferum. 

feroxinum , arvenfe , (picâ laxâ % 
pyramidali. Agrofiis rougeâtre. 

capillatum , panicuUs rubçntibus, 
Agroftiê évente. 
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* Gramen capillatum , panicùlis viridanu- 

bus. 

4}. minimum , DaJecnampii. AgroJ^ 

tis mignon. 

64* capillatum, panicùlis longioribus 

& angumoribus. Agrofiis in- 
terrompu. 
pratenfe , paniculatum , altiflî- 
mu m , locuftis parvis , (plen- 
dentibus , non ariftatis. Erbin 
, des galons. 

* Idem , paniculâ flavefccnte. 

* Idem., fobolifcrum. 

46. junceum , Dalcchampii. Erbin 

blanchâtre. 

6y. panrcu latu m , minimum, molle. 

Erbin œilleton. 
61*. lpicatum , A>icâ purpuro-argcn- 

teâ , molli. Erbin a crête. 

69. parvum , praecox , ipjcâ laxâ , ca- 

nefcente. Erbin précoce. 

70. flemorum , paniculis albis , capiU 

laceo folio. Erbin flccfrffant. 
7-1* paniculatum , aquaticum , milia- 

ceum. Erbin aquatique. 

7 1. paniculatum , autumnale , pani- 

culâ anguftiore , ex viridi m> 
gricante. Erbin. Canfe. 

* * ' Idem , paniculâ ampliore. 

7t 4 tenuifolium , glabrum. V. B. I\2 

Erbin mignon. 
74. avenaccum , locuftis rarioribus. 

Me lie. 

7j. avenaceum , pratenfe, elatiuat," 

panrculâ flavefeente , locuftis 

parvis. 
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parvis. Avoine blonde. 

* Gramcn avenaceum , paniculâ flavefcente, 

denfiori, locuftis minimis , ic- 
nuicer anftatis, & quafi villo- 
. fis. T. h. 6, 
7** avenaceum , clatius , jubâ longâ, 

fplendente. AvoLe froment al* 

* nodofum , avenaceâ paniculâ. 

7T. avenaceum , glabrum , paniculâ 

purpuro-argenecâ, fplendente. 
Avoine argentée. 

* avenaceum , locuftis fplendenti* 

bus & bicornibus. 

7îi avenaceum, (hirfurum) paniculâ 

purpuroargeutcâ, fpkndentc. 
Avoine cotonée. 

71i Ipicatum , angufHfolium , mon- 

tanum. Caret collinet. 
«a fpicatum , Junci facie , Lirhof- 

perni Cvmwc. 'Choin noirâtre. 
L, Gratiola Ce^tauoides. Gratiole. 
X. GroHUaria multiplici acino , fîve non fpi- 

nofa , bortenfis, rubra ,nvc 
Ribcs ofticinarum. Grojeller- 
CaftiiUr. 

% ' n o» fpinofa, fru&u nigro , ma- 

jore. Grofeiller-Cajfts. 
fîmplici acino , vel fpinofa , 
fylvc(iris.Grofeiller-gadelier\ 

edf.ra arborea. Lierre. 

major fterilis. 

I. Helianthemum vujgare , flpre lutco.Eiïcuù 

terne vulgaire. 

; - vulgare , flore dilutiore. 

* foliisjnajoribus, flore aibo. 

Tome L f 
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Helianthcmum Majorant fol. capkulis val* 

de hirfut. Eliantcme velu. 
^. tenuifolium, glabrum,luteo 

flore , per humum fpar- 
.. fum. Eiiantemefumane. 
4. fl. macul Elîanteme tacheté* 

j„ . foJits Thymi, fl. umbellatis, 

Eliantemc t bouquets, 
t. Hchotropium inajtrs , Diofcor. Eliotropt. 
. : . majus autumnale , Jafmini 

odore. 

T. Hcllcborinc larifolia , m on tan a. Elborirti 

commune 

* paluftris , noftras. 
^ flore albo , rel Damafonium 

monranum , latifoiium , 
: : Eiborine candide. >\ 

* montant , angufrifol ia , pur* 

parafeens. .& 

* foi. pradongis , anguftis, flo^ 

nbus candi dis , an prions 
varieras ? 

t. Hetteboms niger , feetidas. Ellébore. 

L Heyat**** offtcîn. x. Marchand ne hépatique* 

* petraea , ftcikna. 

*► petraca , umbcllata. _: 

l, pileara & ftcllata. Marchantine 

conique. 

. qtiae Lichen , ûvc heparica lunu- 

lara , epiphyllocarpos. Mar- 
chantine crût (et e. 
4, paluflns , lobis criftatis. Ricci 

2jt*llin. • * 

ris ; feifurcara , lobis bre- 
J * .y •> f; ; tiéribus , carinatis. 
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f . Hepatica paiuftris , dichotoma , fcgmcntis 

oblongis & anguftis. JfccJ 
flottant. 

1* ^ faxatilis, undulata , fcxninifera. 

Jongerman ondoyant. 
arborea , globuligera. Jongerman 
fourché. 

I. Hepaticoides , polytrichi facie. Jongerman 

ajjrlenide. 

* polytrichi facic, foliis bifîdif, 

major. Jongerman bi denté. 
)• albcfccns , foliis pcnnatis. 

Jongerman blanchâtre. 
4? foliis fubrotundis fquamatira 

•incumbentibus mino*. 
Jongerman dilaté. 
S* qoi Mufcus trichomanoï- 

des , terreftris , rninor , 
fondus. V. B. P. Jonger- 
man tamarifet. 
6. foliis fubrotundis fcjuama- 

tim incumbentibus , ma~ 
jor. Jongerman tuy et. 
paiuftris , Cichorei crifpi 
foliis. V. B. P. Jongef^ 
. < man jnje. . > 

Hepatic* facie. Jongerman, 
Marfilli. * 
L Hcrba Paris. Parzferte* 

Hcrniaria elabra. Herniolt. Turquette. * 

* nirfuta. 

L Hcfpcris hortenfîs. fl. purpureo. Hefperidc 
Julienne. 

* Eadem , fl. candide. 

*« Allram redolens, Erifime alliei* 

fij 
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t, Hctperis, Lcucoji folio , fcrrato , fîliquâ 

quadrangulâ. Erifime vcjpe- 
rine. 

t. Hicracium fruticofum , latifolium ^ hir- 

futum. Eperviettc. 

# fruticofum , latifolium , foliis 

dentatis glabrum. 

# fruticofum p anguftifolium , 

ma) us. 

t, . afpcrum , majori flore, in II- 

m in bus agrorum. Picride 
éperviere. 

| a cchioïdcs, capiculis Cardui Be- 

ncdi&i. Picride viperette. 

4. hirfutum , futeum. Crtpilie. 

* eruexfolium , hirfutum. 

j. minus , Diofcori dis. FufeUe de 

Diofcoride. 

6. fol. Coronopi. Fufilée des toits, 

7, foliis Cichorii fylveftris , odorc 

cafter à Fujcléc fétide. 
f, Chondrillx folio , glabro , r a- 

dice fuccisâ , majus. Lion* 
dent automnal. 

* Chondrillas folio , glabrum. 

5. murorum , folio pilofi/Cmo. 

Pulmonicrc. 

* murorum, laciniatum , minus, 

pilofum. 

# murorum , laciniatum, minus, 

pilofum , folio anguftiorc. 
16» minus, Dcntis leonis folio, ob- 

longo , glabro. Porcelle lif» 

fi- 

Xi. Pentis Leonis folio obtufo , 

majus, pQrcclle bulbcujc. 
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11. Hieracium alpinum , latifolium , hirfu- 

tum, incanum, flore magno, 
Porcelle tachée, 

* Idem, maculatum. 

15. quod Pilofella major , repens f * 

miniis hirfuta. Pilofeue ra* 
meufe. 

1. Hippocaftanum vulgare. Marondier. 

I. Hippuris , qui Equifetum fœtidum , fub 

aquâ repens. Charagne vuU 

gain. 

i. qui Equifetum fragile ,'majiîs , 

fubcinercum , aquis immer- 
fum. Charagne cotoneufe. 

* qui Equifetum, 4ve Hippu- 

ris lacuftris , foliis manfu 
arenofis , Gefnero. 

3. qui Equifetum, rive Hippuris 

mufcofus , cauliculis ipinulis 
crcbrids exafpcratis , fub 
aquis repens. Charagne hérif- 

4, foliis non amculou*s, longiori- 

bus & lundis. Charagne lui- 
fante. 

* breviffimis & tenuillimis fetis , 

polyfpermo*. 
L Hordeum polyiticnum. Orge. Efcourgeort. 
1* nexafticum , pulchrum. Orge 

exaftique. 
j. , diftichum. Orge diflique. 

* diftichum , fpicâ breviorç & 

tiore , granis confcrtis. 
J. Horxninurn fylveftre , Lavandulae flore. 

Ormin* 
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l Hyacintiius obiongo flore, carruleus, ma- 
jor. Jacinte. 

* Anglicus , cinericeus. 

* non feriptus , flore candido. 
li Hydrocotylc vulgaris. Gobeleau. 

L Hyofcyamus vulgaris , vel niger. Jufquia- 

me. 

L, Hypcricuxn vulgare. Milpertuis officinal. 
%m Afcyrum di&um , caule qua- 

dranguio. Milpertuis quarré. 

* Idem , variegatum. . 

* perforatum , caule quadran- 

gulo , flore minore. 
£. minus , fupinum ; vel fupinum 

♦ glabrum. Milpertuis couché* 

4. elegantiflimum , non ramo- 

fum , folio lato. Milpertuis 
des montagnes. 

* minus , erc&um. 

5. villofum , ere&um , caule ro« 

tundo. Milpertuis velu^ 
é. paluftre , fupinum, tomento- 

fum. El ode. 

L 

1. Jacea nigra , pratenfis , latifolia. Jacil 

des prés. 

* Eadcm , floribus enrneis. 

* Eadcm , flore albo. 

* coronaca , purpurcis floribus. 

* „ coronata , carneis floribus. 

* coronata , albis floribus. 

coronata , purpurea 3 flofeulis tenuirtï- 
mèdilTettis* 
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* Jacca fupina , incana , purpurea. 

* fupina, incana, coronata, purpurca; 

* vulg. laciniata , fl* purpurco. 

* vulg. laciniata , fl. cârnco. 

* - fiii. laciniata , fl. albo. 

cum fquamis cilii inftar pilofïs. /«- 

j . 1 latifolia , caprte hirfuto. Jacêe Fri- 
gienne, 

* latifolia , difTe&a , capitc hirfuto. 
•^5 nemorenfïs , jguse fcrratula vulgo. 

Sarrete des Teinturiers. 

* Eadem flore albo. 

* nernorenfis , altiffima , PerGcx folio. 
i. Jacobsa vulgaris , laciniata. Jacobée vul~ 

gaire. 

* altiflima , Lufitanica , tenuiffimè 

laciniata. 

* latifolia , paluftris five aquati- 

ca. 

X; foliis Fcrulaceis, flore minoré, 

'♦. .• Jacobée ferulette* 

paluftris, altiffima, foliis ferra- 
v /. .:: , tîs. Jacobée des marais. * C 
4, vulgaris , foliis inftar erucae la- 

ciniatis. T. h. 4^ Jacobée ro- 
quefeuille. 

t. Senecioni* folio , perennis Jacfo- 

' ne des bois. 
quae Senerio minor , latiore folio, 
flve mon tan a. 
g. Pannonica , l. Jacfone vifqueufc. 

2% montana , lanuginofa, anguftî- 

fblia , non laciniata. Cendrittt* 
helcxùtt* 

fir 
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t* Jacobxa maritima , V. B. P. Cendriettt 

maritime* 

L. Imperaroria pratcnfis , major. Impératoire. 
L Iris paluftris, lutca. Iris. Faux acorus. 

* Êadcm , fol. glaucis , brevibus. 
ftecidiiîima , feu Xyris» Iris gigot. 

3. hortenfis , iatifolia. Iris Germanique. 
L ïfatis fylveftrh, tc! angu/lifolia. FafleU 
L. Ifnardia. Dalib. Ijhard. 
r. Juncago paluftris& vulgaris. Trofiart. 
1. Juncus lxvis , paniculâ non fparsâ. Jonc 
congloméré. 

a. lie vis , paniculâ fparsâ , major. 

Jonc éboulé. 

3. acutus , paniculâ fparla. Jonc a mè- 

ches. 

4. foliatus , minor , ri o ri bu s per ra* 

mos /parfis. Jonc en filet. 
j„ parvus, cum pericarpiis rorundis, 

L, B. quoad iconem. Jonc rude. 

6. parvus , cum pericarpiis rocundis ; 

J. B. cjuoad deferiptionem. Jonc 
Bulbeux. 

7. paluftris , humilior , creéhis. Jonc 

des crapauds. 

* foliarus , minimus. 

paryus , repens , capfulistriangula- 
ribus. Jonc rampant. 

* parvus , repens , capirulis foliaccis* 

5 . foliis articulofis , Àonbus umbel- 

latis. Jonc articuleux. 

* . Idem., cum ucriculis. 

* nemorofus , folio articulofo. 

ici. nemorofus , latifolius , major. Jonc 

velu* 

1 . . 
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* Juncus villofus , latifolius , maximus. 

tu villofus , capitulis Pfyllii, Jonc 

champêtre, 

* villofus , capitulis globofis. 

* villofus , paniculâ compa&â. 

ti. anguftifolius , villofus , floribnj 

albis , paniculatis. T. h, i s ^ 
)onc blanc. 

13, paluftris , glabcr, floribus albis, 

Choin. blanc. 
1 Junipcrus vulgaris , fruticofa. Genévrier. 

* fceraina , florifera» 



L 



actuca fylveftris, coftâ fpinofa. I«~ 
tue fauvage. 

* fylvcifris , coftâ fpinofà. foL 

minus laciniatis. 
fylveftris , angufto , laciniaîo 
folio. Laitue- des champs, 
3. perennis , humilior, fl. ca?ra~ 

leo. Laitue vivace* 

* Eadem , fl. albo. 

ht Lamium vulg. album , f. Arcliangelka , û m 

albo. Lamion-onibi anche. 

* fl. dilutè carneo. 

annuum , vulgare , rubrum. La~ 
m ion puant 

* SMinuum , vulgare, album. 

* rubrum , minus , foliis profundè 

iocifis. 

3, folio eau Je m ambtente , minus* 

L ami on embraffanu 
X. Lampfana. Lampjane. 

* • mac u lis nigris afperfa. 



* 
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Lampfana eau le aphyllo. Lampfere. 
l. Laparmun , folio acuto , crifpo. Patiencw 

fnjee. 

Xm folio minus acuto. Patience 

fauvage. 

* • folio acuto, piano. Patience 

aigu'é. 

* pulchxum 3 Bononienie , uV 

nuatum. Patience violon. 
anthoxauthum. Patience fla-^ 
ve. 

4. minimum Patience minime. 

hortenfe , folio obiongo , five 
fccuixlum Diofcoridis. Pa- 
tience potagère* 
aquaticum, folio cibitaLL P*- 
tience aquatique* 
i_s Lappa major , Arcti u m Diofcor. Bardant* 

* fwe Bardana major , fl. albo. 

* major , montana , capkulis tomen- 

tofis, five Aritium Diofcor. 

* major , capite maximo , glabro. 

I . Laferpiri u m foius latioribus , lobatis. La- 

„ /"Fi. 

I. Lathyrus làtivus , flore frudhiquc albo* 

Gejfe des jardins. 

* fativus , flore purpurco. 

^. aaguib/lîmo folio, iemine an- 

guloto. Gejfe anguleufe. 

a* anguftifolius , filiquâ hirfutîL 

Gejfe ve/ua. 

4. fylveihis , major. Gejfe fauvage^ 

1^ arvcnfîs , repens , tubcrofui» 

Gejft. Pijfogous.. 
(L fylvefcris , 1 ut eus , foins vicix» 

Gejfe. Choude. 
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L, Lavandula fpica. L. fp. Lavande. 
L Lens vulgaris. Lentille. 

* major. 

L Lemibularia vulgaris. Lentibulaire vulgaire* 

miaor : Lentibulaire mineure. 
I . Lenticula palufrris , vulgaris. Lenticule vul- 
gaire. 

%. paluftris , major. Lenticule polir- 

ri^e. 

j. aquatiea , trifulca Lenticule fil- 

Ion h. • 

I. Lepidium latifoiium. Ltpidion pajferage. 
zx, Gramineo folio , (îve Iberis. Le- 

pidion ibéride. 
L Leucanthemum vujgarc. Marguerite vul- 
gaire. 

* vulgare , caule villis ca- 

ne feen te. 

L. Lcucoium lutcum , vulgare. Çiroflc*. 

* petracum, lignofius , folio rigtfvj 

cancfccnte , vulgatiffimunu 
Lichen nigricans , hircinum corium men- 
tiens. V. B. P. Liquen a 'irâtre* 
cincreus , arboreus , marginibus pr- 
5 lofis y major. Pulmonete cïliaire.% 

* cinereus , arboreus, marginibus pi- 

lons , minor. 
arboreus , feu, Pulmonaria arborca„ 
t , Pulmonete de charte. • s 

£ arboreus , fubttis nigricans» Pulmo-* 

nete ferlée. 

y pyxidatus , damae cornu, divifurâ _ 

acetabulorum oris cria is. Put* 
mot: et e cal ic aire. 

• • 

if cinerçus , laufoliiis , ramdfîis^ 

*• cînereus, Laducx foho. 
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é. lichen Pulmonarius , f« a tilis , digitatu,; 

r ulmonete canine, 
h Pulmooarius , faxatilis , rufefcens 

iupern^ planus, infcrnè rcricul*! 

tus. T. h. 6, Pulmonete roujfe. 
Pulmonanus , arborcus , è cincrc» 

vind,s. V. B. P. Pulmonete gris- 

verdâtre^ 6 

^ Pulmonarius , faxatilis , digitatus 

minor. T. h. <L Pulmonete ve£ 
ne. 

ciucreus vulgati/nmus , cornua da-* 
refcrcns. Orjeilie de PruneU 

lier. 

cincreus , angurtior , fcutis in mar- 

gmibus fegmentorum. OrfeilU 
. jarineufe. 

Orjeilie chantournée 
Pulmonarius cinereus , mol/ior 
in a mplas lacinias divlfus. T. h. 

cornua dama? refcrens , angufrifo- 
lius V.B. P. Orfiille blanche 

opcrc phrygio ornatus. V. B. P. 
relie brodée. 

nig^ Lans , omphalodes. Perelle om~ 
bilicate. 

cru/}* modo arboribus adnafccns 
puJ/us. Perelle olivâtre * * 

Diofcoridîs Se Piinii , colore ci* 
nerco. /V*//* des murs, 

Diofcoridîs & PUnii f x t c 0 i orc fla ^ 
velcente. 

. <* u ila? modo arboribus adnafcens 
tCAuircr divifus, 4 
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10. Lichen cruftse modo faxis adnafcens, verru- 

cofus, cincrcus & veluti deuftus,» 
Herpete puftuleufe. N 
%1± pulmonarius, faxatilis, cinereo fut 

eus , lividus. Herpete rôtie. 

11. feriptus. L. fp. Gallctc écrite. 

13, crufraceus , lcprofus , feucis nigri- 

cantibus. Leprote rouillée. 

* cruftaceus, lcprofus, feutis cinereij. 

* cruftaceus, albefeens, feutis farina^, 

ceis. 

* cruftaccus, cinereus , feutis ferru- 

gineis. 

* terreftris , leprofus , cinercus , feutis 

nigricantibus. 

14, pyxidatus , major. Pixide crénelée^ 

* pyxidatus , minor. 

* pyxidatus , major , rugofus. 

* pyxidatus , acctabulorum oris fufeiff 

& tumentibus. 

* pyxidatus , prolifer* 

* pyxidatus , verticillatus y prolifer. 

15, pyxidatus , non ramofus , acetabulis» 

fimbriatis. Pixide frangée. 

* pyxidatus , ramofus , acetabulis finv 
; briatis. 

itfV pyxidatus , oris coccincis Se tumen- 

tibus. Pixide écarlatine. 
pyxidatus , teres , acetabulis mino- 
ribus , répandis. Pixide difforme*. 

18* pyxidatus Endivix crifpa? folio, pro 

lifer , acetabulorum oris crifpis* 
Pixide endive te.. 
pulmonarius , cinereus , crifpus*. 
V.. B. P. Pixide tubuice 

\ o. terreftris , auguftior , rjunoiiiEmus.^ 
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fulcus. Coralloïde brun. 
I r. Lichen cinereus, vulgaris , capillacco folio, 

minor. Ujnée fioride. 
*. Liguftrum. Troène. 

* fol lis c luteo variegatis.. 
L Lilac Matthioli. Lilas. 

* flore laturatè purpureo. 

* flore albo. 

!_« Lilium couvallium album. Muguet. 

* angutlifolium. 
minus. Smiguet. 

Limnopeuçe. Pindeau. 
j_t Limodorum Aufhiacum. Limodore. 
i. Linagroftu panicutâ ampliore. LinaigretU 

à particule. 

* paniculâ minore. 

1* fpicâ fingulavi , alopecuroidej.. 

Linaigr are à gai tu. 

t% Linaria ▼ulfçaris , lutea , flore majore. Z/- 
naire officinale. 

* flore majore , luteo pallido albo. 
^ minor , repens & inodora, Linairt 

rompante. 

* minor , repens, înodora, flore albo,. 

foliis radiacis. 
5. ere&a , flore albidolineis purpureis 

ftriato. Linaire droite. 
4. pu ni il a , fupina , lucea. Linaire coït- 

chée. 

* puni; i.i , lupina, pa/Iidè lutea. 

* pumila, fupina , flore aibido. 
annua, purpuro violacca , calcarr- 

bus longis , fol. imis rotundiori- 
« bus. Linaire pelijfitre. 

€± pumi la , v ulgauor , arvenils.. Linairt 

mineure* 
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2.Linaria hederaceo folio , glabro , feu Cym* 

balaria vulgaris. Cimbalaire.. 
2-» Lingua cervina ofEcinarum. Scolopendre. * 

* multifido folio. 

* Hcmionitidis vulg. facic. 
L Linum fativum. Lin des fileufes* 

fylveftre , anguftifolium , fïoribu* 
dilutè purpuraicentibus, vel car- 
neis. Lin vivace* 
j % pratenfe , flofeulis exiguts. Lin -pur-* 

r ëati f' 

ï. Lunoipcrmum , majirs , ere&um. GremiL 
l, arvenfc , médium. Perlettc 

des prés. 
arvenfe , minus. Perlettt 
en fc or pion. 

* arvcnfe , minas , floribus 

iuteis > vel luteo~ca?ro- 
leis. 

* paluftre, minus, flore cae- 

ruleo. 

* Idem , flore aibo > caeru- 

lefccnte. 

* Idem , flore rubello & car- 

ruleo in eadem plancâ. 
i. Lonchitis aculeata, major. Polipode Ion- 
■ quite. 

L. Lotus pratenfis , (îUquoGis , luteus» Lotier 
fiiiqueux. 

%m ûve Mclilotus pentaphyllos , minor a 
glabra. Lotier corniche. 

* pemaphyllos , minor , glabra , foL 

lon^ioiibus 8i auguitioribus. 

* pcntapliyllos , fl. majore , luteo * 

iplciKicntc. Lotier corniche. 
d£ pentaphyllos , major , hiifutie candi- 
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* Lotus corniculata , hirfuta , minor* 

* prarenfîs , major , glabra. 
i ± Lupulus formina. Houblon. 

* mas. 

I. Lutcola, hcrba falicis folio. Gaude, 

Lychnis pratcnfis, flore laciniato , fimplicu 
Lampe te à coucou, 

* pratenfis , flore laciniaco , (ïmplici > 

fuaverubence. 

* pratenfis, flore laciniato , fimplici,. 

albo. 

* pratenfis , flore laciniato , pleno , 

amplo , purpureo. 
fylveftris , aiba , fimplex. Lampete 

* blanche. 

* eadem , (emine vi dua. 

J. iyiveftris, vifcola , rubra , angufti- 

foliz. Lampete gluante. 

4. fylveftris y quac faponaria vuigo, 

Sdvonere officinale.. 

* eadem, flore albo. 

* eadem , flore pleno. 

5. fegetum , rubra , folixs Perfoliatar. 

Savonere vachère. 

* fegetum , foliis Pcifoliara: , flore 

albo. 

hirfuta , annua , flore minore , al- 
bo. Silène angloife. 
*• hirfuta, annua, flore minore, car- 

neo. Silène gauloife* 

fylveftris latifolia , caliculis turgj- 
d» , ftriatis. ^ilene conique. 

* eadem , anguftifolia. 

8^ % montana , vifeofa , alba „ lacifolia.. 

SUene penchée. 
>> YiTcQia, flore mufeofo» Camille* 
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fleurs disjointes. 

* Lyehnis eadem , minor. 

* eadem , femme vidua. 

lOi fylvcftris , quae Bcheii album vuî- 

gô. Carnitlet behen. 

* eadem , foliis anguftioribus & acu- 

tioribus. 

* eadem , foliis hirfutis. 

* eadem , flore pleno. 

I !* fegetum , major. Nelle des bleds. 

* eadem , flore dilutiore. 

il. annua, minima, flore carneo, lineis 

purpureis diftincto. Gipfere. 
L Lycoperdon vulgare. Vejjelou vulgaire, 

* médium , conicelacero. 

* niveum , fphxricum , fuperfi- 

cic in areolas adamancis ins- 
tar diife&as diftributâ. 

* excipuli chymici formsL 

* cepae facie. 

* pyriforme , verrucofum. 

* minimum , verrucofum. 

aurancii coloris , ad ban" m ru* 

gofum. Veffelou orangée. 

* idem , minus. V. B. P. 

^ vc£carium,ftellatum.Ftj^/0JfJ 

Geaftre. 

4, Paniien fe , minimum , pedieu- 

lo donatum. Vejfelou à fmim 
pirail. 

j. è flavo virefeens , fejuamatum. 

VeJJelou écailleufe. 

4. pediculo longiori , tumido do- 

natum. V tjjelou haut montée. 

2> minus, pediculo donatum, Vefi 

felou a pivot. 
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î, Lycoperdon minus Se multiplex , fplueri- 

eu m. V tjfelou en troupe. 

* minus & multiplex , ovatum. 
f . Lycopodium vulgare. Licopode a majfut. 
*• paluftre, rcpens,clavâ fingu- 

lari. Licopode des marais. 
I* Cuprefli foliis. Licopode des 

Alpes. 

l Lycopus paluftris , glaber. Lzcope. 

* paluftris , villofus. 

U Lyfimachia iutca , major* , quae Diofcori- 

dis. Lyfimaque corneille. 

* Eadcm , foliis ternis. 

* lutea , major , quar Diof- 

coiidis , foliis quater« 
nis. 

* Eadem, foliis quinis. 

*• liumifufa , folio fubro- 

tundo, acuminato, flore 
luteo. Nummul aire offi- 
cinale. 

* humifufa , folio, rotundio- 

re , flore luteo. 
î« humifufa, folio rotundio* 

re , flore purpurafeente. 
Nummulaire, délicate. 
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alva vuJgaris , flore majore , folio 
fînuato. Mauve commune. 
* fylveltris folio finuato , flore 

albo. 

L vulgaris , flore minore , folio 

rotundo. Mauve mineure. 
Im Malus fylveftris, fruétu valdè acerbo.Pcwz^ 
mier % 
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* Malus acido fru&u , fylveftrîs. 

L Marrubiaftrum cardiacae folio. T. h. fi. 

Agripaume marrubiere. 
vulgarc. Staquis des champs. 
L, Marrubium album , vulgarc. Marrube* 

* album , villofum. 
l* Matricaria vulgaris. Matricaire. 
ij Medica orbiculata. Luferne. 

* Arabica. 

* polycarpcs , folio obtufo , cre* 

nato. 

* birfuta , cchinis rigidioribus. 

* echiuata , minima. 

major , erec~hor , floribus pur- 
purafcentibus. Bourgone droi- 
te. 

* Eadem , floribus violaceis. 

* Eadem , floribus ex violaceo & 

luteo mixtis. 

* eadem , flore albo cocrulel- 

cente. 

I. Medicago fylveftris,floribus croccis. Bour* 

gone couchée. 

* Eadem , floribus è luteo palle£» 

centibus. 

* Eadem , floribus è caeruleo vireC- 

centibus. 

* Eadem , floribus partim luteis ; 

partim violaceis. 
I. Mclampyxuin purpurafeente comâ. Mc~ 

lampire des vaches. 
1# luteum , latifolium. Melam* 

pire des prés*. 

* luteum , latifolium , fl. albo , 

labio inferiori duabus 
maculis luteis diftinclo. 
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j. Melampyrum criftarum, fl. albo & purptt^ 

rco. Melampire a crête. 
L Mclilotus » officinatum Germania:. Meliiot 

officinal. 

* Eadem , flore albo. 

* filiquis longioribus , a cuti s. 

* Eadem , Bore albo. 

%. capfulis reni fiinihbus , iii capi- 

tulum congeftis. Mirlirot. 
L, Meli/Ta hortenfis. Melijfe. 
1_. MeliiTbphyllon verum. Melijftere. 

Idem , flore albo. 
L Mentha fylveftris , rotundiore folio. Mm- 
te de Cimetière. 

* Eadem , purpurco ffc" 

z. fylveftris , longiore folio. Mente 

fauvage. 

fylv. longioribus , nigrioribus 

& minus incanis foiiis. 
anguftifolia , fpicata. Mente verte. 
4, rotundifolia , paluftris , f. aquati- 

ca , major. Pouliot des marais. 
^ arvenfis , vcrcicillata , hirfuta» 

Pouliot- tim. 

* Eadem , flore albo. 

&. aquatica , feu Pulegium vulgare. 

Pouliot rampant. 

* aquat. f. Pulegium vulg. flore car- 

neo. 

* Eadem , flore albo. 
Menyanthes paluftrc , iatifolium & triphyl- 

lum. Meniante. 

* paluftre , anguftifolium & tri- 

phyilum. 

L Mercurialis tcfticulata , five mas Diofcori- 

dis & Plinii, Mercuriale-foi. 
rollc % 
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* Mcrcurialis fpicaca , f. fœmina , Diofcori- 

dis & Piinii. 
*• montana, tcftxculata. Mercu* 

riale vivace. 
montana, fpicata. 
I. Mefpilus Gcrmanica , fol. Laurino , non 

fcrrato , five Mcfpilus fylvef- 
tris. Neffiier. 
fol. rotundiori , fr. nigro , fubdul- 
ci. Amelanchier. 
{. Apii folio , fylvcft. fpinofa , f. 

Oxyacantha. Aubépine. 

* fylveft. fol. trifidis , fplendenti* 

bus. 

L Milium, femme luteo. Millet. 

* Idem , femine albo. 

* Idem , femine lubluteo , locuftis 

phœniceis. 

* Idem , femine nigro. 

L Millefolium vulg. album. MillefeuilU. 

* vulgare , purpureum , minus. 
I* Momordica- Elatcrium. L. {p. Mordique 

élaftique. 

L, Morus nigra. L. fp. Mûrier noir. 

%m Morus alba. L. fp. Mûrier blanc. 

Lm Morfus Rang , fol. circinacis , floribus al- 

bis. Morrene. 
L Mofçhatellina , foliis Fumariae bulbofx. 

Mufquine. 

l, Mufcari arvenfe , latifolium , purpurat- 
cens. Mufcari. 

* arvenfe, Juncifolium,caeruIeunj, 

minus. 

JL Mufcoides , qui Mu feu s capillaceus , minî- 

mus , capiculo minimo , p ul- 
ver uJcato, Moujfetc* 
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i". Mu/eus fquamofus , paluftris , candicans, 
nîoi/i/îîmus. Sfaigne des marais, 

* /q ua mol us , p^aluftris , puipura£- 

cens , molliflîmus. 
ti apocarpos , arbonbus adnafeens % 

poly fpermos. Sfaigne des ar- 
oes. 

3. fquamofus , foliis acurilTîmis , 

in aquis nafeens. FontinelU 
incombuftible. 

4. Linaria? folio , major & crifc 

pus. Fontinelle empennée, 

* fquamofus , Lin aria: folio , mi- 

nor & crifpus , capitulis in- 
curvis. 

fluitans , foliis & fiagellis longis , 
teuuibufque. Fontinelle flottante. 
capillsLris , Curculh ereéris , fciiis 
obiohgîs , tenui/Tîmis p slcuûs 
cinctis. Fontinelle droite. 
2» pennatus , omnium minimus. Hip 

briet. 

fquamofus , viticulis longioribus, 

glabris. Hip fléau. 
fquamofus , ramofus , erectus , 

alopecuroïdes. Hip dendrite. 
LQi 1 foliis plurimis refkxis , ex uno 

pun&o confertis. V. B. P. Hip 

toupet. 

I_L» fquamofus , JenticuîatuS , fplen- 

dens, arborcus. Hip aplati. 

11. teireftris , arboium il ipitibus ad • 

nafeens , major & ere<5hor. Hip 
renardier. 

i£. capiliaccus , ramofus , minor, ca- 

puulo àngufrïflimo. Hip /oyeux. 
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* Mufcus muralis 3 repens , fericeus , folii* 
fplcndentibus. 

14. fquamofus , ramofus, craflior , ca- 

pitulis incurvis. Hip raton. 

15. pennatus, capitulis Adianti. Hip 

ivet. 

( Hip adiantin), 
l£. pennatus , denticulatus , minor. 

Hip dentelé. 
17. fquamofus, major, foliis anguC 

tionbus, acutiffimis. Hip ratel. 
Li, ramofus, paluftris', major , foliis. 

membranaccis acutis. Hipjiïi- 

quet. 

* paluftris, aureus, foliis flagellifciue 

rigidiufeulis, capitulis incurvis, 
l£. Filicinus , major. Hip prolifère. 

*Ok vulgaris, pcnnatus , major. Hip 

des murs. 

* vulgaris , pennatus , minor. 
il fiiiein us , minor. Hip longuet. 

ir. fijuamofus, viticulis longiiTimis , 

abierinis. Hip a aigrettes \ 

l.j. lerrcftns , repens , fubflavus , fo- 

liolis crifpis , minoribus , ra- 
mulifque denrîus coiafertis. Hip 
a panache. 

14. palu fti is abietiformis , foliis reflç- 

xis. Hip fapénet, 

15. terreftris , aureus , minor , claviC* 

cjue brevioribus. Hip cipriot. 

16. creÂiis , foliis reflex is. Hip rude. 
%2* repens , major , foliis & flagellis 

iongioribus & renuibus donatus. 
V. P„ fiif UawgU. 
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es. Mufcus- fquamofus , cuprcfli formis. Hip 

pur. 

terrcfrris , furculis Kali , atit îlle- 
cebrx aemulis , foliis fubrotun- 
dis , fquamatim încumbcutibus. 
Hip câlin. 

jo. fijuamofus , ramofus , renuior , 

capirulis incurvis, Hip velouté. * 

|X # tcrrcmis , omnium miniums , ca- 

p in lis majufcuJis , oblongis , 
crcélis. Hip Jerpentin. 

jx. fquamofus , minor , myofurot- 

des , capituhs incurvis. Hipjôu- 
ri ce au. 

33. dcniiculatus , minor , fericeus 9 

noft as , capitulis Adianti. Hip 
denté. 

34. fquamofus , dendroïdes , repens. 

Hip arbuftin. 
a j , fquamofus , clatior, ramofus , cau- 

libus compteflis. Hip Jantolin. 
t>. fquamofus , major , ûve vulgaris. 

Hip triangulaire. 

37. trieboides , acaulos , minor , lati- 

foiius. Grean acroupi. 

38. trîchoïdes , minor , acaulos , ca- 

pillaceis foliis. Grean Jubulé. 
fquamofus , faxarili s , torcuofus , 
ac nodofus. Grean noueux. 
* apocarpos , hirfutus , Taxis adna£» 

cens , capitulis obicurèrubris. 

40. capillaceus , capfu lis pyrifor mi- 

bus , c redis , in acumen defî- 
nencibus. Hlac ampoullé. 

41» qui Polytricbum aureum , majus. 

Poli [riche dorée. 

Mufcus 
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* Mu&us coronatus p humilis , rigidior & 

humilior , capitulis longis 
acutis , fe/ïïlibus p créais. 

* capillaceus , minimus , calyptrâ 

longiffimâ, creda. 

* capillaceus , ftellatus , prolifer. 
41* ramofus , ere&us , calyptrâ villo- 

fâ. Poly triche rameufe. ■ 
4i± coronatus , minimus , capillaceis 

foins , capitulis oblongis. Mni 
tranfparent. 

44* parvus , ftellaris. Mni des Fon- 

taines* 

Ah trichoïdes , parvus ê foliis Mufci 

vuigaris* capitulis longis , acu- 
tis. Mni purpurin. 

4** capillaceus , minimus , muralis , 

ltellatus. Mni à vrilles. 

42* capillaceus, minor, calyptrâ to- 

mentola. Mni poli triqué. 
qui Adiniuuin , pileolo villofo 
médium. * 

0 4*. . capillaceus , paluftris , flagellîs 

iongwribus , bifurcatis.Mnides 
malais. 

49* . capillaceus, folio rotundiore , cap- 

fula oblongâ, incurva. Afai igro. 
mètre. 

S o* capillaceus , major , capitulis craf- 

/ïoribus 5 cylindraccis , nutanti- 

tus. Mnijouvenet. 
$1. paluftris , foUis fubrotundis. Mni ! 

ferpolin. 

ilellatus , latifojius , capitulo fifa 
gulari. 

* ^olygorii folio, 

Tçme L g ^ 



Google 



INDEX. 

fcjuamofus , ere&us , minimus; 
M ni chevelu. 

capillaceus , major , ftellatus, 

rofeus , Polygoni folio. 

denticulatus , lucens , fluviatilis ,* 
maximus , ad ramulorum api- 
ces Adianti capiculis ornatus. 
Mni triangulaire. 

capillaceus , major & clatior , ca- 
pitulis cylindraceis , obtufis 9 
nutantîbus. 

apocarpos , arboribus adnafccns , 
minor. Bri rayé. 

apocarpos , arborcus , ramofus. 

capillaceus , minimus , acaulos , 
calyperâ ftnatâ. 

qui Adiantum aureum, minimum, 
pediculis brevibus , foliis capil- 
laceis. 

capillaceus , médius , capiculis 
globofis. Bri h pommettes. 

capillaceus , minimus , capitulis 
pyriformibus , turgidis. Bri 4 
poires. 

capillaceus , minimus , calyptrâ 

longâ , conoïdeâ , nitidâ. Bri 

éteignoir. 
capillaris , corniculis longiffimis , 

incurvis. Brifubulé. 
capillaris , tectorum , de n fis cefpi- 

tibus, capitulis oblongis , foliis 

in pilum oblongum defïnenti-. 

bus. Bri ruftique. 
capillaris , minor , capitulis erec- 

tis , vulgatjflîmus. Bri mural. 
Jdem , -foliis inpilumdefinentibus^ 
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€0 Mufciis capillaccus , major , pediculo èc 

capitulo crallîoribus. Bri balay* 
€t» capillaccus, minimus , plumofus , 

clcgans. Bri élégant, 
âi* capillaccus , omnium minimus, 

Bri tronquée. 
capillaccus , omnium minimus , 

rbliis longioribus & anguftiori- 
•bus. V..B. P. Bri verdoyant. 
*4> capillaccus , denfïflimus , lanugi- 

nofus. Bri hipnot. 
* capillaris , lanugine canefeens , pe- 

diculis tenuibus , oblongis , ca- 

pitulis in mucroncs longos re&à 

furfùm exporrectis. 
^5. aejuacicus , pilcis acutis. Bri aquatu 

que. 

66* capillaris, humilis, graminifolius,' 

minor , capitulis oblongis , erec- 

tis. Bri graminet. 
6j. trichoïdes, paluftiis, capitulis erec- 

tis , foliis rerlexis. Bri tranfpa- 

rent. 

6%. capillaceus , fericeus , Coridis far- 

cie. Bri verdemer. 

69. capillaccus , minor , capitulo Ion- 

giori , falcaro. Bri cambré, 

70. argenteus , capitulis reflexis. Bri 

argentin, 

71. capillaris , lanuginofus, minimus. 

Bri couffinet. 
7% % capillaccus , minimus , capitulo 

nutante , pediculo purpureo. Bri 
des galons. 

73. paluftris , Abfynthii folio , infipi- 

dus. Jongerman ciliaire. 

s M 
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74. Mufcus arboreus , Ufnea # officinarum. T. 
h. £ 0$ cinale. 

1. Myofotis hirfuta 3 altéra , vifcofa. Ceraifte 

vifqueufe. 

L. arvenfis , hirfuta , flore majore. 

Ceraifte des champs, 
}• arvenfis , hirfuta, parvo flore. 

Ceraifte vulgaire. 
^ arvenfis , Polygorfl folio. Ceraifte 

rampante. 

j. hirfuta , minor. Ceraifte mineure* 

L Myofuros. Ratoncule. 
i, Myriophyllum aquaticum , minus. Volan- 

de au xerticillé. 
aquaticum , raajus. Volan- 
• deau a épi. 

Myrrhis annua , femine ftriato 9 larvi. 
Mirris. 

N. 

x. a r u s fativa , radice albâ. Navet, 

* fatiVa , radiée nigrâ. 

* fylveftris. 

î_. NarcilTo-leucoium trifolium , minus. Per* 
cenege , 

L Narcilîus fylv. pallidus , calice luteo. Nar- 
ciffe. 

l* Nafturtium. fyJveftre capfulis criftatis. 

Cran fort. 

petrxum , foliis Burfa? paf- 
toris. lber 'ps nue. 
5 , p u m i 1 u m , vernum . Lepidion 

petrée. 

£ pumilum , fupinum , vççn 

nuip. Lepidion couché, 
If, Js T idus avis. Nidoijçl^ 
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i. Nigella arvenfîs , cornuta. Nielle, 

t, Niflblia vulgaris. Gejfe. Niftole. 

i_, Noftoc ciniflonum. Noftoc des foufleurs, 

quod Lichen terreftris , minimus," 

fufcus. Noftoc lichenot, 
fî granulofus, co ce in eu s , arboribus 

adnafeens. Noftoc vermeil. 
4»' nigricans , arboribus adnafeens. 

Noftoc parafite, 

* candicans , arboribus adnafeens • 

* flavicans arboribus adnafeens. 

i* Nux juglans , fiye regia vulgaris. Noyer 
royal, 

* juglans , fru&u perduro. 

* juglans , fru&u tenero, & fragiU 

pucamine. 

* juglans , fructu , maximo. 

L. Nymphasa alba , major. Nenufar blanc» 
lutea , major. Nenufar jaune. 
L. Nymphoïdes aqiîis innarans. Nimfette. 

* aquis innatans, fol. maculatis. 

* * • 

O. 

î. ()enanthe zquatica.Oinantefiftuleu/h, 

* five Filipendula aquatica , 

altéra. 

%i Apii folio. Oinante pimpcJ 

nette, 

L. Onobrychis , foliis Vicia? , frudu échina* 

to , major. Sainfoin, 
l OphioglofTum vulgatum. Ofiglojfe, 
L. Ophris bifolia. Ofris bifeuille* 

* trifolia. 

* bifolia , bulbofa. 
l± Opulus, Obier. 
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I* Orchis htifolia , niante cucullo , major r 
Orquis capet. 

* flore fimiam refercns. 

* eadem , flore dilutè caraeo. 

* eadem , flore albo. 

* militaris , major. 

* militaris, minor. 

A. Jnilitaris , prateufls , humilior. Or- 

mauret. 

morio , famiina. Orjww boufonne. 

* eadem , flore rofeo. 

* eadem , flore niveo , & ver/koioré. 
-* eadem , flore carneo. 

* eadem , tcfticulis ternis. 

* morio , fœmina , par va. 

* morio , fœmina , procerior , ma- 
o jori flore. 

* eadem , flore diluté purpureo. 

* eadem , flore ex aJbo & purpureo 

variegato. * 

* . eadem , flore albo. . * 

* eadem , flore albo , cum alis va* 

riegatis. 

* tefticulata , angufto folio , ferev. 

tina. . h . • . . 

4i . morio , mas , foliis maculatis. Or- 
quis moumon. 

* eadem , flore rofèo. ,\ 

* eadem , foliis non maculatis. 
dore hirci , minor. Orquis pu* 

nais. 

* eadem , flore fubviridi. 

tf, militaris , montana , fpicâ rubente 

congiomeratâ. Orquis piramidaîl 
f% palmata , pratenfis , latifolia , lonl 
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gis calcaribus. Orquîs palmete* 

* Orchis eaaeni, flore carnco. 

* cadcrh , flore albo. 

* eadcm , flore fuaverubentc , cum 

lituris purpureis. 
8, palmata , pratenfis , maculata. Or- 

qui s tacheté, 

* eadem , flore variegato. 

* eadem , flore albo, 

palmata , minor , calcaribus ob* 
longis. Orquis girofle. 

* eadem , flore (Jilutiori. 

10. alba , bifolia s minor s calcari o^ 

longo. Damete. 

* trifolia , major & minor. 

11. barbata, fœcida. Satirion èouqufy* 
il, palmata , batrachites. Satirion grc- 

noidllard. 

j 3 . fpiralis , aiba , odorata. Ofris fpi- 
raie. , 

* eadem , longo , anguftoque folio. 
I4 , flore nudi hominis efflgiem reprae- 

fenrans, fœmina. Ofris pantine. 
ij. fucum referens , colore rubigmo* 

fo. Frelane guêpe. 

* eadem , flore fubvirente. 

* fucum referens , major , foliolif 

fuperioribus candidis & purpu* 
rafcentibus, 

* eadem , ferorina. 

26. mufcas corpus referens , minor , &c 

galeâ & alis herbidis. Frelane 
moucheron. 

i*. araneam , referens. V. B. P. Frétant 

araigne. 

g* 
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I. Orcofelinum Apii folio , majus. Achemont 

cervier. 

A P» folio , minus. Achemont 
mineur. 

i . Origanum vulg. fpontaneum. Origan. 

* Idem , floribus ex candido ru- 

bentibus. 

* floribus candidis. 

J. Ornithogalum luteum. Ornigal jaune. 

umbellatum , médium ,an- 
guftifolium. Ornigal à 
forimbe. 

'$ angulrifolium , majus , flo- 

ribus ex albo virefeenti- 
bus. Ornigal majeur. 

& aurumnale , minus , flori- 

bus cxruleis. ScilU d'Au- 
tomne. 

* Idem , flore dilutè purpu- 

rco\ 

* Idem , flore albo. 

I. Ornithopodium , radice tuberculis nodoia. 

Griffette. 

1. Orobanche major, Caryophylium olens. 

Orobanche majeure. 

* major , foctidifllma , fylvae Bo- 

nonienfis. 

I*- V majore flore. Orobanche de 

Vincennc. 

* majore flore , flavefcenie, 

$ ramofa, floribus purpura feen- 

tibus. Orobancht rameufe. 

* ramofa , floribus camilcis. 

* ramofa , floribus fubalbidis. 
i. Orobanchoïdes noftras , flore oblongo 

flavefeenre. Sucepin. 
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1* Orobus fylvaticus foliis oblongis, gla- 
bris. Orobe. 

S Idem , foliis lacis , oblongis , gla- 

bris. 

* Sylyaticus , longis , anguftifquc ; 

glabris foliis. 
I. Ofmunda vulg. & paluftris. Ofmondc 

royale, 

^ foliis lunatis. Ofmonde lunaire, 

i. Oxys flore albo. AUuia. 
1, Oxycoccus , five Vaccinia paluftris. Can« 

neberge. 
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anicum vulg. fpicâ fimplici & afpcrtj 
Pani verd. 

y vulg. fpicâ fimplici , vefti- 

bus non adhasréntc. 

* vulg- fpicâ fimplici & mol- 

liori. 

vulg. fpicâ multiplicî , afpe- 
nufculâ. Pani cocket. 
f Idem, fpicâ multiplici, lon- 

gis ariftis circunivailatâ.' 
$. fèrotinum , arvenfc. 9 fpicâ 

pyramidatâ. Pani tardif. 
L Papaver erraticum, majus , Rhœas Dio£> 
coridi , Theophrafto , Plinio* 
Pavot. Coquelico. 

* Idem , flore albo. 

* erraticum , majus , floribus mi- 

nonbus , abfcjue maculis. 
t erraticum , capite oblongo , hif- 

pido. 

S* 
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* Papavcr crraticum , capituk) longiflîmo ; 

glabro. 

* erraticum , capite lcngiore , hif- 
pido. 

L Parictaria officinarum , & Diofcorid. Pa- 

rietaire. 

* minor , Ocymi folio. 

L ParnaflTia paluft. & vulgaris. Parnajfie. 
Paronychia paluft. Serpillifolia. Paroni- 

que. 

X. Paftinaca fylvcftris , latifolia Panais. 
2_, Pcdicuiarispratcnfis, purpurea. Pedicutai- 

re. Fiftulaire. 

* pratenïis , floribus carncis. 

* pratenfis , floribus candidis. 

2. paluftris , rubra , elatior. Pe- 

diculaire des marais. 

* paluft. alba , eJatior. 

lerotina , purpurafcente flore. 

Eufrefe tardive. 

* Eadem , flore albo. 

4, pratenfîs , lutea , vel crifta 

galli. Cocrifte. 

* pratenfïs , lutea , ereclior, ca- 

lice floris hirfuto. 
X . Pcntaphylloïdes fupinum. Argentine. 

* argenteum , alatum , feu 

Potentilla. 

* viridc , alatum , feu Po- 

tentilla. 

^ paluftre , rubrum. Co- 

rnant. 

I. Pcrfîçaria mitis, non maculofa , fl. pur- 
purafcentc. Perficaire douce, 

* Eadem , fl. rofco. 

* mifis 0 maculofa. 
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^Perficaria mitis , floribus candidis. 

* mitis , cum maculis ferrurr» 

equinum refcrentibus. 

* folio fubtus incano. . : 

* Eadem , fl. candido. 

* folio fubrotundo , obtufo , furx 

tiis incano. 

* anguftifolia. 

* minor. 

i. urcns, feu Hydropiper. PerJIcaU 

re acre. 

3» Salicis folio, Potamogeton an- 

guftifolium dida. Pcrficair* 
amphibie. 
major , Lapathi foliis , calice 
floris purpureo. Per fie aire ma* 
jture. 

* Eadem , fl. albo. 

L, Pervinca vulg. anguftifolia , flore carruleo. 

Pervenche. *^ 

* vulg. latifolia , fl. ca:ruIeo. 
l Peta/îtes major & vulgaris. Pétafue. 

L» Pcucedanum Gallicum , rarioribus & bre- 

vioribus foliis. Peucedart^ 
officinal. 

* Idem, fl. purpurafeente. 

l^ PhaUngium , parvo flore , non ramofum.. 

Falangere liliague. 
parvo flore , ramol'um. Fa+* 
Iangere branchue. 
L Phalaris major , femine albo. Falari. Al- 

pifie. - 
L, Phafeolus vulgaris. Haricot. 

* hortenfis, minor. -« 
La Phcllandrium. Fellandri. % 
r, Pilularia paluftris , Juucifolia. Pilulairc. 
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I. Pimpinclla fanguiforba , minor , hirfuta? 

tPimpenelle, 
fanguiforba , minor , Ixvis. 
fc. fanguiforba , major, Pimpre* 

nelie officinale. 
I . Pinguicula Gcfncri. Grajfete. 
L» Pinus fylv. vulg. Genevenfîs. Pin. 

* maritima, alrera, Mathioli. 

Pifum fativum, L. fp. Pois des Jardiniers-^ 
%. \ arvcnfc. Vece pififorme. 
l_, Plantaginella paluftris. PÏantinelle. 
i_. Plantago iatifolia , fînuata. Plantain larges 

* quinquenervia , latifoJia , thyrfo 

foliofo. 

lacifolia , incana. Plantain coto~ 
neux. 

* lacifolia, incana, fpicâ albâ. 

j # anguftifolia , major. Plantain 

élancé. 

* <% anguftifolia , major , fpicâ mul- 

tiphci. 

* paluftris , lanccolata , trincrvia* 

* anguftifolia , minor. 

4. paluftris , gramineo folio , mo- 

nanthos , Parifienfis. Uniflore. 

!• Polio m Lavcndulae folio. Polium. 

I* Polygala vulgaris , fi or i bus caeruleis. PoC- 
gala vulgaire. 

* purpurea. 

* vuig. B. pallidc ca?ruIco , & albo 

mixto. 

* alba. 

* flore carneo. 

* minor s vulg. fî. cacruleo. 

* Ead. fl. pallidè caetuleo & albo 

jnkto. 
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* Polygala minor , vulg. flore purpurco. 

* minor , vulg. fl. carneo. 

* minor , vulg. fl. albo. 

* acutioribus foliis, Monpcliaca. 
%* Buxi minoris folio , fk caeruleo; 

Poligala amer. 

* Eadem , fl. rofeo. • 

* minor , foliis circa radicem ro- 

tundiuiculis , floribus dilutè 
cxruleis. 

1* Polygonatum latifolium , vulgarc. Signet 

commun. 

* Idem , caulibus rubentibus. 

* latifolium , Ellebori albi fo- 
• liis. 

* latifolium, fl. majore, odoro. 

* . latifolium , flore duplici a 

odoro. 

1* latifolium, maximum. 

gnet mainte fleur. 
L. Polygonifolia vulgaris. Courroyete. 
l, Polygonum , îatifolium , fl. candido. i?*- 

nouée. 

* Idem , flore rubente. 

* brevi , anguftoque folio. 

* oblongo , angufto folio, 
r. Polypodium vulgare. Polipode vulgaire. 

1* anguftirohum , folio vario; 

Scolopendre fpicante. 
Populago fl. majoj^. Populage. 

* . flore minore. 

L. Populus niera. Peuplier noir.- 
i. alba, majoribus foliis. Peuplier 

blanc. 

* alba , minoribus foliis. 

! . trcmula. Peuplier tremble. 
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i. Portulaca arjgulrifolia , fivc fylveflris* 

Pourpier. 

i. Potamogeton rotundifoiium. Epideau flot- 
tant. 

*♦ perfoliatum. Epideau perce- 

feuille. 

3 • Alpinum', Plantaginis folio. 

Epideau luifant. 
4, longo , ferrato folio. Epi- 

deau a feie* 

j. ramofum , anguftifolium. 

Epideau foyeux. 

6, fol. anguftis & undulatis, 

Epideau frifé. 

7, caulc comprefTo , folio Gra- 

minis canini. Epideau ri- 

■ g* Pi*"- 

tl . mil/efoJium , feu foliis Gra- 

mineis , ramofum. Epi- 

deau a peigne, 

f>, pufillum , Gramineo folio , 

caule rotundo, Epideau 

nain. 

f 1. Primula veris odorata, flore luteo, ilmplici. 

Primevère officinale. 

* pallido flore , elatior. 

x. pallido flore , humiiis. Primevère 

fans tfge. 

1. Prunus Cyl veftris. Prunier épineux. 

* foliis ex albo Scviridi varîegatis. 

* fylveftris , glfucophyllos. 

x. fylvcftris , fru&u majore. Prunier 

fans épines. 

* fylv. fructu rotùndo , albo , ma- 

jore. 

I, Pfeudo-A^cia vulgaris. Agacia* 
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•t. Pfyllium majus , erectum. Puciere. 

I. Ptarmica vulgaris , folio longo , lerrato' , 
flore albo. Eternuette. 

I. Pulmonaria , folio non maculofo. Pul- 
monaire officinale. 

%. foliis Echii 9 rubente , ca> 

ruleo flore. Pulmonaire 
viperce. 

* Eadem , flore albo. 

* rubro flore , foliis Echii. 

* anguftifolia, cacruleo flore. 

* anguftifolia, non maculc- 

îa , flore caeruleo. 
I, Pulfatilla folio crafîlore , & majore flore. 

Poujfatile. 

* Eadem , flore dilutiore. 

* flore violaceo , duplici , 'fim* 

briato. 

X; Pyrola rotundifolia , major. Pirole. 
I. Pyrus fylvcftris. Poirier. 

* iativa. 

* laciva , fol. tomentofis & incanis. 

•t 

Q- 

i. (^ur.Rcus lafifolia , mas , quae brevï 

pediculo eft. Chêne, . 

* larifolia , fcemina. 

* cum longo pediculo. 

* Ead. glande craffiflimâ. 

* foliis molli lanugine pubet 

ccntibus. 

* calice echinato , glande ma- 

jore. V. B. P. 
X. Quinquefolium- minus , reoens , luteum„ 

QuintefeuiUe printaniere, 



• 
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i. Ouinquefolium malus , repens. Quinte, 
^ /W/<r rampante. ^ 

folio argentco. Quinte- 
> feuille argentée. 

a rcdturn, lutcum. Votent 

* tille. 
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I % rVAnunculuslongifolius , palufttis ; 
* major. Renoncule. Dou. 



w longifolius , palultris ; 

minor. Renoncule flam- 
mèche. 

* idem , flore fcmipleno, 

* longifolius, paluftris, fer- 

ratus. 

- montanus, folio grami- 

neo. Renoncule grami- 

nete. 

nemoroCus , vel fylvati- 
eus , folio rotundo.-i^c- 
noncule blonde. 

> aquaticus , hederaceus , 

flore albo , parvo. Re- 
noncule lierrèe. 

ç aquaticus , folio rotundo 

& capillaceo. Renoncu* 
le grenouillete. 

* Idem , flore pleno. 

* aquaticus , capillaccus. 

aquaticus , albus , flui- 

tans , Peucedani foins* 

* aquaticus , albus , circi- 

nacis , tenuifliraè divv; 



■ 
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fis foliis , floribus ex alis , 
, longis pediculis innixis. 
7. Ranuncuhis , Plantaginis folio , flofculis 

cauliculis adhxrcntibus. Re~ 

noncule nodiflore. 
tm paluftris , Apii folio, larvis. 

Renoncule fceierate. 

* paluftris , Apii folio , Ianugï- 

nofus. 

arvenfîs , echinatus. Renon~ 
cule des champs, 
10. pratenfis , erectus , acris. Re* 

noncule acre. 

* Idem , maculatus. 

* / polyanthemos , fïmplex. 

S montanus , lanuginofus , fo- 

liis Ranunculi pratenfis re- 
pentis. 

* magnus , valdè hirfutus , flore 

iuteo. 

frr. arvenfîs, parvus, folio trifi- 

do. Renoncule ailée. 

* Idem , flore pleno. 

* redus , foliis pallidioribus , 

hirfutis. 

* pratenfis , ere&us , dnlcis. 
• s Idem , flore femipleno. 

* pratenfis , repens , hirfutus , 

foliis ex albo variif. 
'X x. pratenfis, radiée verticilli mo- 

do rotundâ. Renoncule. Baf. 
Jinet. 

* Idem , minor. 

* chacrophyllos , Afphodei radi- 

ée. 
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1 3. Ranunculus vcrnus , rotundifolius, tniûor. 

Ficaire. 

* Idem , maculatus. 

* Idem , bulbifer. 

14. arvcnfîs , foliis Chamaemeli , 
f flore minore, atrorubente. 

Adonis d'autonne. 
Ty* arvenfîs > foliis Chamauneii , 

flore phœniceo. Adonis d'é- 
té. 

* arvcnfis , flore Chamarmeli , 

flore citrino. 
1 . Rapiftrum , folio glauco , ûnuato , flore 

albo. Rapifte unigraine. 
1. arvenfe , folio auriculato , acu- 

to. Cameiine à panicule. 
1. Raphaniftrum arvenfe , flore albo. Rave- 

nette 

* fegetum , flore luteo , \c\ 

palhdo. 

* flore purpureo , aut dilutè 

violaceo. 

1. Rapunculus , Scabiofae capitulo , cxruleo. 

Japon. 

* Scabiofae capitulo , albo. 

a. folio oblongo , fjpicâ orbi- 

culari. Raiponfete orbicu- 
laire. 

|t fpicatus , albus. Raiponfete 

à épi. 

* fpicatus , flore flavefeente. 
i, Rapuntium urens, Solonienfe. Lobele. 

1. Refeda minor , vulgaris. Refeda mineur* 

2. vulgaris. Refeda vulgaire* 

* crifpa, gallica. 
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i. Rhammis cathartieus. Nerprun. 
i. Rofa fylvelr. vulgaris , flore odorato, in- 
carnate Rojier de chien. 

* Eadem , flore albo. 

* fylveitris , foliis odoratis , fl. in- 

carn. 

* fylvcftris , folio fubtùs villofo, flore 

albo. 

a. fylveftris , altéra , flore albo , noftras. 
Rojier à bouquets tout faits. 
campellris , fpinofîflîma , flore albo, 
odoro. Rojier très épineux. 

4. alba vulgaris , major. Rqfier blanc. 

5, fru&u hii pido , oblongo , rubro. Ko- 

Jler velu. 

t. lutca , fimplex. Rojier jaune. 
7+ fylveftris , foliis carinatis , fubtus 
feabris , an Rofa campeftris , rc- 
pens , alba. Rojier chagriné, 
•T. RoS folis , folio fubrotundo. RojfoU. 
%. folio oblongo. Rojfoli. 

j. Rubeola vulg. quadrifolia , larvis , flori- 

bus purpurafeentibus. AfperuU 
rubiole. 

* Eadem , floribus, albis. . 
I. Rubia tin&orum , fativa. Garance. 

* fylveftris , Monfpefîulana , major. 
3. Rubus vulgaris , iîve Rubus fruftu nigro» 

Ronce commune. 
{¥ Idem , flore albo. 

* Idem , flore albo , femipleno. 

& mon tan us, repens , farmentis ro- 

tundis , fpinis minutilTimis muni- 
tis , foliis rotundis , utrinque la- 
natis, fupernè cinereis , inferaè 



f é 4 INDEX 

candicantibus , flore albo , fruc- 
tu nigro , parvo. 
x. Rubus repens , fru&u cacfîo. flo/zee bleuâ- 
tre. 

3. Idxii s , fpi nofus. Framboifier 

1. Rufcu's Myrtifolius , aculeatus. Houjfon. 
1. Ruta muraria. Doradille. Sauvevie. 
1. Ruta hortenfis , latifolia. 2b*« 

* fylvefhis , major. 

S. 

- 1. ^agitta âquatica , mînor , latifolia, 

Flechier. 

* aquatica , minor , anguftifo- 

lia. 

ii Salicdria vulg. purpurea , foliis oblongi^ 
binis. Salicaire commune* 

* Eadem , foliis remis. 

* Eadem , fol. akematim difpofi- 

tis. 

». HyiTopi folio , Jatiore. Salicain 

hifopine. 

* Eadem , anguftiorc folio, 

I, Salix vulgaris , alba , arborefeens , fluri* 
fera. Saule blanc, 

* Eadem , fruétifera. 

* fariva , lutea , folio crenato. Saule 

jaunâtre. 

x. folio Amygdalino , u tri m que virente, 
aurito. Saule pelé. 

5. folio longi(Timo,anguftiiîimo > utrim- 
que albido. Saule. Ofier. 

* vulgaris rubens. Saule rougeâtre. 

* Nerii folio , utrimque virente, Saule 

rouge-brun. 
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* Salix vulgaris , nigricans , folio non fer* 

rato. 

4. iatifolia , rotunda, Saule. Marceau* 

* folio ex rotunditate acuminato. 

* Caprxa , folio oblongo , utrimque 

villofo. 

* UJmi minoris folio , xugofo & cre^ 

nato. 

* Ulmi minoris folio , rugofo, non 

crenato. 

* platyphyllos , leucophkeos. 

5. numilior, foliis anguftis, fubca?ru* 

leis , ex adverfo binis. Saule He- 
lice. 

6. pumila , anguftifolia, infernè lanu* 

ginofa. Saule traçant. 

7. fubrotundo , argenteo folio. Saule or* 

gentin. 

1. Sambucus, fru£tu inumbellâ nigro.Sureau, 
a. humilis , five Ebulus. leble. 

l. Samolus Valcrandi. Mourondeau. 
1. Sanicula officinarum. Sanicle. * 
1. Saxifraga rotundifolia , alba. Saxifrage 

blanche. 

t. verna , annua , humilior. Sa- 

xifrage trida&ile. 
l. Scabiofa pratenfis , hirfuta , quae officin, 
Scabieufe officinale. 

* Eadem , fol. ex luteo & viridiya* 

riegatis. 

* Eadem , calice ampliffimo , ner- 

vofo & dentato. 

* major , communior , fol. non 

cinato. 

* vulg. fl. pleno. 
pratenfis, hirfuta, proliféra* 
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%. Scabiofa folio integro, hirfuto. Scaiieujb 
Remors. 

* fol. integro , glabro , flore cxtu* 

ko. 

* Eadcm , fl. incarnato. 

* folio integro, fl. al bo. 

foliis imis integris , caulefeentw 

bus incifis. 
capitulo globofo , minor, flore 

cacruleo Aftrochef. 

* . Eadem , flore purpureo. 

* minor , vulg. floribus carneis. . 

* minor , vulg. floribus candidis. 

* minor , vulg. proliféra. 

* minor. 

4, quse Dipfacus fylveftris , capitulo 

minore , vel Virga paftoris mi- 
nor. Cardere des pâtres, 

i . Scandix femine roflraro , vulgaris. Gran* 
dent. 

t. Scirpoides, quod Cyperoides anguftifo- 

lium, ipicis feflUibus in fo • 
liorum alis. Carecke axiU 
laire. 

i# quod Gramcn Cyperoides, fpi- 

câ è pluribus (picis brevio- 
ribus , mollibus compoftrâ. 
Careche de lièvre. 

* quod Gramen Cyperoides eie- 

gans, fpiest compofitâ, mol- 
li. 

|j quod Gramen Cyperoides ma- 

- jus , fpicâ compacta. Care- 

cke de renard. 
quod Gramen Cyperoides fpi- 

fatum p minus , fjpicâ Joa 3 
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gâ , divulfâ, feu interruptâ. 
Careche blanchâtre, 

f. Scirpoides , quod Gramen Cyperoides mi- 
nimum., feminibus deorfiim 
reflexis , puliciformibus. Ca- 
recke a puces. 

€• quod Gramen Cyperoides ipi- 

catum, minus, ipicâ divulla, 
aculeatâ. Careche piquante. 

7. quod Gramen Cyperoides ex 

Monte Balpn , fpicâ divul- 
fâ. Careche de Montbalon. 

3. quod Gramen Cyperoides pa- 

luftre, elatius, £picâ longio- 
re,laxâ. Careche a panicutes* 
I« Scirpus paluftris , «altifllmus. Sirpe des 
étangs. 

*. omnium minimus , capitulo bre- 

I viori. Sirpe foyeux. 
J. fupinus, minimus , capitulis con- 

flobatis , fojiis rotundo-tereti- 
us. Sirpe couché, 

4. Equifcti capitulo , majori. Sirpe 

des marais. 
* Equifcti capitulo, rotundiori, 

y. qui Gramen Junceum , clavarum ; 

renens , foliolis , & capitulis 

Pfyllii. Sirpe flottant. 
6, qui Gramen junceum , foliîs & 

fpicâ Junci , minus. Sirpe des 

galons. 

f. Equifeti capitulo , minori. Sirpe 

épingle. 

%. paluftris , akiflimus , foliis & ca:i-* 

nâ ferratis. Choin marifque % 
j, Sclarea. Orvalc. Toutebonne. 



i<» INDEX, 
i. Sdarea foliis profundc incifis. Orvaledc* 
près. 

* Eadem , flore dilutp c^ruleo. 

* pratenfis , fol. ferratis , flore 

ruleo. 

* • Eadem , flore dilutè c^ruleo. 

* Eadem , flore fuaverubente. 

* Eadem , flore albo. 

i. Scorzonerapaluftris, pulveriflora. Scorfo- 

neredes marais. 
%, anguftifolia , prima. Scorfonerc 

* fubulée. 

foliis laciniatis. Scorfonerc il- 

• chique t le. 

X. Scrophularia nodofa , fœtida , foliis binis. 

Scrofulaire noueufe. 

* Eadem , fol. ternis. 

* nodofa , fœtida , fol. utrim- 

<jue acutis. 

%, aquatica, major. Scrofulaire 

aquatique. 

1. Secale hybernum , vel majus. Segle. 
x. Sedum majus , bulgare. Joubarbe officinale. 
a. minus, terctifplium, album. Se- 

don blanc» 

- 5. arvenfc, flore rubente. Sedon rou- 

geâtre. 

4. Cepaea diftum. Sedon ceple. 

5. minus , luteum , folio acuto. Sedon 

tripue. 

* minus , luteum , ramuiis inflexis. 

parvum , acre , flore luteo. Sedon 
vermiculaire. 
7; minimum , luteum , non acre. $t- 

don de Portland. 
%, aimuum. U ft. Sçdon annuel. 

^.Seduim 
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Sedum viHofum. L. fp. Sedonvelu. 
to. minimum, flore tetrapetalo rubentc 

Grajfole aquatique* 

* jninus , lato & craflb caule , Port- 

landicum Bclgarum. 
I r. quod Polygonum minimum , muf* 

cofum. Tilli moujfet. 
Z. Senecio minor , vulgaris. Séneçon. 
i.Serpillum lati-fblium , hirfutum. Str* 

polet. 

* Idem , flore albo. 

* vulgare, maj us, flore purpureo. 

* Idem , flore dilutè cariieo. 

* Idem , flore aJbo. 

* vulg. niajus ,foliisex albo viri- 

dique colore déganter varie- 
gatis. 

* vulgare , majus , flore minore. 

* vulgare , minus flore purpu- 

reo. 

* Idem , flore rofco. 

* Idem , flore candido. 

* Idem , capitulis lanuginofîs. 

* faxatile, hirfutum, Thymifo- 

lium j nanum , flore rubello. 

* Idem , flore purpureo , vel rubi- 

cundiffimo. 

* Idem , flore albo. 

* Idem , capitulis lanuginofis. 

* follis Citriodore. 

I. Sideritis hirfuta , procumbens. Crapaudine 
velue. 

t. arvenfis, latifolia, glabra. Se+* 

quis annuel. 
ït Sinapi fativum. S inapi Moutarde. 
Apii folio. Sinapi Sénevé. 
Tome I. k 
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3. Sinapi arvenfe , praecox, feminc nigro» Sz- 

napi Sanve. 
Idem , fol. integris. 
x. Sifymbrium aquaticum , Rapham folio, 

filiquâ breviori. Sifimhe am- 
phibie^ 

* .aquaticum , fol. in profundas 

lacinias/livifis , Cliqua bre- 
viori. 

U paluftre , repens , Nafturtii 

folio. Siftmbe filveftre. 
aquaticum. Crejfon d'eau. 

4. .annuum^Abmuhii minoris fo* 

lio. Sofie Talitron. 
5„ Erucar folio , glabro , flore 

luteo. Erijime barbarine. 
1. Si oui latifolium. Berle commune. 

* iîve Apium paluflre , fol. oblongis. 
geniculis umbeliatis. BerU nodiflore m 

* foliorum conjugationibus iacnuatis. 

3. aromaticum , Sifon ofncinarum, Si- 

fon amome. 

4. arvenfe , five fegetum. Sifon des 

champs. 

5. minimum. Sifon inondé. 

%. Smilax unifolia , humiilima. Smiguet. 
i. Smyrnium. Maceron. 
ï. Solanum officinarum , acinis nigricanti- 
bus. Morelle officinale, 

* îdero , foliis ex albo & viridi va* 

riegatis. 

* officinarum , acinis puniceis. 

* officinanim , acinis luteis. 

X 0 s tuberofum , efculentum. Morelle 

Patate. 

f m feandens, feu Dtikaniara. Mord* 

Ù douce-amert. 
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I e Soîanum Idem , flore albo. | 

i. Soncfeus afper , non 

- jardins. ... 

* ... afper , non laciniatus , Dipfaci 

vel La&uca: folii*. . 

* afper , iàciniatus , folio Dent* 

Leonis» 

* Idem , flore intiis albido , cxtds 

purpurafeente. 

* ...... laevis , laeiniatus , latifolius. 

* Idem , flore intiis albido , extùg 

purpura te ente. » * 

* Jarvis , rninor , paucioribus laci« 
: ... niis. 

p fubrotundo folio , noftra3^ laevif 

iïmis fpinulis circa fohorum 

oras exafperatus. - 

repens , rimlps Hieracium nu- 
jus. Lauron des champs. 

3„ )••: "î-iaevis:, palu(trif£ ? altiflimus. La* 
tron des marais. 

*. Sorbus fativa. Sorbier Cormier. 

a,. i. ' aucuparia. Sorbier des Oifeleurs* 

Z. Sparganium non ramofum. Ruban d'eau. 

* . j-'.'i ramofum. 

i. Sphondylium vulgatc , hirfutum. Berce, 
% Idem,Cflore rubente. 

hirfutum , foliis angtf^Wri- 
1 . ' .bus^i. .. ' • ■ /. v , ] 

%> .Marfutum, fol. anguftïori* 

i .r - bqsjj atropurpureis, 

* crifpum. 

t. Spongïa ramofa ^fluviatilis , polyfperma, 
■ > > -\ . v ad Confcrvam accedens. Epon- 
ge. . t i i iui 9 
ti Stachys iritffor, Gcrmanica. Sf G<rrm*- 
. inique* . < i .% Jiij 
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Eadem , foiiis ternis. ' 
s* .ci^jorCcrnianica. > flore albo. 

folio ob&urèvireace , flore ferru- 
;:iï|i1 € fi^gincai Staquls des [montagnes. ï 
j. aricc. 5#iiiïcii/x: )iW 'iv 

S&llaria > t cpm iencicuja paloftris , bifo- 
Jia , frudtif tetragono. CaU 
; . ) ! iitricdu Printems.] 
X f qnx Aifidc aauis innatans , foiiis 

iongittfculis.i Callitric d'Att* 
'4 ix'j t o . -if. comne.o i . jiiJ * 

* qux Lenticula paiuftris , angu£ 
c ' to folio , in apice diflecto. • 

* acjuatica,fol. lonçis,tenui/fimis, 
X. Stradotes fluviatifls'. Plumeau. 

* Eadem , flpre albo. 

I . Symyhytum ; Confolida major , flore pur* ^ 

pureo , quarmas. Confoum * 
*2 k. > éV de. »J 
% 1 .>j ; . Idem , .^qm .ptirpuro-cxru- 
.NUtiUo.^. v *: 

* . » Idem ;<itateati»cxi vel palU* 
. ^ \i*> de luceo vjcraacfœmina.. - 

* ii_ • ..Aail .. Idem j flore lucco. K ; : . ? 

* Idem, flore variegato. * r 

.. . . -» 1 

l p amnus racemofal, flore minore , lu* 

xeo , pailéfeente. Tammc, ï 
Tanacetum tulgare , lineum. Tanefie. 

l^Taxus. //. . r^u? ' 
ThaJiftraiB <ma jus , Jiliquâ angulola , au* 
. - k * i . h r iKtiz&i'Pigamon jaune, 
m minus, alterum, Parifien/ïum, 

j t ,» pigamon luijant , 



^ * Tiiili ftftfffl m fMà , Piganml mineur. : 

* . monranum , minus , fol. la- 

i. Thlafpi vulgacîus/ Tlhfpi champêtre. 
%l . aryen fe ; fiiiquis latis. Tlafpimm* 
noyere< 

j„ arvenfe , perfoliatum , maj'us. 

Tldfpïmoujfelct. 
4. „:■ umbeilatum, arvenfe , amanfm. 
/■ Tara/pi. J 

* Idem , flore fubrubente. 

1. Thymelara Lauri folio , fcmpervirens,Fcu 

Laureola mas. Laureole tou~ 
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a., j Lauri folio , cieciduo , fîvc Lau- 

reola fœmin a. Laureole boi- 
; . 1 genti. 
f. ^ Linaria? folio , vulgaris. Stcllée 

A pajferine. 
1. Thyflelinum paluftre. T/^/zrt. 
1. Tilia fœmina , folio majore. Tilleul. 

* fœmina , folio minore. 

1. Tithymalus heliofeopius, Titimale réveille* 

matin.- 

a, amygdaloïdes , latifclius. K« 

- vimàU amigdalin.- 

3. fylvacicus , lunato flore. Thi- 
ç maie des fort^g^ y^ . * 

* Idem , foliis ex albo & viridi 
p-.r variegaris. * 

* Idem , foliis punttis croccis 

notatis. :; • ; r : 

4. Myrflnites , fruclu verruese fi-- 

. mili. Titimale verruqueutf. 

j, rotundis foliis , non crenarts^ 

Titimale des vignes. * 
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f. TkhymaJus, Gve Efula exigua. TUimate* 

petite Efulc. 

* Idem , foliis obtufis.. 

* * cx\ guus > faxatilis. 

j. montanus , non acris. Tkè- 

maie doux. 

I. Lichofpçrmi majoris folio. Ti~ 

timaie EJùlc* 
t. Amygdaloïdcs , aneuftifolius* 

Thimalc clparijfe^ 

* Cy panifias. 

* Idem, capituio.rubente. .1 

* Idem, foliis pun&is croceîi 

nocacis , major. 

* Idem , foliis pnn&is croceif 

noracis , minor. 
10* palufrrîs , fruticofus. Tïr/- 

maie des marais. 
it^ arvcnfis , latifolius , Germa^ 

nicus. TitimaU îargefeuille^ 

* . \ . Salicis folio , tcnuiûtmè ferra- 

to, & viliofo. 
l*. latifolius , Catapucia dictus. 

Tztimale Epurge. 
I* Tordylium maximum. Tçrdîie majeure^ i 
r, Tormcntilla fylvcftus. Tormentiue. 

* Eadem , flore pleno. ,\ 
L Tragopogon p: a renie , lu ce uni , majm, 
' ... > n Cercif^ï i 

* lureo-pallidum , calice bar>* 

~ baro« 

i. Tragofclinum majus , umbcllâ candid^ 

Bouc agi. ..^ 
*. . - , altcrami, majus, ^ 
*> . minus." • . 

*t Idem , £orc rubcntcw 
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ï. Tribuloides vulgarc , aqais innafcens. - 

fdacre. 

i^Trichomanes , C Polytrichum officin. Do* 

radille poli trie. 

* minus & tenerius. 

* foliis elegauter incifis. 

i. Trifolium pratenfe , flore albo , minus Se* 

foemina , glabrum. indice 
rampant. 

* pratenfc , flore cameo , minils- 

& fœmina , glabrum. 

* prarenfe , capitulo foliofo. 

* humifufum , glabrum , foliis» 

ciliaribus. 

a# parvum , hirfutum , flore par- 

vo , dilutè purpureo , in gio- 
merulis oblongis , femme 
magno. Triolet rayé. 

* flofeufis albis in glomerulisob- 
* 4 ' longis , afperis , cauliculis 

proximè adnatis. Triolet fea- 
breux. 

■m albo incarnatum , fpicatum , C- 

ve Lagopus maximus. Triolet 

incarnat, 
arvenfe , humiie , fpicatum, 

Triolet Lagopin. 
£ # montanum , album. Triolet des 

montagnes. 

7ê pratenfe , luteum, capitulo Lu- 

'* puli , vcl agrarium. Trioht: 

koublin. é 
g pratenfe , luteo croceum. Trw* 

let couché. « « 

- luteum , Lupulinum , minimum, 

7 * Triolet en filet. 

k tv 
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Io_, Trifolium pratenfc , purpureum. Trtf* 

des prés, 

* Idem , dilutè purpureum. 

* pratcnfe , vulgare , flore albo. 

* Idem , flore fuaverubente. 

* pratenfe , flore monopetalo 

breviorc. 

* Lagopoïdes , flore fubluteo. 
ipicâ oblongâ , rubrâ. Trefl* 

rougeâtre. 

* montanum , fpicâ Iongiflimâ 

rubente. 

11. Orientale , ahiflimum , can/e 

fîftulofo , flore albo. Trèfle 
métis. 

fragiferum. Trèfle capiton. 

* Idem, noftras , purpureum , fo- 

lio obJongo. 

* Idem , flore albo. 

14. femen fub terram condens Tre* 

fie femeur. 

l Triricum hybernum , ariftis carens. Fro- 
ment d'hiver, 

* ariftis carens , glumis pubefeen* 

tibus. 

* fpicâ & granis rubentibus. 

L ariftis longioribus , fpicâ albâ. 

rroment d ete. 

* ariftis circumvallatum , granis 

& fpicâ rubentibus. 

* fpicâ viilofâ , quadratâ , longio- 

re , ariftis municum. 

* aeftivum. 

fpicâ viilofâ , quadratâ , brevio- 
re , & turgidiorc. Froment nr^ 
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* Triricum fpicâ mukiplicû 
I. Tubera. Trufe. 
i.Turritis. Tourette velue. 

* minor. 

a. foliis infcrioribus Cichoraccis ; 

caeteris PcrfoliacsB. Tourettelijfe. 
j. vulgaris , ramofa. Arabite. 

4. Leucoji folio. Erifirne tourelle. 
1. Tuflîlago vulgaris. Tujftlage. 

1. Typha paluftris , major. Tifemajfive. 

* paluftris, clavâ duplici. 

%. paluftris , clavâ gracili. Tife mince». 

* paluftris , clavâ duplici , gracili. 

V. 

i. ^V^aleriana fylvcft. major. Valerian* 

fauvage, 

* fylveft. major, altéra, fo- 

lio lucido. 

*. paluftris, minor. Valéria- 

ne des murais, 

* aquarica , minor , flore 

minore. 

* Eadem , flore albo. 

5 . rubra. V ahriane des F/eu- 

riftes. 

* Eadem , flore carneo. 

1. Valcrianella arvenfis , praecox , humilis , 

femine compre/îb. Machta 
falade. 

* Valerianella femine umbilicato , nudo y 

rotundo. 

* femine umbilicato nudo, ob- 

longo. 

*, arvenfis , fergtina a altéra , fe- 
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mine turgidiore. Mdchïi 
trident. 

* arvenfis , ferotina > foliis 1er- 

ratis. 

L Verbaicom mas , larifolium , luteum. 

Mollenc blanche. 

* femina , fl. albo.. 

foemina fl. luteo , magno. 
Mollene drapée, 
$ . . nigrum , fî. ex luteo purpuraf- 

cente. Mollene noire. 
4. . ramofum , perenne , Pariflen- 

ûum. Mollene vivace. 
pulverulentum, fl. luteo, par— 
vo. Mollene Vienne. 

* Lychnitis , fl. albo, parvo. 

/. Verbena coin m unis , cxruleo flore. Vt**- 
vene. 

* Ead. flqribus albidts. 

Li Veronica fpicata , minor. Véronique a épi. 

* Eadem fl. caeruleo , pailefcente.. 

* Ead. flore albo. 

* fpicata , anguftifolia; 

x. mas , fupina , & vulgatiilîma^ 

Véronique officinale. 

* Eadem , floribusrubellis» 

* Eadem , floribus candidis. 

|v fupina , facie Teucrii pratenfîj.. 

Véronique teucriette. 
4. minor , fol. imis rotundioribus. 

Véronique ckesnete^ 

* Eadem , flore obfolcrè purpuraÊ- 

cente. 

* Ead. foliis oblongis, fl. cxvulço. 
praten/îs, SerpiiIifoiia*7^Vc/z/£uc 

ftrfolinc^. 
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* Veronica eadem , fi. albo. 

flofculis pediculis oblongis infi- 
dentibus , Chama?dryos folio. 
Véronique des champs. 

* Ead. flore caeruko & albo mixto^ 

* Eadem, Chamxdryos folio , al- 

terne 

2. flofculis cauliculis adhacrentibus* 

V éronique des guerets. 

3. Cymbalarise folio , verna. Vérom 

nique lierette. 
9» verna, trifido, vel quinquefido 

folio. Véronique treflée. 

* verna , folio integro , triangula- 

ri , dentato. , 

10. minima , Clinopodii minoris fo- 

lio , Romana. Véronique ro- 
manette. 

* Eadem , flore purpuro-caeruleo. 
jju aejuatica major , fol. fubrotundo.. 

Becabonga rampant. 

* Eadem , minor. 

11. aquatica, major, fol. oblongo.„ 

Becabonga berulet. 

* aquatica , minor , fol. oblongo.. 
13. . aquatica, anguftiore folio. Beca- 
bonga a écujfons^ 

l Viburmim. Viorne, 

L Vicia fativa , vulg, femine nigro. Vea 
des jardins. 

* fativa , vulg. femine cinereo. 

* fativa , vulg. fl. fuaverubente. 

* vulg. acutiore fol. fem. parvo , ni-. 

gro. 

fepium , folio rotundiore , acuto % 
femine macuiato. Vice deshaiej* 
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3. Vicia angu/tifolia , purpuro violacca, 8K-î 

quâ latà , glabrâ. Vece étrangère. 

4. fylveftris lutea, (ïliquâ hirfutâ. Vcct 

jaune. 

j . maxima, dumctorum. Vece des buif- 
Jons. 

* Eadem , fl. albo. 

6. mukiflora. Vece craque. 

* Ead. pallidè cœrulca. 

* Ead. purpurovioJacca , cura alis af~ 

bicantibïis. 

* Ead. purpuroviolacca iota» 

* Ead. fl. ruaYcrubentc. 

* multiflora , fl. purpuro- violacca, 

minore. 

* multiflora > purpuroviolacea , fpici 

longiiïimâ. 

* perennis , incana , muhiflora. 

7, fylve/tris incana , major , Se praecox, 

Parifienfis , flore fuaverubente^ 
Vece aroujfe. 
t. minima , prxcox, Pariiîcnfium. Ers 
de Sologne. 
fegetum , finguîaribus fîliquis , gla- 
bris. Ers UJfe. 

* minima , cura fîliquis glabris. 

ro. fegetum, cura Hliquis plurimis hirv 

iîltis. Ers velu. 
1. Lathyroides , purpuro-camileis flo- 

ribus. Gejfe des marais. 
1. Viola Martia , arborefeens , purpurea- 

Violette des montagnes. 
t. Martia , inodora , lylveft. il. carru- 

lco. Violette de chien. 

* Eadcm , fl: pallido. 

* fcadem ; fl, violacé©- & albo mmo. 
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$i Viola biccdbr , arvcniis , flore candido Se 
lureo. Violette penfee. 

4. r. inartia , purpurea , fi. ûmplici odp- 

* in: 1 fï .1 to. Violette odorante. 

* * 

* . ..• /vmarcia , alba, n 

5. majttia , majyotr,, hirfuta , inotjora. 

Violette velue. 
4» paluftris , ratundifolia , glabra. 

Violette des marais. 

* E^dem > Â. caerirlco 6c lutep. j v _. 

* Eadem, fl. toto albo. 

* tricolor^ fcortcn/ïs^ rcpens. 

* tricolor , hortenfîs , repens , fl. ni* 

gro-purpureo , & inftar holofe- 
rici ni tente, 
t, Virga aurea vulg latifolia. Vergedor. 
%. aurea minor , fol. glutwofîs , & gra- 

veolentibus. Vergeron a odeur forte m 
J. Virginia na , annua. V ergeron de Ca 

nada. 

Li Vifcum baccis albis. Gui. 

1. Vitis fylveftris , jLabrufca. Vigne. 

* Vinifera. 

l. Vitis Idxa fol. oblongis , crenatis , fruc"hi 
nigricante. Airelle. 
Ulmaria. Ormiere. 
L. Ulmus campeftris , & Thcophrafîi. Orme 
commun. 



%. minor , folio angufto , feabro. Or- 

me nain. 

* folio glabro. 

* folio lariflirao , feabro. 

1* Urtica urens, maxima. Ortie majeure^ 

* Eadem , foliis ternis, 
f* Ead. caule rubente. 



**i INDEX 
* Urtica urcns , maxima , folrfe ex luteo va* 



neçratis. 



u ren s , m inor. Ortie grieche. 
5, urcns 3 pilulas fcrens, i.Diofcori* 

dis , ternine Lini. Ortie Romaine^ 
I. Vulncraria ruftica. Vuintricrt. 
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ERRATA 

Du Tome premier* 
Première Partie. 

Pag. viij 1. ii auxquels , /i/q; auxquelles. 
5 i uffite, fuffire. 

*3 « ailes, ailes. 
27 18 arrêtés, * ■ arrête 
"33. J FAntoninc, l'Antonin. 
•49 S Morellc , aj. fous les fcuillts 

au Boigenti. 
16 17 ailée , life\ a *^ c * 
71 19-n efface^ ces trois lignes. 
87 9 feuillets , feuilletés, 
25 $ Percefeuille , Buplcvrc- 
percefeuille. 
* 100 17-1? tranfport . ces fept lignesàla 

fin de la page loi. 
H4 10 ajoute? en titre ,Tamiliës, 
iij 10 vingt- fept , life% vingt huit. 

10 vingt- fix, vingt-fept. 
116 8 Familles 9 Famille. 
136 4 deux étamines pofées 9 Uf une 

feule éraminc pofée. 
141 17 tffitetz Familles. 

18 Je, mt\ N. B. Je. \ 
an 17 ces, HJè{ics. 
114 15 des Herboriftes, ///. d'un Her- 

borifte. . . _ 

ai 8 18 veulent, lifiç vouîant. 
14a 1* quatrième, Hfe\ quatorzième. 

r 

Second e Partie. 

Pag. a8 L 1 Vefcc , Ufi\ Vecc. 

7 mimor , lifez miner. 



Tag. 1$ 1. i Mettants , iiCtz MMotusï 
4 Meliotus , Melilotus. 
37 i Mcli/ficrc , Mciiflerc. 
44. Il cmiou, coucou. 
50 1 après Grapourfme , aj. Bu/Te* 
rolle. 

j£ après la 1. 1 5 aj té. Colchiqac. 

Tucchicn. Cotchicum. 
57 i5 après Garou,^/. Sainbois. 
j i i£ Saluoùna , li&zSalicomia. 
110 2 S gluantes^ lifcz gUiants. 

115 après la ligne n , ajoute^ 

ï.Galeopfis proccrior , calyculis aculeatis , 

flore purpurafeente. Galcopc 
tetrahit. 
eadem , flore variegaro. 
eadem , floribus candidis. 
eadem , flore flavefeence. 
U patula (egetum , flore purpuraf- 

eente. Galeopt ladane. 
j. five Urtica iners , flore luteo; 

Galeopt Ortimorte. 
lutea,amplioribusfoliis variegatis, 
4. proccrior fœtida , fpicata. Staquh 

puant, 

$• paluftris, Bœtonicx Folio, flprc 

variegato. Staquis des marais* 

eadem , villofilTima. 

* ...» 

Pag. 1 34 L 11 luted paliido albo, lif. luteo. 

pallido* 
albo, 

1 • } 
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